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inférieurs sont caractérisés par de petits nodules ferroman-
ganiques généralement très sombres et à limites très nettes, 
eecempagnés dons l'hcrizon C per quelques con ton. 
Pedotubules. Les horizons B présentent quelques isotubules assez 
nets constitués par le remplissage de certains vides par du 
limon fin. 

K44embaga Uémentaina 4ean Kubizna. - 

Les assemblages "agglomeratic" à "intcrtextic" ces horizons su-
périeurs font place essentiellement au type "porphyropectic" 
dans les horizons 822 t et B3 . Le type "intertextic" réapparait 
dans le C. 

Stade d'évotution - Le matériau est du type général "Braunerde" avec du 
"Braunlein-Teilplasma" assez bien représente, et "Braunlehm" 
illuvial. 

COna.eadiffly - L'analyse micromorphologique de ce sol confirme sa tendance 
à une certaine dégradation de l'horizon Bt : parte d'orientation 
des revêtements argileux st caractéristiques d'asphyxie tempo-
raire de la partie supérieure du sol. 
La presence de revêtements assez ferriques particulièrement 
épais au niveau du B3  pourrait être en relation avec ce stade 
d'évolution dans la majorité des dépêts limoneux do la région 
de Thiérache. 

DETERMINATIONS MINERALOGIQUES  

Le profil a été caractérisé par tràis horizons : A 2  - B2t et 
C pour lesquels les fractions inférieures à 2 microns ont été examinées. 

Ce profil présentant un début de dégradation morphologique dans 
la partie supérieure du solum, ainsi que des caractères d'illuviation pri-
maire très marqués dans los niveaux plus profonds, certains prélèvements 
sélectifs ont fait l'objet d'analyses minéralogiques plus poussées qui se-
ront présentées dans le chapitre suivant. 

Ces prélèvements particuliers ont été les petites zones dégra-
dées, les épais revêtements primaires et la matrice correspondant - à ces. der-
niers ; une séparation en argile fine (0-0,2 g) et grossière (0,2-2 p) a 
été réalisée. Pour certains d'entre eux, des traitements au citrate de so-
dium ont éteappliqués. Nous en commenterons lus résultats simultanément. 

A2 	Le traitement normal de l'échantillon mg fournit un diffracte- 
gremme où les réflexions sont très nettes à 7,2, 10 et 14 Â. 
Lé glycol provoque ensuite le gonflement d'une certaine partie, 
tandis que l'autre partie est maintenue à 14. 
Le traitement au potassium provoque une fermeture, avec cepen-
dant maintien d'une partie à 14 Â. 

Les réflexions à 7,2 et 10 sont moins impertantes que dans le 
A2' sur échantillon Mg, tandis que le pic à 14 est nettement 
plus étalé. 
Le traitement au „glycol provoque un gonflement plus important 
du minéral à 14, avec cependant maintien d'une certaine réflexion. 
Une faible partie est également maintenue à 14 après traitement 
au potassium. 
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Cet horizon 5 un comportement assez analogue au B 2t ; on cons-
tate néanmoins. une meilleure Fermeture au traitement K. 

Peur l'ense bic des trois horizons on peut remarquer : 
- des réflexions larges avec maximum très net à 14 Â, celle à 10 étant per-

fois relativement peu différenciée. 
- l'apnarition par gonflement de réflexions très lames à partir de 14 avec 

étalement jusqu'à 20 Â. 
plusieurs réflexions généralement bien différenciées entre 10 et 14 Â sur 
las diffrectogrammes des échantillons K. 

Dus chauffages successifs de l'échantillon K à 250 ° , 400 °  et 
550 °C ont permis de faire las constatations suivantes : 
- dès 250 °  et jusqu'à 400 °  la fermeture est quasi-ccmplète dans le C, beau-
coup mains nette dans le B2t, et rrste partielle avec petite reflexion 
nette à 14 Â dans la A2. 

- à 55li °  la fermeture ost meilleure dans les doux horizons superieurs, et la 
réflexion à 14 A disparaît dans le m2. 

De l'enalyse Lie ces trois horizons il ressort que les minéraux 
argileux sont essentiellemmt constitués par da la kaolinite, du l'illite 
et dos minéraux ecnflants, avec apparition dans l'horizon A 2  d'intergrades 
hydroxya lumineux. 

Ces eonnées seront complétées par les résultats que nous 3xpo-
serons dans le chapitre 4.4. 

• 

DISCUSSION - CONCLUSIONS 

Le profil presente des ceractères do lessivage prononcé : indices 
d'entraînement de l'argile et du fer sunérieurs à 2, respectivement 2,5 et 
2,2. 

. Do plus en y constate, en milieu désaturé, une dynamique assez 
nette de l'aluminium, avec enrichissement marqué à la partie supérieure de 
l'horizon Bt. 

L'étude minéralogique nous a montré l'apparition dans les parties 
epeauvries en argile et en far de minft.aux du type vermiculite Élumineus3, 
peu imoortante cependent. Ceci pourrait âtre mis en releticn avec 	présoncu 
des petites plages blanchies de l'horizon Bt. L'étude micromerphelogique ne 
nuus o cependant pas permis d'observer de caractères narticuliers liés à une 
dégradation marquée. 

Au demeurant, la lebère endohydremernhie et la =mention oe la 
partie inférieure da l'horizon B sont des asnocts de sols relativement forte-
ment évolués. Nous avons uonc affaire à un stade tout à fait eébutant de 
dégradation de l'horizon d'accumulntion. 

Ce Sol est du type "sol lessivé à DseudeGley  2eu accentue, à 
fragiÈian 2eu margué, et légèrement deLradé". Il s'agit d'un "Typic Fragiu-
dalf" dr la classification américaine qui correspond à un 7Orthic Luvisol"•
de la légende F. A. 0. 

o 
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- PROFIL EPEReV 3 - 

Ce profil a été choisi parce qu'il représente l'évolution attein-
te par une couv9rtur2 de redistribution récente, du Pléistocène supérieur, 
sur un substrat argileux tertiaire, un l'occurance les argiles à meulières. 
Cependant, aucune - hydromorphie marquee n'apparaît dans le profil. 

Ce typo dC sol de Haute-Brie est un peu particulier, la majorité 
de la couverture limoneuse y étant plus ancienne et d'épaisseur plus impor-
tante. Le profil est situé sous bois, et en milieu modérément acide. 

ol  

Epernay 5 - Bois de la Hutte. 

10/4/64 - Beau temps ensoleillé. 

Taillis sous Ritale à réserve de chênes. 

Strate arborescente - chênes sessiles, hêtres, bouleaux, frênes. châtaigniers, 
merisiers, quelques peupliers, trembles. 

Strate arbustive 	- charmes, noisetiers, bouleaux, saules, grisards, aulnes, 

Strate herbacée 	- anémones sylvie, primevères, fraisiers, pâturin des bois, 
ronces, lierre, aspérule, endymion, muguet, carex. 

Relief normal : pente très faible, légèrement concave - Important replat. 

212 m. 

Recouvrement loessique reposant vers 1, 70 m sur argile à meulière probablement 
remaniée (solifluxion). 

Drainage externe : lent 
Drainage interne : favorable à modéré. 

Intenses dans les horizons B, encore assez bonnes jusqu'à 1, 60 m. 

Sol lessivé acide. 
Hapludalf typique. 

Assez nombreuses cavités d'animaux fouisseurs, principalement localisées au contact 
des horizons A et B. 
La transition entre les horizons A

2 et Bi est assez diffuse. 
La colonisation radiculaire est bonne sur l'ensemble du profil, il n'y a pas de direc-
tion privilégiée sauf peut-être pour les grosses racines à orientation préférentielle 
horizontale. 

Couche L faible et discontinue. 

DESCRIPTION  

Localisation  

Date - Conditions 
atmosphériques 

Végétation  

Position géomorpho-
lo.g.iques 

Altitude 

Matériau originel 

Economie en eau 

Activités bioluiques 

Classification 

Remarques 

02 	 Couche F1  très localisée 
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Al  

0 - 7/13 cm 

Limon moyen - Brun clair à brun foncé : 10 YR 5/3 vers 4/3 - Frais - Teneur assez 
forte en matière organique - Quelques grosses racines, nombreuses petites (feutrage) - 
Structure grumeleuse fine faiblement à moyennement développée - Friable - Très 
nombreux grumeaux coprogènes - Limite graduelle et légèrement ondulée. 

A2 	 Limon moyen - Beige foncé : 10 YR 6/4 vers 6/3 - Frais - Faible teneur en matière 
organique, assez nombreuses grosses racines, nombreuses petites - Structure granulaire 

- 26/34 	 très fine, moyennement développée, avec localement une tendance lamellaire fine - 
Meuble - Assez nombreux conduits lombricides tapissés et assez nombreuses cavités 
remplies de fins grumeaux - Limite graduelle et légèrement ondulée. 

B1 	 Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Frais - Quelques infiltrations humifères - 
Grosses racines, rares petites - Structure polyédrique subangulaixe très fine, faiblement 

- 37/42 	 développée - Friable - Quelques petites plages de lessivage préférentiel (dégradation 
naissante) - Petites taches Fe Mn peu nombreuses sur certaines faces structurales 
horizontales - Nombreux conduits lombricides tapissés et quelques cavités (id. A 2) - 
Limite graduelle et légèrement ondulée. 

B
21

t 	 Limon argileux - Matrice brun franc : 7, 5 YR 5/6 - Revêtements bruns : 7, 5 -Y11 5/4 
vers 4/4 - Frais - Quelques infiltrations humifères - Petites et grosses racines (id. B 1) - 

- 50/54 	 Structure polyédrique angulaire à subangulaire fine à très fine, bien développée - 
Friable - Nombreuses taches Fe Mn sur les faces structurales - Assez nombreux revête-
ments argileux très fins et discontinus - Nombreux conduits lombricides tapissés (quel-
ques très rares plages lessivées du A 2) - Limite distincte et légèrement ondulée. 

1321t 	 Limon argileux - Matrice gris rose : 7, 5 YR 6/2 - Revêtements bruns foncés : 7, 5 YR 4/4 
Frais - Très rares infiltrations humifères (lombrics) - Grosses et petites racines encore 

- 62/65 	 (id. au Bi ) - Structure polyédrique angulaire à subangulaire fine, bien développée - 
Friable à ferme - Nombreux revêtements très fins et assez continus sur les faces de 
structure ainsi que d'assez nombreuses taches Fe Mn en surimposition - Nombreux 
conduits lombricides tapissés - Limite distincte et légèrement ondulée. 

83 	 Limon argileux - Matrice brun jaune : 10 YR 5/6 - Revêtements bruns foncés : 7, 5 YR 
1/4 - Assez frais à frais - Rares grosses racines, quelques petites plus radicelles - Struc- 

- 69/73 	 ture polyédrique angulaire fine à moyenne, moyennement développée reprise dans une 
structure prismatique moyenne faiblement développée - Assez ferme - Nombreuses 
taches Fe Mn sur les faces structurales - Revêtements argileux fins et continus sur les 
principabs faces verticales de structure - Assez nombreux conduits lornbricides tapissés - 
Limite distincte et légèrement ondulée, 

BIC 

- 89/93 

Cl 

- 105/110 

Argile limoneuse - Matrice brun jaune : 10 YR 5/6 - Revêtements bruns foncés 7, 5 YR 
4/4 - Assez frais - Quelques petites racines - Structure polyédrique subangulaire fine à 
moyenne, faiblement développée, reprise dans une structure prismatique moyenne assez 
mal développée - Assez ferme - Quelques taches Fe Mn assez bien réparties dans la 
masse - Quelques revêtements argileux fins et continus sur les principales faces struc-
turales - Assez nombreux conduits lombricides tapissés - Limite distincte et légèrement 
ondulée. 

Argile limoneuse - Matrice brun jaune : 10 YR 5/6 - Revêtements bruns : 7, 5 YR 5/4 - 
Assez frais - Quelques petites racines - Petites tramées de rouille le long des conduits 
radiculaires - Structure prismatique moyenne, moyennement développée avec locale-
ment sous structure polyédrique - Quelques taches Fe Mn également réparties - Revê-
tements argileux fins et discontinus sur les principales faces de structure - Encore quel-
ques conduits lombricides tapissés d'humus - Limite graduelle et légèrement ondulée. 



EPERNAY UME . 	 PROFIL N° 3 

% de terre séchée à105°C 

ANALYSE GRANULOMÉTRIQUE 

le°  de labo. Horizon Profonde', an cm Couleur 
à l'état sec 

Argile Unions Sable. fins S. G. 

kt 0  

Fractionnement 
de l'argile 

0-à P 2-10 /0-20 
20-50 P 60-100 P 100-200 P 20)20:0P 

Calo. 

2p 0,2-2p 
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CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

f 

Horizon 
MmdM epp. 

MmdM ab.. 
%Reit % 

Stabilité de structure 

Humia 
PF 2.6 

P. F. 
oF 4,2 

Eau utile 
% 

. 

Test d'instabibté 
10g.10 Is 

Test de permlalion cg. 10 K 

Alc. B•112. Air 1H. 2H. 3H. 

Al 36.8 34.0 28.4 0.91 1.19 1.10 _1.04 31.0 10.4 20.6 

A2 1.24 2.41 48.6 25.2 19.4 17.6 1.17 0.84 0.80 0.67 26.4 7.0 ei.4 

91 21.8 3.0 11.4 1.59 0.80 0.80 0.78 29.1 9,1 20.0 

921t 29.4 2.4 13.6 1.51 0.73 0.73 0.73 31.7 12.8 15.y 

1322t 1.61 2.47 34,8 27.0 1.2 7.2 1.60 0.64 0.64 0.64 29.4 13.0 16.4 

83 1.59 2.50 36.4 22.2 0.8 5.2 1.74 0.51 0.51 0.46 30.5 12.6 17.9 

6/C 27.0 1.2 6.4 1.65 0.41 0.41 0.41 31.2 12.8 18.4 

CI 1.72 2.56 32.8 22.2 1.0 4.6 1.75 0.53 0.53 0.53 29.6 12.7 16.9 

2 20.0 2.6 6.4 1.75 0.65 0.65 0.58 28.7 14.1 14.6 

l'IC1 1 	61 2.56 37.1 25.0 3.2 8.6 1.56 0.84 0.84 0.76 30.0 14.7 15.3 

eIC2 19.6 4.4 10.0 .  1.77 0.71 0.71 0.65 30.5 15.7 14.8 

r/C 3  
. 31.8 19.1 12.7 

VYALYSE CHIMIQUE: 

ionsite 

pH Carb. N tot 

cm 
En milliéquivalents/100 g de terre. à pH 7.0 

% sat 
su 

x 100 

T 
100g 
argile 

F.. 
Id» 

..g.e.r. Aium. 

 Mit 

lem. 

em KO %II lie ci Ca Mg K Na 
Totals B.E Fez 03 Fe2e znéq. Ae03 

AI 5.4 27.0 2.13 12.7 8.6 6.3 2.30 0.94 0.04 9.56 - - 1.07 0.04 1.56 
_ 

A2 4.7 7.5 0.60 12.5 5.5 1.6 1.15 0.39 0.02 3.16 57.5 - 1.00 1.59 1.80 1.51 

B1 4.8 8.0 3.2 1.93 0.37 0.04 5.54 69.3 31 1.40 2.70 1.47 1.95 

B21t 4.9. 11.4 6..3 2.38 0.43 0.06 9..17 80 .1  37 1.70 3.56 1.88 2.35 

922t 4'9 13.0 7.0 2.89 0.44 0.07 10.40 80.0 40 1.8E 4.13 2.00 2.36 

63 4.9 13.0 7.3 2.93 0.39 0.07 10.69 82.2 36 1.82 4.21 2.44 2 07 

B/C 5.0 14.4 9.1 3.16 0.39 0.09 12.74 88.5 43 1.90 4.29 1.34 2.13 

CI 5.1 13.8 10.2 3.32 0.43 0.11 14.06 - 41 1.7E 4.37 1.30 1.98 

02 5.2 16.4 13.2 3.89 0.44 0.14 17.67 - 47 2.02 4.60 0.25 2.10 

IC I  6.2 _ 17.7 14.2 4.15 0.46 0.17 18.98 - 43 2.0E 4.93 0.20 2.08, 

C2 6.2 17.5 15.7 4.35 0.44 0.16 20.65 Sat 48 2.14 

C3 7.1 17.8 21.0 3.96 0.54 0.17 25.67 Bat 44 3.9; 

_ 
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Argile limoneuse - Matrice brun jaune à brun franc : 10 YR 5/8 vers 7, 5 YR 5/8 - 
Revêtements bruns : 7, 5 YR 5/4 - Assez frais à frais - Encore quelques petites racines 
et radicelles - Quelques tramées de rouille le long des pertuis radiculaires - Structure 
prismatique moyenne à grossière, moyennement développée - Ferme - Assez nom-
breuses taches et indurations Fe Mn Revêtements argileux assez épais et continus 
sur les principales faces de structure, plus fins sur les autres - Limite graduelle et 
faiblement ondulée. 

Argile limoneuse - Matrice brun franc : 7, 5 YR 5/8 - Revêtements bruns : 7, 5 YR 5/4 - 
Frais - Encore quelques radicelles - Structure prismatique grossière faiblement dévelop-
pée - Ferme - Revêtements argileux fins et continus sur les principales faces structu-
rales, très fins et discontinus sur les autres faces - Quelques taches et indurations Fe Mn 
assez locales et rares conduits lombricides tapissés - Limite graduelle et régulière. 

Argile limoneuse - Brun franc : 7, 5 YR 5/8 - Structure prismatique grossière faiblement 
développée - Quelques revêtements sur les faces verticales - Ferme - Limite progres-
sive. 

Argile - Brun franc : 7, 5 YR 5/8 - Structure assez massive - Très ferme. 

C2 

- 131/136 

II C1  

131/136 - 160 

II C2 

160 - 175 

II C3 
+ 175 

• 

Un horizon A2  bien différencié surmonte donc un ensemble d'horizons 
du type Bt passant très progressivement au substrat argileux. 

On observe déjà dans les horizons C du profil l'influence du maté-
riau sous-jacent, particulièrement sur le plan granulométrie. 

La couverture limoneuse à laquelle nous avons affaire est très 
pure, elle contient pratiquement moins de 3 % de. sable. L'Influence du ter-
tiaire se marque an profondeur par une 15gère augmentation de cette teneur en 
.sable, particulièrement nette évidemment dans la couche II C 3 . 

Le rapport limon grossier / limon fin est de l'ordre da 1,5 ou 
légèrement inférieur, ce qui tendrait à nous faire penser qu'il s'agit de 
produits de redistribution de matériaux déposés antérieurement aux limons que 
nous avons envisagés jusqu'à pràsent dans cz chapitre. 

La teneur en argile augmente progressivement on profondeur avec 
un léger fléchissement au niveau des horizons B/C et C l . 

L'indice d'entraînement calculé entre les horizons A2 et 8 2t est 
de 1,9 pour l'argile totale et de plus de 3 pour l'argile fine. 'Cette 'der-
nière valeur parait un peu particulière, tout Comme les teneurs assez impor-
tantes et relativement constantes de l'argile grossière (0,2-2 0 sur l'en-
semble du profil. 

Les rev3tements argileux sont fins d'une manière générale, mais 
plus épais cependant sur les faczs verticales de la structure prismatique en 
profondeur. 

Une porosité moyenne de 35 % caractérise le profil, avec cepen-
dant un minimum dans l'horizon Cl. 

La.  stabilité de structure est. assez bonne, particulièrement en 
surface du fait de la teneur on matière organique, et plus bas compte-tenu 
de l'importante teneur en éléments fins. Il faut cependant noter les valeurs 
de purcolation.assez faiblesè ela partie.inférieure du solum proprement dit, 
c'est-à-dire an 133, B/C et Cl.. La réserve en eau est naturellement assez élevée. 
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La C. E. C. do l'argile présente des valeurs relativement fai-
blns dans la couvarturelimoneuse : 31 dans le Bi et voisine du 40 ensuite, 
elle Monte à-47 dans le C. 

Les valeurs .enregistrées pour le fer libre sont relativement 
peu élevées, ce. qui pourrait urG lié au. fait que le matériau constitue le 
produit d'un remaniement :de dépôts déjà un Peu appauvri antérieurement. 
L'indice d'entraînement du fer libre est de 1,9, c'est-à-dire exactement 
celui de l'argile. Hormis dans les horizons de surface Où il :st légèrement 
plus élevé, le rapport fer libre / for HC1 est compris entre 40 et 45. 

L'aluminium échangeable est bien représenté dans ce profil, la•

teneur le plus importante étant relevée au nive lu 522t/63. L' alumine libre 
présente une répartition caractéristique. ,avec un maximum bien marqué dans 
le B2t,. l'indice de déplacement.calculeétant do 1,6. 

MICROMORPHOLOGIE  

Nous n'avons pas repris ici du description systématique. En 
effet, los caractères micromorphologiques sont typiquement ceux des sols 
lessivés : présence de traits pédologiques du type cutanes : argilanes et 
férriargilanes et du typo glaebules : quelques nodules. 

Le stade de développement est confirmé par ces observations. 

OETERMINATIONS MINERALOGIQUES  

Des analyses aux rayons X ont été effectuées sur cinq échantil- 
lons d'argile 0-2 p provenant des horizons A2 - 621 t 	622t - B/C - C. Tous 
ont subi le prétraitement au citrate. 

Nous allons commenter globalement les résultats, en mettant en 
évidence les différences entra horizons. 

Echantillons Mg. 

Une première analogie apparaît immédiatement entra les différents 
diffractogrammes, tous présentent trois réflexions principales : à 7,2, 10 
et 14 A. 

Las différences entre horizons sont les suivantes : 
- l'intensité des réflexions d 7,2 et 10 g diminua progressivement de haut 
en bas du profil. 

- le pic à 14 est toujours très large, étalé : il est le plus net dans le 
A2 , bien marqué également dans le BIC et le C. 

Echantillons traités au glycérol. 

La gonflement de tous les échantillogs est assez net jusqu'à 
17 g et plus. La variation de la réflexion à 10 A est toujours très marquée : 
plus nette dans A 2  et de moins un moins différenciée, avec élargissement, 
en profondeur. 

Un pger maintien vers 14 g apparaît dans le A 2 , avec une faible 
inflexion à 17 A. 	 0 

Le B/C et le C montrent une réflexion peu importante a 17 A, 
tandis que les autres échantillons du Bt montrent un étalement très progres-
sif vers les distances basales plus grandes. 



dA 	 

A2 

B21 t 

_SL_ 
EPERNAY 3 

72 	10 	14 	 10 	14 	17 	 10 	14 

Mg. 	 Glyc. 	 K. 

Fig. 58 
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Echantillons K. 

L'échantillon A, s. distingue assez nettement des autres pgr uns 
fermeture assez bonne sur lb Â, avec présence nette' d'un minéral à 14 A. Lus 
horizons B montrent une fermvture incomplète avec peut-ftre quelques traces 
vars 14. LL.  C prjsaltu une fermeture très partielle. 

Une certaine évolution minéralogique est donc décelable ici. 
Tout d'abord, les variations progressiv3s observées pour les ré-

flexions à 7,2 et 10 A nous font penser à un enrichissement relatif en Kao-
linite et illite de bas en haut du profil. Cela pourrait correspondr aux 
teneurs relatives en argile fine et argile grossière. 

Du la montmorillonite est vraisemblablement présente dans l'hori-
zon C, tandis que des minéraux interstratifiés gonflants sont décelés dans 
tous los horizons et plus particulièremmt semble-t-il dans les horizons Bt. 

Dans l'horizon A2 apparaît un minéral à 14 Â du type vermiculite 
qui se maintient eprL.s traitement au glycérol ; il s'agit donc probablement 
d'un intergrade alumineux. 

Peut-nro la mauvaise fermeture des échantillons B 21t st 322t 
est-elle liée également à la pri3sence da constituants alumineux. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS  

Les caractères les plus marquants dc ce profil sont d'une part 
l'illuviation relativement importante et l'acidité modérée pour un matériau 
de dépôt assez récent. 

Aucunc dégradation morelologique n'est décelable, tandis que les 
minéraux argileux présentent une certaine évolution : faible capacité et 
présence prebable de minéraux du type intergrados alumineux. 

Ce sol est donc en transition entre lcs sols bruns lessivés et 
los sols lessivés acides. Nous verrons plus loin qu'il s'agit vraisembla-
blement d'une évolution ayant affecté un matériau déjà sensiblement altéré 
par des phénomènes pedozenétiques fritérieurs. 

Nous claasorons ce sol COMM2 "sol lessive ocide",  et comma 
"Typic Hapludalf". Tout comma les précédents, il s'agit d'un "Orthic Luvisol" 
de la légende de la carte des sols du Mondc de la F. A. O. 

o 
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4.32. SOLS SUR LIMONS D'APPORT PLUS ANCIENS. 

. Ici Ozalement cinq profils ont été retenus pour analyse détaillée, 
les quatre premiers : enateau-Thietku 11, Montmixait 15, ;1 et 32 étant ca-
ractéristiques des matériaux limoneux anciens de la Haute-Brie, datant vrai-
semblablement de la base du dernier cycle du loess, le cinquième : Claieau-
nie/y.: 22, représentant les sols en transition vers lb Tardenois. 

- PROFIL CHATEAU-THIEMV 11 - 

03 nombreux indices pl1.9 nous avons prCsontés plus haut nous per-
mettent de penser que cette couverture 3st d'apport assez ancien. Cependant, 
le développement da ce sol apparaît, comme nous allons le voir, moins avancé 
que l'ensemble du manteau limoneux de Haute-Brie. 

Peut - âtre un dépôt plus récent a-t-il recouvert celui qui nous 
occupe et temporairement protégé de l'influence des e facteurs de la genèse. Il 
s'agit donc d'un sel parmi les moinsévolués e qUe nouseayons observe en Haute-
Brie sur limon ancien. 

Vraisemblablement occupé par la pulture, depuis assez longtàmps, 
il a subi une troncature relativement importante. 

DESCRIPTION  

Localisation 

Date - Conditions 
atmosphériques 

Ouest de Courboin - Ferme Redon. 

10/9/63 - Temps couvert - Pluies la veille et les jours précédents. 

    

Végétation 	Chaume de blé. 

Position eéomoreho-  Relief subnormal - Haut de plateau en bordure de la ligne de crête (pente quasi-
loliques 	 nulle). 

Altitude 	 221 m. 

Matériau originel 	Recouvrement loessique sur plus de 4,20 m. 

Economie en eau 	Drainage externe : lent. 
Drainage interne : imparfait. 

Activités biologiques Importantes jusqu'au B 1  - Assez bonnes ensuite. 

Classification 	Sol lessivé en voie de dégradation, à fragipan et pseudogley. 

Remarques 

Ap 

0 - 27/29 cm 

Le profil creusé depuis 6 jours est pratiquement immergé jusqu'à la partie supé-
rieure des horizong B (eaux de - précipitations et suintements importants au niveau 
du fragipan). Phénomènes de dissolution en langues de l'horizon B atteignant un 
maximum de développement dans le B2t. 

Limon moyen - Brun clair : 10 YR 5/3 - Frais - Proportion moyenne de matière 
organiquL, nombreuses petites racines - Structure grumeleuse fine à très fine 
moyennement développée, localement assez bien (feutrage radiculaire et cavités 
d'animaux) et polyédrique subangulaire fine assez faiblement développée - Nom-
breux grumeaux coprogènes - La structure polyédrique est à tendance angulaire à 
la base de l'horizon (semelle de labour) - Friable - Limite distincte et régulière. 



- 205 - 

A/B 

- 30/36 

Limon moyen à limon argileux - Beige foncé à brun jaune : 10 YR 6/4 vers 5/4 - 
Frais - Faible proportion de matière organique - Quelques petites racines et radi-
celles - Petites concrétions Fe Mn friables et taches de rouille (2 à 5 %) - Struc-
ture polyédrique subangulaire fine à très fine moyennement développée dans 
les infiltrations humifères - Nombreux canaux lombricides tapissés d'humus, assez 
nombreuses cavités avec grumeaux coprogènes - Horizon irrégulier et très aminci 
par endroits (repris en partie dans le Ap) - Friable - Limite graduelle et légèrement 
ondulée. 

B1g 	 Limon argileux - 10 YR 6/4 vers 5/4 - Frais - Rares infiltrations humifères - Quel- 
ques radicelles - Petites concrétions Fe Mn friables - Rouille et gley en taches 

- 47/50 	 (15 % de recouvrement pour les deux) - Structure polyédrique subangulaire à 
angulaire fine à moyenne, moyennement développée - Encore assez nombreux 
conduits lombricides tapissés et grumeaux coprogènes - Friable à ferme - Limite 
distincte et légèrement ondulée. 

Limon argileux - Matrice brun Jaune : 10 YR 5/6 - Rouille brun franc : 7, 5 YR 
5/6 - Gley gris : 5 Y 6/1 - Plages dégradées blanchâtres : 2, 5 Y 8/1 - Assez 
frais à. frais - 'Rares infiltrations humifères - Quelques radicelles et petites con-
crétions Fe Mn - Phénomènes d'oxydo-réduction importants (50 % en recouvre-
ment) - Dégradation assez importante en "tonguing" environ 30 % en recouvre-
ment de la masse - Structure polyédrique angulaire fine à moyenne assez bien 
développée, localement bien - Nombreuses indurations Fe Mn sur les faces structurales 
Nombreux revêtements argileux orientés très fins et discontinus - Encore quelques 
conduits de lombrics tapissés d'humus ainsi que de rares conduits avec grumeaux 
coprogènes - Assez ferme - Limite graduelle et ondulée. 

Limon argileux - Matrice brun jaune à brun jaune clair : 10 YR 5/8 vers 6/6 - 
Rouille brun franc : 7, 5 YR 5/8 - Gley gris brun pale : 2, 5 Y 6/2 - Assez frais - 
Quelques radicelles - Rouille et gley (id. B2itg) - Structure polyédrique angulaire 

subangulaire fine à moyenne, moyennement développée, localement plus 
angulaire, très fine et mieux développée plus structure lamellaire (base de 
l'horizon) assez grossière, sans faces bien différenciées - Nombreuses indurations 
Fe Mn sur les faces structurales - Revêtements argileux fins et discontinus - Quelques 
conduits lombricides légèrement tapissés d'humus - Ferme - Limite diffuse et 
irrégulière. 

Limon argileux - Matrice - Rouille, gley, (id. I3 22tg) - Assez frais à assez sec - 
Rouille et gley très importants et localisés dans le long des fentes verticales de 
dissociation ou déterminées par un système radiculaire fossile - L'ensemble, assez 
régulier, dessine dans un plan horizontal un réseau polygonal très net (fragipan 
typique) - Structure polyédrique angulaire à subangulaire moyenne, moyennement 
développée et lamellaire grossière à très grossière, moyennement développée - 
Nombreuses taches Fe Mn et indurations - Revêtements discontinus sur les faces 
structurales - Très ferme - Limite diffuse et interrompue. 

Limon argileux - Matrice ocre brun : '1, 5 YR 6/8'- Rouille brun jaune : 10 YR 5/8 - 
Gley gris olive pale : 5 y 6/2 - Assez sec - Rouille et gley un peu moins frnportants 
et localisés - Horizon sec et tassé (fragipan) - Structure peu développée délimitée par 
les fentes verticales (réseau polygonal) et horizontales gleyifiées - Très ferme - 
Limite graduelle et régulière. 

B
al tg 

- 60/67 

B22 t g 

- 75/90 

B3gx 

- 110/135 

B/Cgx 

- 140/170 

Cg 	 Limon moyen - Couleurs analogues .1t l'horizon sus-jacent - Assez sec - Peu structuré, 
+ 170 	 quelques faces verticales '-Très ferme.• 



ANALYSE GRANULOMÉTRIQUE : CARTE • CHATEAU-THIERRY PROFIL N°:_il_ 

 

% de terre séchée e106° C 

N° de labo. Horizon Pnofondeur en an Couleur 
à Mat sec 

a mile. L'mons 
Sables fats S. G. 

MO.   

Fractionnement 

de l'argile 

0-2 Y 2T 1•00  1020 P 20-50 Y 50-1C0 Y 100-200 M 2CO20:01, 
Calc, 

re-0,211 0.2-211 
1 

A 3315 Ap 0 - 27/29 10 YR 5/3 16.2 6.9 31.7 33.3 2.8 0.5 1.4 2.2 R.8 E.4 

A 3316 A/B - 30/36 10 YR 6/4 21.4 9.9 16.5 49.5 2.6 0.4 1.4 1.1 la 3 u 1 

A 3317 Blg - 47/50 10 YR 5/4 25.0 10.8 17.5 40.0 2.4 0.4 2.0 13.3 11.7 

A 3318 B21tg - 60/67 10 YR 5/6 26.9 11.8 16.0 37.9 2.4 0.8 2.6 18.6 113 

A 3319 1322tg - 75/90 10 YR 6/6 26.9 11.8 18.5 40.3 2.1 0.4 0.7 13 5 13 4 

A 3320 B3gx -1101135 7,5 YRà2,5Y 24.3 14.2 18.6 42.7 2.3 0.4 0.5 12.9 11.4 

A 3321 B/Cgx -140/170 10 YR 6/8 2&.1 14.7 16.3 39.4 2.4 0.4 0.4 13.3 12.2 

A 3323 Cg > 	170 10 YR 6/8 17.1 19.6 18.0 36.7 2.1 0.4 1.7 10 0 7 1 

CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

Horizon 

Densité 
app. 

Densité 
abs. 

Porosité 
% 

Stabilité de 	structure 

Honni. 
e 25 

P. F. 
pF  

Eau unie d'Instabilité 
log. 10 is 

Test de percolation log.10 K 

Ale. Benz. Air 1 H. 2 H. 3 H. 

Ap 16.4 3-8 8-0 1.64 0,99 0.93 0.8E 73.6 8.4 15.2 

An 91.4 3.2 13.4 1.45 0-74 0.8R 0.69 24.6 8.1 16.5 

6 1 g 1.55 2 Rn 40.4 29.0 3.6 14.2 1.55 0.58 0.5.E 0.58 25.6 10.5 15.1 

R21tg 1.94 2.57 40.1 30.7 6.9 15.9 1.50 0.55 0.55 0.55 27.1 13.1 14.0 

15.0 R221--E 16.4 2.2 6-9 1.73 0.27 0.3,3 132 27.3 12.3 

Rex 1.87 2.63 36.5 6.3 1-2 3,3 2.16 0.10 0.18 0.10 76.7 12.5 14.2 

B/Cgx 1.82 2 60 30.0 3.2' 1.1 1.9 2.52 -1.72 -1.72 -1.72 23.9 10.7 13.2 

Cg - - - - - 25.1 10.2 14.9 

ANALYSE CHIMIQUE: 

Horizon 

pH Orb. Ntot 

CM 

EumiliécluivakmWMOgdeterreepH7.0 
%vat 

SIT 
x100 

, 
100g 
agile 

Fer 
libre 

Fer 

HCL 

Aum. 

'el* 

Ahnn, 

libre 

eau KCI %. la. 
C.E.O 

T Ca Mg K Na 
TM.I115. 

S 
%O. 

% 

Fe203 

% 

mel A1203 

Ap 7.7 10.7 1.12 9.55 8.3 17.3 0.65 0.28 0.08 18.31 Sat - 1.32 2.78 0.03 1.73 

A/8 8.1 5.6 0.66 8.48 8.0 17.4 0.70 0.19 0.08 18.37 " 1 	33 	:1.46 3.22 0.03 1.67 

15 1g 8.0 10.2 13.8 0.70 0.20 0.08 14.78 " 41 2.16 3.98 0.03 1.99 

B21tE 7 . 9  12.9 16.5 1.03 0.24 0.10 17.87 " 48 2.56 5.05 0.05 1.99 

522tg 7.8 13.3 15.7 1.40 0.21 0.10 17.41 " 49 1.99 4.67 0.05 1.71 

133gx 7.0 13.7 13.9 2.43 0.19 0.10 16.62 " 56 1.93 4.30 0.05 1.42 

B/Cgx 6.8 13.5 13.5 2.89 0.32 0.13 16.84 " 52 2.51 4.34 0.08 1.38 

Cg 7.0 11.3 12.1 3.01 0.30 0.12 15.53 " 66 2.40 3.73 0.05 1.17 
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On passe donc de l'horizon Ap aux horizons d'accumulation par 
l'intermédieire d'un A/5 et d'un Bl. 

- 'Las plages: dégradées. n'apparaissent qu'au niveau du 3 21 tg, là où 
les traces d'hydroMerphie.:ceMmencent• à prendre de l'importance. L'horizon 

.CeMPact Constitué parle Bex est Modérément développé, soh'influencu sur la 
profil est cependant marque°. e.,. . 	 , 

e. L'examen des. données.granulométriques appelle quelques commen-
taires. Tout d'abord, d'une Manière générale la matérieu est moins argileux 
que pour la majorité des formations décrites dans la région ; il est cependant 
tout aussi pur,. a moins de 5 % de,sables. Notons que les valeurs un peu plus 
élevées des sables grossiers dans les horizons al g et 1321tg  correspondent à la 
présence . dee pisolithesferruginelix.• 

„Le rapport. limcn grossier / limon fin. diminue progressivement en 
fonction de la profondeur, ce eui résulte probablement d'une variation dans les 
conditions de sédimentation : 1,e40 et moins. La valeur un peu plus élevée des 
horizons de curface est vraisemblablement due à dus phénomènes da remaniements 
superficiels en relation 3VGC des mécanismes d'érosion. 

L'indice d'untraînement.de l'arzile calcule entre la 15 2t et l'ho-
rizon Ap est de 1,7 pour los deux fractions. Nous ne pouvons cependant pas 
lui accorder beaucoup de valeur étant donné la troncature du profil. 

La variation de la densité apparente, et de Ce fait da la porosité 
totelo, est importante. On passe respectivement da 1,55 à 1,82 st de 40 à 30 %. 

La stabilité •structurale est moyenne jusqu'eu - niveau du fragipan 
où elle devient très faible ; ceci est particulièrement bien mis en évidence 
par le test K. Notons égelnment que,c'est â ce même niveau qua la teneur en eau 
utile est le plus faible. 

L'influence de la culture est certainement à l'origine des pH élevjs 
et de la s3turation du complexe dn ce sol. 

La C. E. C. est plus faible en surface qu'en profondeur où, da 
50/55 meq. en moyenne, elle passa à 60 au niveau de l'horizon Cg. 

L'indice d'entreinement du fur libre, calculé sur les horizons 
actuels du profil est da 1,95, celui do l'alumine libre est da 1,2. Tout 
comme peur l'argile il ne faut cependant que leur accorder une importance toute 
relative. Le rapport dus formes do far prasente assez bien de variations, 
compris entra 45 3t 60. 

MICROMORPHOLOGIE 

Peu de chos3s particulières sont à noter, hormis la présence de 
concentrations plasmiques du type (i laebules et cutanes. 

En effet, des nodules ut concrétions f2rriques u limites asscz 
nettes sont assez fréquentes, notamment dans les horizons B supérieurs là où 
lus pisolithes sont morphologiquement bien différenciés, À l'examen du profil 
sur le terrain. 

Il convient cependant de noter que lLs Arriargeenee d- l'horizon 
Bt sont relativement peu orients et que be.:3ucetip d'entre eux, particulièrement 
eu niveau du 621 e tr s  effrent un aspect floconneux assez typiquc., 

Peut-5tre serienS-nous là en:présenc.e d'une ceracturistique d 
processus de lessivage en, milieu mal aéré, hydromorphis. 
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DETERMINATIONS MINERALOGIQUES  

L'analyse des argiles aux rayons X a été effectuée sur l'ensemble 
dos horizons de ce profil, Ap, A2, Bi , 132t, 83, 8/C, C1 at C2. 

Nous commenterons globalement les résultats, en mettant en éviden-
ce las différences observées. 

Notons que dos revêtem2nts caractéristiques ont été prélevés et ont 
subi une séparation à 0,2 p ; les résultats du l'analysa minéralogique en seront 
exposés au chapitre suivant. 

Les diagrammes Mg  montrent une réflexion à 14,5 Â assez largo, 
dont la base masque en partie la réflexion à10 Â. 

Dans A2 et 8 1  la réflexion à 14 A est moins large et mieux diffé-
renciée. Le pic à 10 Â est mieux exprimé dans le haut du profil, et peu visi-
ble dans C1 et C2. 

Après traitement au glycol  on constate un gonflement pour tous les 
échantillons, certains d'entre eux offrant cependant le maintien d'une partie 
à 14 A : 

- B1 	
: gonflement modéré, une partie reste à 1L1 Â - réflexion 	10 Â 

0 
- B2t 	: une partie reste à 11, une autre gonfle avec maximum à 18/19 A, 

pic à 10 peu distinct. 

- 83 

	

	: étalement vers les distances basales plus grandes, avec maximum 
vars 16 A. 

: une partie reste à 14, une autre s'étale jusqu'à 17 Â. 

Des chauffages  successifs ont été appliqués au échantillons Mg  : 
0 

250 ° 	: fermeture très partielle avec maintien du maximum vers 14 A, 
réflexion à 10 A faible. 

- 400° 

	

	: fermeture plus accentuée mais toujours incomplète, là réflexion 
à 10 apparaît plus nettement ; meilleure dans C 2  quo dans A2. 

- 550 ° 

	

	: fermeture meilleure mais toujours incomplète, la réflexion à 
10 Â est nettement marquée. 

0 
Les diagramme K  offrent tous une réflexion très large à 10 A et 

plus, d'intensité assez o analogue pour tous les échantillons. On note de légères 
réflexions à 3,25/3,30 A. 

Des chnuffages ont également été appliqués ici : 

- 250 ° 

	

	: fermeture asseu prononcée de tous les échantillons avec maximum 
très net à 10 A. 
Dans les horizons A2  - 81 et 62t : petit halo vers 14 

- 400 ° 	: fermeture assez analozuo, mais la halo A 14 Â a disparu. 

- 550 ° 	: la réflexion à 10 Â est très nette, la fermeture est très peu 
modifiée dans le A2 ut 62t ' elle est meilleure dans le 83 ct le 
C2' 

On constate donc pour tous les niveaux la présence de kaolinite, 
d'illité, de quartz 3t de minéraux 2/1 gonflants. 

D'autre part, apparaît, dans le haut du profil, un minéral à 14 Â 
qui se ferma difficilement aux différents traitements lt qui pourrait corres-
pondre à une certains "aluminisation". Nous pourrions l'interpréter comme une 
minéral intergrade vers les vermiculites alumineuses. 

modérément différenciée. 

C l  
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Il faut remarquer enfin unc milleure dissociation du l'illitc sur 
les diffroctogrammes des horizons supérieurs, ainsi qu'une augmentation app . 3- 
rente de la Kanlinite et da l'illite da bas en haut du profil, vraisemblable-
ment duo à une accumulotion rclative. Ce fait avait dej;:l été mis un évidence 
dAls le profil précédent. 

" 

DISCUSSION- CONCLUSIONS  

Toutes les caractéristiqu2s morphologiques et analytiques indiquent 
pour ce sol une tendance nette à la dégradation du et : plages altérées, com-
pacité an profondeur, hydromorphie, ouverture des minéraux argileux et ferme-
ture difficile en presunc d'une quantité lssoz imbnrtants 	 lfora. Une• 

cert'ine altération des revnements argileux a da plus été sùmérée Par'l'exawn 
micromorphologique. 

Ce profil a certainement dû évoluer un milieu ddsaturà avant d'être 
E ■rofrndément influencé par sa mise en culture. 

Il faut remarquer que les indices d'entr-linement que nous avons 
cités sr-nt très certainement à moduler en fonction du degré d'érosion du sol. 

Nous classerons ce sol comma "sol lessivé 	voie de ddzradation, 
à fragi2an et èseudogler. 

Dons 13 classification américaine il s'agirait d'un "Aquic Fragiu-
dalf", et pour lc.-q le-,ende F. A. O. d'un "Gleyic Luvisol" 

o 

- PROFIL MONTIRAIL ;2 - 

Cc s'l re!)résente le degré de développement caractéristiqw da le 
majorité de la couverture limoneuse de Haut3-Brie, couvertur: qui date vrai-
s:- mblablemnt, 	nus l'avons vu, du 12 boss du cyclu réc_ent. 

Fortement é.viu , de%rade et •hydromorhe, il constitue donc un 
stade parmi les plus avancés d'évolution sur l'auss. 

LF profil a vraisemblablement toujours été sous végétatinn natu-
relle eu semi-natur_lle, aucune trace Jo miso an culture n'apparaissant à 
l'examen. 

DESCRIPTION  

Localisation.  

Date  - Conditions 
atmosphériques 

Grande For2t - Est de Vieilp-Maison; 

16/7/62 - Temps frais. 
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Véetation 
	 Faibles sous flitaie. 

Réserve : chêne pédonculé et frêne. 
Taillis : coudrier - aulnes - chênes - ferles. 

Position 	 Relief subnormal - Pente pratiquement nulle. 
géomorphologique 

Altitude 	 208 m. 

Matériau originel 	Couverture limoneuse probablement ancienne reposant sur substrat oligocène à 
plus de 450 cm. 

Economie en eau 	Drainage externe : lent 
Drainage interne : imparfait à faible. 

Activités bioleen Moyennes jusqu'au niveau du B3gx, diminuant ensuite très fortement. 

Classification 	Sol lessivé "glossique", à pseudogley. 
Fraglossudalf aquique / Fragiaqualf aérique. 

01 	 Couche L : moyenne, assez importante localement. 
2, 5 - 0, 5 cm 	Couche F1 : moyennement importante. 

O r) 	 Couche F2  et H : quelques traces de produits humifiés, 
0,-5 - 0 

A11 

0 - 5/10 cm 

Limon moyen - Brun gris foncé : 10 YR 4/2 - Assez frais - Teneur assez importante 
en matière organique - Quelques grosses racines verticales, chevelu radicellaire 
assez abondant et diffus - Structure grumeleuse fine à très fine faiblement déve-
loppée ; faiblement structuré localement - Petits amas de grumeaux coprogènes - 
Friable - Limite graduelle et régulière. 

Al2 	 Limon moyen - Brun clair à beige foncé : 10 YR 5/3 - 6/3 - Assez frais - 
Infiltration moyenne de matière organique - Quelques racines importantes, 

- 10/18 nombreuses radicelles - Structure granulaire fine à très fine faiblement déve-
loppée - Quelques taches d'oxydation de contraste faible à distinct - Friable - 
Limite distincte et légèrement ondulée. 

A2 	 Limon moyen - Beige foncé : 10 YR 6/3 - 6/4 - Assez frais - Infiltrations de 
matière organique - Colonisation radiculaire diminuant fortement - Structure 

- 30/40 	 granulaire moyenne faiblement développée, quelques petits polyèdres - Léger 
"Mouline à contraste distinct - Quelques petites concrétions ferro-manganèsifères - 
Friable - Limite graduelle et fortement ondulée, localement irrégulière, le ma-
tériau péhétrant en langues dans l'horizon sous-jacent "Tonguing" caractérisé. 

A et Bg 

- 45/50 

Limon argileux - Brun jaune à brun clair : 10 YR 5/3 à 5/4 - Horizon de dégrada- 
tion, présence de poches plus légères dont la texture se rapproche de celle de 
l'horizon A2  et dont la couleur est blanc-beige : 10 YR 8/2-8/3 - Assez frais - 
Quelques radicelles - Structure polyédrique subangulaire fine à moyenne faible-
ment développée, particulaire farineuse dans le "Tonguing" - Revêtements argi-
leux assez fins, et recouvrements de fer et de manganèse tapissant les principales 
faces structurales des agrégats polyédriques - "Mottling" assez important, en 
recouvrement de 10 à 25 %, de couleur brun jaune vif : 10 YR 5/8 à brun franc : 
7, 5 YR 5/6, très distinctement contrasté - Friable - Non adhésif ni plastique - 
Limite diffuse et fortement ondulée. 
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B21tg 	 Limon argileux - Très marbré, à matrice brun-jaune : 10 YR 5/6 - Assez frais - 
Quelques radicelles - Structure polyédrique angulaire fine à moyenne bien déve- 

- 50/68 	 Jappée, localement moyennement déveioppée, les agrégats sont repris dans une 
surstructure prismatique grossnre moyennement développée - Revêtements argileux brun 
bruns : 7, 5 YR 5/4, moyennement épais et discontinus sur les faces des principaux 
agrégats structuraux - Nombreuses poches allongées verticalement de texture plus 
légère et se raccordant au "Tonguing" général du profil, de couleur gris pale à 
gris : 10 YR 7/2 - 5 Y 6/1, et présentant une structure particulaire - "Mottling" net : 
30 à 40 % de recouvrement brun-jaune vif à ocre-rouge 10 YR 5/8 à 5 YR 4/8 ; contraste 
prononcé - Nombreuses accumulations de fer et de manganèse - Ferme - Légèrement 
plastique, non adhésif - Limite graduelle et légèrement ondulée. 

B22tgx 	 Limon ar3ileux - Matrice brun-jaune : 10 YR 5/6 - Principales caractéristiques 
analogues à celles du B 21tg, mais développement plus accentué de la structure 

- 75/90 	 prismatique - Apparition, au contact des faces structurales verticales, de revê- 
tements assez épais et rosés, tilts argileux - "Mottling" localisé en une "marmo-
risation" longeant les grandes faces verticales le structure - Tendance très légère 
à une dissociation des éléments structuraux suivant une direction préférentielle 
horizontale, avec revêtements argileux et fer et manganèse sur ces faces - Ferme 

friable - Limite assez distincte et régulière. 

B
3

gx 

-100/105 

Cgx 

- 150 

Limon argileux - Matrice brun-jaune clair 10 YR 5/6 - 6/6 - Fragipan typique 
e '5 sec - Structure prismatique grossière moyennement développée avec sous-

structure lamellaire fine à moyenne bien développée localement - Les faces 
verticales de la structure principale composent un réseau polygonal très carac-
téristique ; elles sont tapissées de revêtements argileux très épais et de couleur 
grise : 5 Y 7/2 - 6/1 	- Présence locale de, revêtements argileux fins et 
discontinus : 10 YR 5/3, et de petites taches d'accumulation de fer et de manga-
nèse sur certaines faces horizontales - Les revêtements épais des faces verticales, 
au contact de la masse agrégée, sont brun-gris.  rosé : '7,5 YR 6/2 - 7/4 - Une 
frange ocre-brune : 7, 5 YR 5/6 - 5/8 d'oxydation très nettement contrastée 
passe en transition à une matrice à "mottling" assez distinct mais peu important - 
TrC--,s compact - Assez ferme à friable - Non plastique et non adhésif - Limite distinc-
te et régulière. 

Limon argileux - Brun-jaune : 10 YR 5/6 - Assez sec - Structure prismatique très 
grossière moyennement développée à sous-structure lamellaire moyenne, moyen- 
nement développée - Réseau polygonal moins marqué - "Mottling" analogue mais moins accentué 
accentué - Quelques revêtements argileue fins et discontinus, et petites taches 
Fe Mn sur certaines faces horizontales - Assez compact - Assez ferma à friable - 
Légèrement plastique, non adhésif - Limite distincte et assez régunre. 

Prélèvements sélectifs. 
- Quatre échantillons complémentaires ont été prélevés : 
El 

: poches dégradées au niveau du A et Bg 
E2 : frange oxydée au niveau du B3gx 
E3  : revêtements l'illuviation secondaire 
E4  : matrice des agrégats au niveau du B3gx. 
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Un horizon A2 très bien différencié surmonte un horizon B 2tg on 
voie de "dissolution" par l'intermédiaire d'un A & Bg où de nombreuses reliquns 
de Bt sont présentes. Le "Tonguing" Ust net, les langues de dégradation péné-
trant profondément dans l'horizon d'accumulation. 

Des revâtemants gris et très épais 
les verticales . de la structure prismatique des 
la 62t. Ces horizonsprtisentent :des caractères 
polyeenal de fentes apparaissent on plan, sous- 
marquée. 

Gien représentatif du limon des plateaux de la région, le matériau 
contient peu da sable, moins de 4 è 5 %, lus teneurs en sable grossier supC-
ricuras à 1 % représentant des nodules et concrétions ferrugineuses assez in-
durées. Le rapport limon grossier / limer' fin ast bas, compris entre 1,10 et 
1,40. 

L'indice d'entrainement - de l'argile totale est de 2,1, celui de 
l'argile fine de 3,8 ; cette dernière se répartissant prefondément dans le pro-
fil, jumeau niveau du B 3gx. 

La densité apparente présente une valeur élevée en profondeur, 
où la porosité totale marque un minimum voisin de 30 %. Deux minima sont sen-
sibles en ce qui concerne la stabilité structurale, aux niveaux A2 et Bex. 

La teneur en eau utile est remarquablemont élevée, excepté nu 
niveau do l'horizon compact où elle est moins importante. 

Ce sol à pH compris entre 4,3 et 5,6 est partiellement désaturé, 

La rapport CiN Jst assez élevé, près dz 14 en surface. 
l'état de désaturation la plus important s'observant dans l'horizon A 2  : 23 %. 

Quant 	la C. E. C. de l'argile, on constate une variation progres- 
sive de haut en bas ou profil, passant du 23 méq. dans la A 2  à un peu moins 
de 50 mgr:1. dans les horizons profonds. 

d'entraînement est de 2,1 cal- En ce qui concerne le fer, l'indice 
/ far HC1 est assez variable. culé sur le A2' tandis que le rapport fer libre 

La valeur la elus élevée s'observe dans le A 2 : 83, lus plus faibles dons les 
horizons St : 59, tendis que les autres niveaux donnent en moyenne des valeurs 
supérieures à 70. 

L'aluminium échangeable présente des valeurs élevées, avec un maxi-
mum dès les .  horizons A & 3'1 t et 622t ; le degré do saturation du complexe 
en Al y étent respectivement e 70, 58 et 3O %. Un maximum d'alumine libre est 
présent dans le B 21 t, l'indice d'entrainement étant de 1,41. 

Echantillons particuliers. 

Les rapports granulométriques limon grossier / limon fin (LG/LF) ot 
argilu fine / argile grossière (AF/AG)sont las suivants pour quelques échantil- 
lons susceptibles d'Ure comparés : 

LG/LF AF/AG 

A2 
1.11 0.57 

Dégradation 1.28 0.39 

B
2
t 1.35 1.76 

Revêtements 1.51 0.91 

B3  
1.45 1.94 

enduisent les faces structura-
horizons situés immédiatement sous 
.très nets de "fragipan" : réseau 
structure lamellaire, compacité 
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% de terre séchée à 105° C 

•1° de labo. . Horizon Profondeur en cm 

Argile( Limons Sables fins S. G. 

m.  o.  

Fractionnement 	• 
de l'argile 

0-2p 	2-10P 10-20  p 20-50 P 50-100P 100-2001' 2D12C031,  

Ca 	• 

0-0.2 1:. 0,2 -2 

9999 A l i 0 - 	5/10 14.0 15.7 14.8 36.3 2.7 0.3 0.8 7.3 6..5 7.5 

10000 AL2 - 	10/18 14.7 15.6 20.5 37.7 2.7 , 	0.3 0.8 4.7 4.R R.8 

A 	1 A, - 	30/40 15.4 15.5 19.5 39.0 2.8 0.3 1.3 1.6 5.6 E.8 

A 	2 AetBg - 	45/50 21.4 12.4 16.5 40.3 2.9 0.5 1.7 10-3 11.1 

A 	4 82itg_ - 	50/68 26.2 12.3 14.6 36.9 2.5 0.4 0.7 16.7 9.5 

A 	5 B22tgx - 	75/90 29.0 12.4 15.7 36.5 1.7 0.3 0.2 16.6 10.4 

A 	6 03gx -100/105 24.7 12.4 16.5 37.1 2.2 0.4 0.8 16.6 8.7 

A 10 Cig - 	150 22.1 12.3 15.6 39.4 2.9 0.7 5.5 8.7 13.4 

1,. 	3 El Dégradation 17.1 13.8 17.9 40.7 2.9 0.3 0.4 5.1 12.0 

9 E2 Oxydation - - - - - 
1, 	8 E3 Revêtements 31.0 9.8 16.3 40.2 2.1 0.3 0.3 _ 14.8 16.2 

7 E 4  Matrice 23.8 11.5 15.6 39.4 2.4 0.4 2.0 15.7 8.1 

ARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

•Iorizon 
Densité 

app. 
Densité 

ab& 
PORISità 

% 

Stabilité de structure 

Hunlid" 
pF 2.5 

P. F. 
pF 4,2 

Eau utile 
% 

Test d'Instabilité 
log.10 le 

Tem de percolation log.10 K 

Alc. Benz Air 1 H. 2 H. 3 H. 

, II 30.0 46.6 33.0 0.64 1.46 1.43 1.40 43.2 14.0 29.0 

12 29.4 46.4 .  26.0 0.79 1.48 1.42 1.38 41.7 14.3. 27.4 

'1 1.46 2.66 1 45.2 18.8 16.0 10.8 1.76 1.20 1.16 1.13 36.2 7.0 29.2 

etBg 18.0 6.2 7.6 1.58 1.24 1.20 1.17 37.9 9.7 28.2 

al t g  1.61 2.61 38.2 20.0 2.2 5.6 1.62 1.30 1.25 1.20 39.1 12.0 27.1 

utgx 20.0 1.2 I 	5.0 1.72 1.30 1.27 1.25 32.8 12.9 19.9 

igx 1.84 2.56 28.2 9.0' 1.8 2.6 2.25 1.00 1.00 0.97 22.4 10.4 12.0 

, g 1.79 2.56 30.1 11.8 8.2 9.8 1.00 094 0.94 0.94 23.6 9.5 14.1 

35.0 7.5 27.5 

- 26.1 13.4 12.7 

27.3 13.0 14.3 

21.9 10.2 11.7 

JALYSE CHIMIQUE: 

iorizon 

PH Carb. N tot. 

CM 

En mIlliéquivelents/100 g de terre. à pH 7.0 
% set 
Se 

x 100 

T 
100g 
argile 

Fer 
libre 

Fer 

HCL 

Akim• 

Mb. 

Alum. 

libre 

eau Ka 16 • 91, 
C.E.C. 

T Ca 
K  Na  Totri13.E. Fa, Ch Fe203 Inéci. 

% 
AlZ..?3 

LI 4.7 36.4 2.61 13.9 10.4 2.8 1.42 0.58 0.11 4.91 47.2 - 1.21 1.76 1.34 2.13 

k 2 4.3 23.6 1.73 13.6 7.6 1.2 0.82 0.28 0.08 2.36 31.3 - 1.21 1.70 2.82 2.13 

4.7 7.8 0.66 11.8 4.6 0.4 0.42 0.15 0.08 1.05 22.8 (23) 1.33 1.60 2.51 1.90 

atEig 5,0 7.4 1.2 1.07 0.20 0.10 2.57 34.7 35 2.20 3.11 5.16 2.12 

:1tg 5.2 10.9 2.4 2.03 0.26 0.09 4.78 43.9 42 2.36 3.97 6.31 2.68 

. 2 tgx 5,5 13.3 5.0 3.37 0.26 0.17 8.80 66.2 46 2.46 4.26 4.00 2.53 

i gx 5.5 11.9 5.2 3.00 0.17 0.20 8.57 72.0 48 2.23 3.08 2.58 1.78 

g 5.6 10.1 5.0 2.63 0.19 0.23 8.05 79.7 46 3.02 3.82 0.94 1.76 

5.2 6.5 1.6 1.40 0.20 0.13 3.33 51.2 36 0.93 2.12,4.31 1.74 

5.5 13.3 7.4 3.06 0.23 0.31 11.00 82.7 - 5.14 - 
5.6 13.5 7.2 3.29 0.31 0.26 11.06 81.9 44 0.39 2.15 2.82 '- 

5.5 11.4 5.6 2.63 0.21 0.21 8.65 75.9 48 2.73 - 2.06 - 
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On peut faire les observations suivantes 
- LG/LF 

Les échentillons provenant d'horizons montrent un accroissement 
un fonction da ln profondeur : 1.11 - 1.36 - 1.45. L'altération pourrait donc 
avoir provoqué une microdivision, un fractionnement des limons grossiers, ou 
bien s'agit-il d'un enrichissement par déplacement mécanique ? 

- L25 plages dégradées sont an transition antre le A2 ut la 62t. 
Le A2 serait donc plus eltéré que los langues, ou ces darnières enrichies en 
limon grossier. 

- Les plages sont plus dégradées qua le 6 2t, Ce qui est normal. 
- Les revêtements argileux sont plus riches n limon grossier que 

13 matrice qui leur correspond. 

- AF/AG - 

. Les horizons successifs présentent un net accroissement de co 
rapport : 0.57 - 1.76 - 1.94, d'où do plus on plus d'argile fine en profondeur. 

- Moins d'argile fine dans la dégradation que dans le A2 : élimi-
nation préférentielle. 

- Relativement peu d'argile fine dans les revêtements. 
Nous verrons l'interprétation do ces comparaisons d'une manière 

plus globale dans 13 chapitre suivant. 

En ce qui concerne las caractéristiques chimiques on observa dus 
variations importantes. 

La aaturetion du complexe et la C. E. C. de l'argile enregistrées 
pour la dégradation donnant des valeurs un peu supérieures à cellas du A 2  : 
respectivement 51 % et 38 méq.. Las revêtements sont un peu olus saturés qua 
les horizons correspondants. 

• Les revêtements sent 
qu'a un degré moindre les plages 
tenant plus que la A2. Le teneur 

LJ rapport fer libre 
de 18 pour les revêtem-nts. 

L'AI echangeable est 
représente 66 % du complexe j la 

• 

MICROMORPHOLOGIE  

Squetette - ààture. Essentiellement constitué par du quartz et des feldspaths, 
quelques cristaux à relief fort, transparents, anisotropes. On 
observa à partir des horizons 8 2  et B3 , ainsi qua dons le C, des 
traces do gleuconie. 
Dimensions. Assez homogènes, las composants sont da taille petite, 
ce qui correspond à la texture limoneuse assuz pure. 
Quelques gros fragments sont disséminés. 
Distribution.  La distribution de bace  s'effectue au hasard, celle 
2ar référence est sans relation. 
Oreentat77i7 Le squelette est modérément à fortement orienté. 

num - Raartition. La répartition, hétérogène dans los horizons supérieurs 

A11, A2  et 61, devient plus hemogène au niveau du 6 2t et redevient 
hétérogène au niveau du B lx qui est l'horizon fragipan. Une certaine 
homogénéité reparaît au niveau du Cx. 

très appauvris en fer libre : 0.39, ainsi 
dégradées : 0.93, qui le sont cependant net-
de la frange d'oxydation est très élevée. 
/ fer HC1 est do 44 peur la dégradation et 

très important dans 13 dégradation, où il 
teneur en alumine libre est faible : 1.74. 
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SÉEarations. Les séparations sur squelette se présentent faiblement 
dans l'horizon . Al2 un pou plus nettement dans l'horizon A2 , et 
apparaissent très distinctement dans le reste du profil. - Des sépara-
tions dans la matrix, allongées an bandes, ou partiellement incurvées, 
apparaissent dès le B1 et jusqu'au B e  avec un:. maximum d'intensité 
dans les horizons 5 2t et 53x. CertaiNGs séparations •subcutaniques sont 
discernables dans le 6 3x et moins nettement dans l'horizon C. L'assem-
blage plasmique est donc légèrement •squelsepique à insepique dans 
la partie supérieure du selum, plus nettement dans le reste du profil. 
Il est en partie du type masepique dans los horizons B, et préfren-
tiellement dans lu 13 2t ; il est partiellement vosepique dans 1G 6 3x 
et la C. 
Nature. Le plasma est argileux à argile-ferrique dans les horizons 
Al2 et A2, particulièrement dans les zones où une certaine ségréa.a-
tien semble vouloir amener à la formation de glaEbules liés aux 
conditions d'hydromorphie. 
A la base du A2'  ainsi quodans la 6 	des zones claires doivent cor- 
respondre à des plages dégradées d'eu le fer et l'argile ont été 
partiellement éliminés. Los horizons 8 2 , B3  etC présentent un plas-
ma de nature argileuse à argilo-ferrique suivant les conditions 
d'oxydo-réduction. 
Distribution.  Dans les horizons supérieurs, cette distribution est 
simplement caractérisée par la tendance aux segrégatiens due à 
l'hydremorphie. Dans les horizons 8, elle est caractérisée par la 
formation des bandes alignées ou incurvées de l'assemblage masepi-
que, ainsi que par la distribution subcutanique par référence liée 
à l'assemblage. vosepique. Dans tout le solum, la distribution cuta-
nique de l'assemblage squels?pique se maintient. 
Orientation.  Le degré d'orientotien, faible à modéré en surface, devient 
moyen à fort dans les horizons B et l'horizon C, particulièremnt 
en ce qui concerne les séparations plasmiques ; la trame,  tachetée 
à faiblement striée en surface, peut 3tre qualifié de modérément 
striée pour toutes les. séparations des horizons 6 et C. 

Stuc-tee de bcue - Le squelette est toujours nettement supérieur au plasma. 
La distribution relative des composants passe d'un aspect granu-
laire à intertextique dans lus horizons A au type porphyrique pour 
lu reste du profil. Une particularité importante est l'aspect très 
dense, compact, dos horizons B 3x et Cx, ce qui correspond à l'aspect 
macromorphaleeique ut à la densité apparente très élevée. 

Vide4 - 	Dus niveaux à cavités ortho, régulières et irrégulières, de surface, 
en transition pour la A l2  vars le "simple paeking voids" ou vides 
d'entassement, on passe vers le bas à des zones où la présence Ub 
chenaux devient plus importante. A partir du B i  cos vides sont. lisses, 
et BU niveau du 53  et du C apparaissant des "joints planes", qui 
correspendent vraisemblablement au "cracks" liés à la structura 
prismatique typique, ou à la sous-structure lamellaire caractéris-
tique des horizons ce•pacts. 

Ccear_tUiÀtique6 pédo.torique4 - 
Concentrations plasmiques. 
Cutanes. Les concentrations plasmiques apparaissent dès l'hcrizon _ 
B & A, st se maintiennent dans les horizons 6 2t, B3 , et C. De natu-
re argile-ferrique ou argileuse, localement à pigmentation ferrique, 
ces cutanes typiques sont accompagnés dans les horizons B 3x et Cx 
par des maneanes et sesquanes. On constate un maximum de ces der-
niers au niveau du. 53. 
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Hos.. -t. 

Unit& de &scripte:al 

A l2  A
2 

A & Bs %tg 53 gx Cgx 

S, Mainte 

Squelette Q.rt. - 	 Feldspaths 	 - Présence de cristaux k relief fort - Traces de glauconle. 

Assez home» Assez homogène Assez homogène Asscr hos sogè. Assen homogène Mme homogène 

Plasma  Argileux, argilo-ferrique Argileux it argile-ferrique Argileux à argilo-ferriquo As -silo-ferrique essentiel- Argilo-ferrique Argileux à argile-ferrique 

lo.lentent Matière or- Nombreuses accumulations Mgregations ferriques - lement - Assez homogène Hetirozène, plus atm- Assez homogène 

ganique - Dispersé en pla- de matière organique peu Tram . do matière argent- en répartition, grandes dans en limite d'agrégats 

ges Musez humifiée - Assez hétéro- que - Anet hétérogène plage. plus ferriques. 

On«, en Plages Per P'eges 

5/nantiras Très fines sur squelette Sur squelette surtout près Fines sur squelette, ellen- Sur squelette, en bands. Sur squale., en bandes Sur squelette, peu indivi- 

plazzolques dans les zones les plus 

denses 

des vides gées dans lamasse orientées demie.  masse orientÉes d.ns la masse, 

part/ sheremenc près des 

ides. 

dualisees en bordure des 

vides 

Assemblages  

pianotasses 

Squel-hosepique in-Squelseplque ma-SqueLapique in-me-Squelsepique (vo)-in-ma-Squelsepique (vo)-Squelsepique 

Structure de  base SK>> Pl SK >> PI SK > Pl SK 	> PI 5K> Pl SIS > Pl 

Assemblage Granulaire à Granulaire à intertenique a 

alimentaire intertextique intertestique PeePerehm 
Porphyrique Porph .  riras. Porphyrique 

Vides  Cavités ortbo, irrégulière 

Vides d'entassement 

Cavisés ortho et mâta, 

régaliens et Irengullèms 

Cavites ortho et mêla, né- 

gulres et irrégulières 

Cavités nnia et ortho, ré- 

salières et irrégulières. 

Cav,ter méta, régulières 

et i,eguiièx, - Qminttes 

Cavités méta, régulières 

et ittnattnèses - Q.I... 

C>enauts ortho et mem, 

simples. 

Q.Iques chenaux mêle, 

simples, 

cavités mita, simples - 

Quelques "méta Joint plis- 

ans", 

cavités ortho - Chenaux 

mita, adoucis, incurves, 

simples. Quelque. "men 
Jean planes". 

Ceracteriniques  

pedolottlquel 

Orthic Séparations 

(v. Plasma) 
Concentrations 

"Normal vold" argile.. Ferri-arglbizes simples, "Channel-plane-ped-nor- Ferri-a/silanes simples 
Cutanés 

fortement orientes dans "Normal-void" et "reit" mal vote' simple terri - ians vides et chenaux. 

les parties denses ranimes, fo.ment mien- m'eau. modérément >uelques argilanes Jeune- 

"Embedded grain cuiras" Ms et striés - Argilanes épais - Ferri-argilanes clair - Orientation impor- 

te bordure des vides, 

Quelques fragments de 

ferrl-argilanes, 

de diffusion, ...Mei; comportant du 

'silt" - id... et Ses-

quans - Argllanes Jaune-

clair secondaires. 

tante. 

Clochai.. Quelques nodules subsphér Nodulee et concrétions el- Nombreux nodules et non- Nombreon nodules ferrique Nodules ferriques à limi- Nodules ferriqUes à limi- 

ques argile-ferriques à II- liptIques argilo-ferriques mitions argilo-ferriques, à limites esses nettes k net- tes entras, tes neraes - Quelques con- 

mites nettes à limites assez nettes, 	 sphériques ou elliptiques, 

à limites variables - Des 

nodules englobent des res- 

tes, Cristallitas ferriques credo. ferriques - Cris- 

Milites esses nombreuses, 

tes d'argilanes. 

Pedotabules Quelques isonsbules Quelques isottraules Rems isatubules 

>test, _ Padorelims  

Element e 

(Kabiena) Agglemerado à "Mea- Tendance agglomeratic 	 Intertextic k porphyropec- Tendance porphyropectic Porphyropectic Tendance pœphyropectic 

°lied sud". tic, 
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- Les argilanes jaunes bien orientés du B &J,■ borrespondraient 
une déforrificatien des ferriargilanes que l'on retrouve localement 
fragmentés ou réerwleb3s ions la matrice. 
Des restes de concentration plasmique argileuse sont bloqués au 
sein dus "glaebulee" ferriques. 
Des argilanes de diffusion s'observent très nettement au niveau Je 
l'horizon Bet. 
Dans la partie inférieure du 8 2t et au niveau du 63 , des ferri-
aredlanes englobant du "sut", parfois sous forme de "skeletans", 
sont très caractéristiques. 
D'autre part, des revâtements jaunes très clair, très pou orientés, 
diffusant aisément dans la matrice constituent des revêtements 
d'illuviation secondaire, liée à la dégradation ue l'horizon 62t. 
Cos ergilanes secondaires se maintiennent au niveau de l'horizon C. 
Glaebules.  Des nodutes et concrétions argiloeferriques s'observent 
très nettement dès l'horizon A 2' les limites en sont généralement 
assez nattes. Dans le B1' ces nodules ou concrétions, sehériques 
ou elliesoIdales, présentent dus limites peu nattes à assez nettes. 
A eartir du B2t, et dans le 6, et le C, ces nodules ferro-mangani-
ques semblent nettement plus cristallisés, leurs limites étant assez 
nettes à-nettes. Certains d'entre eux ont fossilisés des argilanas ou 
ferriereilanes résiduels de la destruction de l'horizon St. Dans le 
63 et C, un certain nombre de cris.tallites sont observables. Notons 
que dans le C, certaines séparations elesmiques entourent lus no-
dules' cristallisés, ce qui pourrait indiquer un caractère.relict. 
Pédotubules.  Quelques "isotubules" ont été observées dans le A & 6, 
le 82t 2t la C j las plus nombreux dans le 6 2t. 

Aesumbîage4 Uémentaita eton Kubiena. 
L'assembleee "agglomeratic" à "bleached sand" (A A2) fait place 
eu type "porphyropectic" dans le reste du profil (6 11  62 1 83 , C). 

Stade d'Uotution - Matériaux du type . "Braunerde" ceractéristique,.avec pré-
sence de "Braunlehre-Toilplasma" assez bien représenté, même Jans 
l'horizon A2, plus "cutans" do "Breunlehm" dus â l'illuviation. 

Canatedian4 - C3 sol présente plusieurs caractéristiques essentielles. 
- Il semble qu'on ait affaire à un limon ancien.- Les caractéristi-
ques pourraient entre : l'abondance du "Sraunlehm-Teilplasma" 
dans tous les horizons, avec développement important de l'assem-
blaee plasmique masepique et accessoirement de vosepique. 
- Une dée,radation importante liée • à des phénomènes d'hydromor-
phi° et d'illuviation secondaire. L3 cristallisation plus nette. 
que l'on observe pour los concrétions et nodules ferriques pour-
rait également être liée à cotte évolution poussée. . 
- L'horizon fra5Yiean, situé au niveau des horizons B et C, est carac-
térisé par une densité et une compacité marquées du matériau, par 
la présence de "joint planes", ainsi que, peut-être, par l'impor-
tance prise par le "masepic fabric". 
L'absence de rubéfaction très marquée tant en ce qui concerne la 
matrice que les revêtements ne permet pas de penser à un loess plus 
ancien qua 13 Würm. On pourrait donc avoir affaire à un limon Würm 

ou Würm II. Il apparaît de toute façcn que l'ensemele des carac-
téristiques micromorphologiques confirme que ce sol est très fortement 
évolué. 
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DETERMINATIONS MINERALOGIQUES  

Etant donné que nous Sommas arrivés ici à un stade d'évolution où 
la différenciation du profil est très importante, les analyses minéralogiques ont 
été poussées au maximum, compte tenu de nos possibilités. 

Quatre horizons principaux ont éte analysés : A 2  - B2t - 83gx - C2' 
ainsi qu'un prélèvement particulier, les revêtements gris, très 

épais, couvrant les faces structurales verticales au niveau du B 3gx. 
Indépendamment 'do la préparation classique, nous avons effectué 

deux prétraitements complémentaires : l'un au dithionite plus citrate Na, 
l'outre à NaOH, ceci pour tenter de "purifier" au maximum les échantillons. 
Las diffractorrammes correspondant à ces traitements sont présentés un annexe. 

Nuus effmtuerons une description globale des résultats des ar-
giles 0-2 p, mettant en évidence les différentes données et les faits les plus 
caractéristiques. 

Echantillons sans prétraitemmt particulier.. 

Las diagrammesMg Montrent tous des réflexions à 7,2, 10 et 14 Â. 
Celle à 7,2 est très exorimee dans tous les diffractoerammes. Le pic à 10 
est peu diffétehcié, excepté pour e A2 où il est très net et bien sépaK de 
celui à 14 X. La réflexion à 14,5 A est nette dans tous les horizons, parti- 
culièrement dans le A2 où elle est très nette. Elle est moins bien dessinée dans 
las revêtements, étant plus étalée. 

Le traitement au glycol o provoque très peu de gonflement, un maxi-
mum restant marqué partout vers 14 A. L'échantillon A 2  ne présente pratiquement 
aucun gonflement. Notons que la dissociation avec la réflexion à 10X est peu mar-
quée. 

Les diagremmesK sont assez sensiblement différents. 
La fertmeture est très nette dans le C 2' beaucoup moindre dags le 

B3gx, tandis que le 152t et le A 2  montrent une réflexion très nette à 14 A, tout 
comme les revêtements. 

Le chauffage provoqua une emélinration da la fermeture pour le (3,gx, 
et les revêtements, alors que l'échantillon Bit présente toujours un petit 
maintien vers 14 ; le A2  offre toujours une reflexion importante à V A. 

Prétraitement Oithionite-Citrate. 

• Ce prétraitement a été appliqué à l'ensemble des échantillons. 
Les dia7uammes Mg sont assez analogues à ceux sans prétraitemant, 

la réflexion à 14,5 A étant toujours nette. Notons cepOndant dans le A2 une 
réflexion à 10 X moins importante. 

• Le traitement au glycol fournit des diagrammes très analogues à 
ceux sans prétraitement, notons cependant un petit étal ment avec diminution 
de la hauteur des pics. 

Las chauffages successifs des échantillons Mg donnent les résultats 
suivants : 
- Peu de différences s'observent à 250 0  entre les diagrammes, cependant le A2 
Et le E2t présentent une fermeture plus difficile, la réflexion è 14 A y restant 
bien marque. 
- A 400 0  la fermeture est pratiquement la même pour tous les échantillons, 
excepté pour le A2 où une réfle. xion large à 12/14 X est présente. 
- A 550 °  la fermeture s'améliore dans le C2, le C /  et les revêtements, une légè-
re réflexion à 14 X s'observe dans le B2t, tandis que cette réflexion est très 
nette dans le A2. 



A2 

B 2 t 

Revêt. 

B3 gx 

C2 

	4 	F 	11 	,, 	I 	111 1  72 	10 	4 	 72 	10 	14 	 7,2 	11 	14 17 	 324 

_SLG- 
MONTMIRAIL 32 

Mg 

I 	II  
7.2 	11 	14 

55Q9 250 9  G. 

Fig . 63 
N. 



400 9  250? 
Fig. 64 

_ S LG 
MONTM I RAIL 32 

550 9  

A2 
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Revêt. 

113gx 

1 	I  
1,2 	ID 	14 324 
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Les diagrammes K montrent une tendance à une fprmeture un peu 
meilleure des minéraux par ranport 3 ceux dEs échantillons sans prétraite-
ment. excepté peut-être pour le 39t. 

- Le chauffage à 250 °  n'amène rue peu d'amélioration, hormis dans le 0 1  où 
la fermeture s'accentue. 
- A 400 °  on peut observer lus modifications suivantes : pas de chan3ement 
pour le 021  lé-ère fermeture pour C l , 52t, revnemonts, f=meture assez net-
te pour A9 . 
- A 550 0  ia ràflaxion à 14 Â est très nette dans A2' la fermeture étant un 
peu meilleure dans le 02t. 

Prétraitement NaOH. 

Ce traitement avait pour but de tenter d'éliminer d'éventuels 
éléments amorphes de manière à clarifier lu plus possible les diaLrammes. 

Très peu de modifications apparaissent par rapport aux résultats 
précédents, le chauffa-e donnant notamment des allures très analogues. 

Nous retrouverons ici e‘:alement la disparition de la réflexion à 
14 Â à 4.00 ° , et sa pr3sence très nette u 550 ° . 

L'évolution minéralogique de ce profil est donc très im.ortante. 

On constata tout d'abord une accumuletion relative très natte de 
quartz et de kaolinite de plus en elus importante de bas en haut du profil. 

L'apparition d'inturgrade alumineux du type vermiculita est très 
nette dans l'horizon A2 et do manière beauccup moins importante dans l'horizon 
d'accumulation ; quelques traces sont éLalument décelables dans les reete-
ments. 

Cas intcrgrades elumineux semblent relativement stables, et dnns 
le A2 il s'ait pratiquement JE la formation d'une chlorite secondaire alu-
mineuse, la réflexion à 14 Â s'améliorant nettement à 550 ° . 

Pous verrons au raragraphe suivant le caractjrisation minéralogique 
des argiles fines (< 0,2 p) et iirossiàrès (0,2-2 p) dPs revItements typiques 
de ce sol très fortement évolué. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS  

L'ensemble des résultats que nous venons de commenter inique une 
évolution trUs importante pour ce sol. 

La dégradation de l'horizon Bt est tries poussée : dissolution 
avec pénutretion en lan_ues très profondes, reliques d'agrégats partiellement 
indurés par le fer, évolution mineraloizique marquée avec apparition d'inter-
grades alumineux du type vermiculits Al ou chlorite secondaire. 

La pràsence de l'horizon compact en profondeur donne naissance à 
une nappe temporaire qui influe sur la partie supérieure du solum Une grande 
partie de l'année, y créant des conJitions'réductrices favorables à la mobi-
lisation du far et à la dissociation fer / argile. 

Les revtements zrisntres tapissant les faces verticales Ce struc-
ture du Bt résultent de déplacements colloidaux en milieu hydromornhe et sunt 
très fortement deferrifiés, nous les étudierons plus an détails dans les pages 
suivantes. 
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Les teneurs en aluminium échangeable et én alumine libre sont 
un indice d'altération certain, è mettre en relation avec l'évolutiun miné-
ralogique observée. 

Les processus fondamentaux qui paraissent âtre intervenus sont : 
illuviation en milieu bien drainé - hydromorphie progressive - altération 
minéralogique et illuviation an milieu hydromorphe et désaturé. Nous revien-
drons plus tard sur cos notions. 

Dans la classification C. P. C. S. ce sol sa classe cnmma 
"sol lessivC glossigue, è gseudogley". 

La 7s approximation um3ricain. le ranr3e dans les "Aquic Fraglos-
sudalf" ou dans les "Aéric Fragiaqualf". 

Dans la léTonde de la carte des sols du monda de la F. A. O. 
il serait intégré vraisemblablement dans les "Gleyic Podzcluvisols" ou éven-
tuellement dans las "Dystric Podzoluvisols". 

o 

- PROFIL MONTMIRAIL 31 - 

Co sol est très légèrsment plus s,-_bloux .lue Montmirail 32, mais 
présente tout comme lui Les caractéristiques d'évolution très importantes. Le 
"fragipan" y ast particulièrement bien différencié, tandis que la dégrada-
tion et l'illuviation en milieu hydromorphe y sont très développés. 

Il ne nous a pas été possible d'effectuer toutes les analysas sur 
les échantillons particuliers prélevés : degradation - oxydation - reeltements. 

Co profil constitue en fait une confirmation des données four-
nies par l'examen et l'analyse détaille du précédent. 

DESCRIPTION 

Localisation 	Grande-Forêt - Nord-est de Vieils-Maison. 

Date - Conditions 	20/7/62 - Temps frais - Pluie la veille. --------- 
atmosphériques 

Vetation  

Position 
séomorphologique.  

Altitude 	 210 m. 

Matériau orienel 	Recouvrement loessique reposant à 340 cm sur le substrat Sannoisien. 

Economie en eau 	Drainage externe : lent 
Drainage interne : faible. 

Activités bioluiques Moyennes en surface, diminuant rapidement en profondeur. 

Taillis sous finale à réserve de chêne pédonculé, chêne et frêne. 

Très légère pente à exposition est. 



B te 
21 ' 

- 55/60 

B tg 
22 

- 85 /90 

- 21E1 - 

Sol lessivé glossique à pseudogley 
Glossaqualf typique à Fraglossudalf aquique. 

Couche L : Assez peu importante - Fâne de Chêne de l'année. 

Couche F : Peu importante - Feutrage dense 
Couche H : Présence par plages localisées. 

Limon moyen - Brun gris : 5 YR 5/2 - Frais - Teneur assez importante en matière 
organique - Activité radiculaire moyenne, nombreuses radicelles - Quelques 
petites taches rouille - Structure grumeleuse à granulaire en profondeur, moyenne, 
modérément développée - Frieble - Limite distincte et ondulée. 

Classification 

0 1 
1 - 0,5 cm 

02 
0, 5 - 0 

A
l  

0 - '7/10 cm 

A2 	
Limon moyen - Gris pâle : 10 YR 7/2 - Frais - Teneur moyenne en matière orga- 
nique - Quelques grosses racines, nombreuses radicelles - Présence de quelques 

- 20 taches de réoxydation de couleur rouille - Quelques nodules ferriques - Structure 
granulaire moyenne faiblement développée ; tendance polyédrique subangulaire 
localement - Friable - Assez poreux - Limite diffuse et régulière. 

Limon moyen - Beige foncé : 10 YR 6/3 - Assez frais - Faible teneur en matière 
organique - Petites racines - Taches de dégradation et d'oxydo-réduction fortement 
marquées, 15 à 30 % de recouvrement pour l'oxydation de couleur rougeâtre : 2, 5 YR 
7/2, 5 à 10 % pour les zones dégradées de couleur gris pâle : 10 YR 7/1 - Structure 
polyédrique assez grossière faiblement développée, et granulaire faiblement dévelop-
pée dans les zones A - Grande quantiti de concrétions ferromanganiques - Assez 
ferme - Limite graduelle et cndulée. 

Limon argileux - Matrice beige foncé : 10 YR 6/3 - Assez frais - Traces d'infil-
tration de matière organique - Quelques radicelles - Taches de dégradation de 
couleur gris pâle : 2, 5 Y 7/2 - Oxydo-réduction importante, 40 % pour l'oxyda-
tion, 5 % pour la réduceon - Structure polyédrique subangulaire moyenne faible-
ment et modérément développée - Pevetements argileux fins et discontinus - 
Beaucoup de nodules ferromanganiques - Assez ferme - Limite graduelle et 
ondulée. 

Limon argileux - Matrice b3ige foncé à ocre jaune : 10 YR 6/3 à '7/6 - Assez 
frais - Taches d'oxydation importante couvrant 30 %, les taches réduites plus ou' 
moins 25 % - Structure polyédrique angulaire à subangulaire moyenne à grossière 
modérément développée - Reveternents argileux moyennement épais et assez 
continus - Ferme - Limite graduelle et ondulée. 

Limon argileux - Matrice brun franc : 7, 5 YR 5/8 - Assez frais - Oxydo-réduction 
moins importante, ox.: 25 à 30 %, réd. : 20 %, localisée le long des faces ver- 
ticales de structure - Structure prismatique moyenne à sous-structure polyédrique gros-
sière modérément développ/Z.e. - Revâtement argileux assez épais et discontinus 
sur les faces de structure - Ferme - Limite graduelle et Ir régulière. 

Limon moyen à argileux - B mn franc : 7, 5 YR 5/8 - Assez frais - Les taches 
d'oxydation diminuent, les taches grires se maintenant le long des faces ver-
ticales - Structure prismatique grossière à sous-structure à tendance lamellaire, 
modérément développée - TevUements argileux fins et discontinus - Très ferme. 

A et Bg 

- 30/35 

B
3 

 gx 

- 110/120 

Cgx 

- 160 

Prélèvements sélectifs. 
E
l 

: plages dégradées au niveau du A et Bg. 
E

2 
: zones cxydles en bordur3 der "cr:.cks" du B 3gx. 

E
3  : revêtements rduits 	nivc.0 du B 3'crac 
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L'aspect morpholoeique de ce profil est très typique : horizon 
do dégradation très marqué donnant naissance • des "laneues" s'insinuant dans 
le 62t et qui passent pro eressivement aux f ..cos enrichies de la structura 
prismatique des niveaux Ju . sous-sol. L'horizon compact est très exprimé, les 
traces d'hydromorphie très contrastées. 

Netons que l'horizon A2 est un peu moins àpais quo celui du pro-
fil précédent, peut-être ce sol a-t-il été très le'Jgèrement tronqué. 

La texture peut avoir été quelque peu influencée par los sables 
stampiens très proches, la rapport limon grossier / limon fin Est constamment 
inférieur à 1,5. 

Lns teneurs en argile sont d'une manière eénérale lé;èrement 
inférieures à celles du n °  32. Il faut noter que cette variation se présente 
également sur los revdtements. L'indice d'entrlinemint do l'argile, calculé sur 
las horizons actuels est de 1,7 pour l'argile totade st dc 2,6 pour l'argile 
fine. Tout comme pour les autres profils évolués, l'argile fine se répartit 
profondément. 

La variation U3 le densitL; apparente ut celle de la porosité totale 
mettent fort bien un évidence la compacité de plus on plus marquée du ma-
tériau en fonction de la profondeur : respectivement 1,24 à 1,74 et 50 à 
28 %. La stabilité structurale paraît relativement bonne dans ce cas-ci, avec 
diminution cependant au niveau de l'horizon compact. 

La pH varie de 4,6 à 5,6, le profil étant particulièrement désa-
turé en surface où le rapport C/N est voisin da 12. La saturation ast minimum 
au niveau du A2 : 33 Z. 

C'est 6,7e--lement dans cot horizon que l'on enregistre la plus 
faible C. E. C. pour l'argile : environ 25 màq. ; on passe on profondeur à 
es valeurs elus élevées, jusqu'à 55 méq. 

L'indice d'entraînement apparent du fer libre est de 1,95. Le 
rapport far librn / fer HC1 effre ces valeurs elevées dans les horizons supé-
rieurs, plus do 60 et particulièrement dans le A & Bg : 80 ; alles diminuent 
ensuite dans le 6: + 55. 

L'aluminium échangeable est particulièrement bien représenté dans 
les horizons A & Bg B21t et 027t où il participe au complexe pour, respecti-
vement : 44, 38 et 23 Z. La distribution de l'alumine libre indique un cer-
tain entraînement, indica 621t/A2 da 1,44. 

Echantillons particuliers. 
. 	. 

Nous examinerons tout d'abord les quelques rapports granulométri-
ques que nous avons pu ebtenir : 

	

LG/LF 	 AFLAG 

A2 	 1.11 	 "0.67 

621 t 	 1.37 	 1.01 

B22t 	
1.52 	 1.29 

Rev3tements 	 1.74 	 1.14 

63 	
1.55 	 1.32 
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% de terre séchée à 105° C 

Y* de labo. Horizon Profondeur en en 

Aairgile Limons Sables fins S. a 

NI 0 

Fractionnement 

de l'argile 
0-2 

11 

2-10 

ll 

10-20 
P 20-50 P 50-100 P 100-2001" 20D-20:0P 

Cale. 

0-5,2 1.1 0,2-2 il 

- 

9983 A I  n 	- 	1110 16.0 13.6 1_6.8 41.9 2.3 0.5 3.4 5.5 5.R 10..1 
,i 

9984 
A 2  - 	 20 15.0 14.4 71.8 35.6 2.1 0.6 2.4 3 3 6.4 9 .6 

99 85 
APURE; - 3n/:Rç 18-4 13.0 t7.6 42-3 2.3 a-8 3.5 1.9 6.6 11.8 

.3987 
R21tE - 55/60 24.8 12.8 15.2 38.3 3.4 1-8 3.7 12.5 12.3 

3988 
R22tE - 86/50 27.2 11.2 14.4 36.3 34 3-7 15.2 12.0 

3989 
R 3  gx - 110i120 

- 	160 

27.2 

29.0 

12.8 

13.6 

13.6 

15.2 

40.9  

43.8 

2.2 

2.8 

1_.1 

0.9 

1,7 

3.7 

15.5 

. 	11.1 

11.7 

8.9 3990 
rgx 

, 

1986 E 
1 

Dégradation - - - - - - - - 

I892 E 
2 

Oxydation - - - - - - - 

1991 E 
3 

Revêtements 28.9 9.9 14.8 42.8 3.1 0.3 0.2 ' 	15.4 
_ 13.5 

t1RACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

Densité 
app. 

Densité 
abs. 

Porosité 
% 

Stabilité de structura 

Hurnid 
pF 2,5- P. F. 

pF 4.2 
Em utile 

% 
Test d'instabilité 

109.10 la 
Tee de percolation log. 10 K 

Ale Benz. Air 1 H. 2 H. 3 H. 

1 29.4 35.8 26.4 0.80 1.57 1.51 1.48 33.2 12.9 20.3 

) 1.24 2.56 51.6 30.6 28.6 26.2 0.96 1.30 1.26 1.24 31.6 19.1 12.5 

atBg 28.0 19.2 14.8 1.02 1.33 1.24 1.22 27.0 16.6 10.2 

Utg 43.2 14.8 26.4 1.29 1.53 1.52 1.50 30.0 14.8 15.2 

,tg 1.70 2.38 28.6 36.8 7.4 13.4 1.30 1.33 1.28 1.26 36.0 16.4 19.6 

4x 17.2 4.4 6.8 1.64 1.10 1.04 1.01 28.8 12.9 16.7 

;x 1.74 2.42 28.1 5.6, 37.6 2.0 1.46 0.83 0.80 0.76 30.8 12.5 18.3 

- - - - - 26.0 13.1 12.9 

- - - - - - - 30.2 11.3 18.9 

- - - - - - 34.0 15.1 18.9 

ALYSE CHIMIQUE: 
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Nous pouvons foire les remcrques suivantes : 

- LG/LF. 

- Un eccroissement en fonction de la profondeur est évident : 
1.11 - 1.52 - 1.55, tout Corna) dans la prefil précédent. 

- Les revntements sont plus riches en limon grossier que la 
matrice eui leur cerrespend. 

- AF/AG.  

L'accroissement uans les horizons successifs est très nette 
ici Ébelement : 0.67 - 1.01 - 1.29 - 1.32. 

Le raeport cst caeendant ici moins élevé que pour le profil n °  32. 
- Moins d'argile fine dans les revêtements qu'au sein des agréeats 

et da la matrice. 

Los donnes 	l'analyse chimique permettent quelques commentaires. 

Le seturation du complexe est elus imnortente dans les eleees 
déeredes que dans la pertia supàrieure du B 2t. 

Las revêtements areileux sont très dàferrifiés, fer libre : 0,34, 
et rapport fer libre / far HC1 de 15. L3 teneur en fer libre o., la dàerada- 
tien est inférieure à celle du A 2 ' tandis qua la frange oxydée est très ,  
riche : 4,71 et rapport Fa libre / Fe HC1 de 78. 

La teneur en aluminium échengeable de le dégradation est élevée : 
2,38 rN:q., qui reprisentent 'lus de 30 ¼ du complex2. L'alumine libre est 
relativement peu représentLe dias les revêtements nreileux. 

MICROMORPHOLOGIE  

Toutes las caractéristiques micromorpheloziques sont analogues à 
celles décrites dans le profil précédent. 

Cependant, en peut noter sur l'ensemble du profil une densité 
plus importante de eleebules ferriques du typo nodules ou concrétions ainsi 
que des sesquanes plus épeis dans le Bex. Des "jointe rlanes" assez nets 
sent par ailleurs présents cens ce même horizon. 

Lus argilanes secondaires irCsentont du très nombreuses inter-
calations de limon interstratifiés dans l'ereile. 

On peut é:element noter, au sein de l'horizon comeact, de nom-
breuses petites plates jaune très clair, modérément orientes, qui pour-
raient représenter des concentrations secondaires d'argile fine. 

OETERMINATIOAS MINERALOGIQUES  

Beaucoup de données rapprochent Ce prufil du précdent. 
Nous avons-effectué des anelyses aux rayons X sur une séquence 

d'échantillons analogue. : A2  - B2t - B3 - C, que sur des revêtements 
argileux très dàferrifiés. 
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Etant donné l'experience du profil Montmirail 32, un seul pré-
traitement complémntaire a été :effectué : celui à NaOH. 

Echantillons sans prétraitement. 

Plusieurs réflexions caractérisent l'ensemble des diagrammes 
Mg : 3,34 - 7,2 - 10 - 14 Â. La réflexion à 14 Â est nette et large, parti-
culièrement dans le C ; celle à 10 'À est peu nette. 

Après traitement au glycol on observe le gonflement d'une partie, 
tandis qu'une autre reste nettement sous forme de réflexion à 14 Â. La réfle-
xion à 1U Â est mieux différenciée. 

Les chauffages successifs des échantillons Mg provoquent la fer-
meture progressive des minéraux. Notons qu'à 250 °  la tendance est plus accen-
tuée dans le C ; à 500 °  l'échantillon provenant de cet horizon est relative-
ment bien fermé. 

Les diagrammes K sont sensiblement différents. 
- C 	: fermeture assez nette.  sur 10 A. 
- B3 	: fermeture moins bonne. 
- 52t : la fermeture est marquée 

14 A'ect nette. 
A2 	: on observe *une réflâxion 

autre intense à 14 A. 
- Revêtements . : réflexions 3 14 et 

moins nette. 
Les chauffages à 250, 400 et 550 0  provoquent une amélioration 

da la fermeture, une réflexion & 14 Â restent présente dans l'échantillon 
A2 jusqu'à 400 0 , alors que pour les autres échantillons la fermeture est 
bonne dès 250 ° . 

Prétraitsment à NaOH. 

Comme pour le profil précédent, peu de différences sont décela-
bles par rapport à l'ensemble des résultats que nous vepons. do commenter. 

Des traces sont cependant observables à 14 A, après chauffage 
à 550 0 , sur le diagramme do l'échantillon A 2 . 

L'horizon A2 montre une accumulation relative de quartz et de 
Kaolinite, ainsi que l'existence d'intergrades alumineux du type vermiculite 
Al. 

Dans le B2t et les revêtements cette tendance est peu avancée : 
le chauffage à 0 250 °  dos échantillons K suffit à fair 3 disparaître les ré-
flexions à 14 Â. 

Des résultats plus précis concernant la nature des revêtements 
argileux de ce profil seront présentés dans le chapitre suivant. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS  

Ce profil présentant beaucoup d'analogies avec le précédent, nous 
commenterons essentiellement les quelques caractères qui les différencient. 

La texture ast légèrement plus sableuse et l'indice d'entraîne-
ment de l'argile est plus faible. La "dégradation" paraît donc pouvoir inter-
venir à un stade pratiquement quelconque de l'illuviation, pour pou que la 
désaturation soit suffisante et les conditions réductrices présentes. 

sur 10 Â, 

à 10 Â, à 

12 Â natt 

une réflexion à 

0 
12 A, ainsi qu'une 

;- 	0 
es, 	10 A un peu 
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L'horizon fragipan est remarquablement développé, c sol offrant 
do ce fait cbs caractères d'hydromorphia encore plus marqués, bien discerna-
bles à la fois sur le terrain et en lames minces. 

La différence entre les indices apparents du fer libre et de 
l'argile est probablement due ù l'hydromorphic qui apparaît ici comme un 
processus essentiel. 

L'illuviatior secondaire, hydromorphe, est naturellement impor- 
tante. 

Comme le précédGnt, il s'agit d'un "sol lessivé Llossigue à cseudo-
zley" pour la classification française, compte tenu d'une légère restriction 
due à l'indice d'entraînement d'argile inférieur à 2. 

Dans la 7e approximation il s'agit d'un sol intergrade entre 
"Typic Glossaqualf" et "quic Fraglossudalf". 

Nous avons typiquement affaire à un "Gleyic Podzoluvis - 1" de la 
légende F. A. O.. 

o 

- PROFIL MONTMIRA/L 15 - 

Ce profil a été sélectionné parce que r -présentatif des sols do 
Haute-Brie situés sous culture. 

Beaucoup de carectèrrs décrits sous végétation moins anthropiques 
se retrouvent ici ; certains cependant sont modifiés plus ou moins profondé-
mont. 

L'étude détaillée do Cd sol VO nous permettre d: mettre en évidence 
les principales différences induites par la mise an culture. 

DESCRIPTION  

Localisation 	Sud-ouest de la Haute-Epine. 

Date - Conditions 	19/3/62 - Beau temps ensoleillé - Dégel. 
atmosphériques 

Végétation 
	

Labour, ancien chaume. 

Plateau - Rlief subnormal. 
Ë2r_n.9-'14.19.Y2Einu..c_r 

Altitude 	 197 m, 

Matériau orisinel 
	

Recouvrement loessique épais, de plus de 4 m. 

Economie en eau 	Drainage externe : très lent 
Drainage interne : imparfait. 

Activités bioloeques Moyennes dans le Ap et le A2, faibles ensuite, nulles dès le 13 3' 
Classification 	Sol lessivé, dégradé, à pseudogley. 

Fraglossudalf aquique. 
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Ap 

0 - 25/30 cm 

Limon moyen - Brun clair à brun-jaune : 10 YR 5/3 - 5/4 - Frais - Teneur assez 
faible en matière organique - Quelques petites radicelles - Quelques taches d'oxyda-
tion peu importantes - Structure granulaire assez gro.sière, faiblement développée, 
localement grumeleuse fine - Tendance lamellaire très natte à la partie inférieure de 
1 horizon : semelle de labour - Quelques grumeaux coprogènes - Friable - Limite 
graduelle et régulière. 

A2 	 Limon moyen - Beige foncé à brun-jaune clair : 10 YR 6/3 pour la matrice et 
10 YR 6/8 pour l'oxydation - Frais - Qrelnues petites radicelles - Petites concrétions 

- 30/39 	 de Fe Mn - Taches d'oxydation peu irreortantes, 2-5 % de recouvrement - Structure 
granulaire moyenne à grosere, faiblement eLleVeloppée - Quelques canaux de lom-
bricidés tapissés d'humus - Friable - Umite graduelle et irrégulièré, le matériau 
pénétrant en langues allongées dens l'holizon sous-jacent : "Tonguing" caractérisé. 

Limon argileux - Texture irKgullère resultant de la dégradation intense de l'horizon 
d'illuviation, des massas de matériau 'ourd présentant des revêtements argileux fins 
et discontinus étant séperées par d'importantes poches de matériau plus léger, dont 
la texture se rapproche de celle de l'horizon A 2  et dont la couleur est blanc-beige : 
10 YR 6/3 - Les plages dégrades occupent tnviron 1/5 de la masse - Matrice brun-
jaune : 10 YR 5/6 - Oxydation : brun franc : 7, 5 YR 5/6 - Revêtements bruns : 10 YR 
5/4 - Assez frais - Quelques petites radicelles localisées sur les agrégats du B - 
Petites concrétions de Fe Mn - Oxydn-réduction contrastée (15-25 % de recouvre-
ment pour l'oxydation, 2-5 % pour la réduction) - Structure polyédrique angulaire 
à subangulaire fine à moyenne, moyennement développée, particulaire à farineuse 
dans les langues de dégradation - Quelques revêtements fins et discontinus sur les 
agrégats les mieux différenciés - Friable à ferme - Limite diffuse et irrégulière. 

Limon argileux - Matrice brun-jaune : 10 YR 5/6 - Oxydation brun franc : 7, 5 YR 
5/6 - Réduction gris-brun pale : 2, 5 Y 6/2 - Plages dégradées gris pale : 2, 5 Y 7/2 - 
Revêtements brun clair : 10 YR 5/3 - Assez frais - Quelques petites radicelles répar-
ties sur les faces des éléments structuraux - Petites concrétions de Fe Mn friables - 
Oxydo-réduction assez distincte et contrastée : 20 % de recouvrement pour la rouille, 
2-5 % pour le gley - Structure polyédrique angulaire fine à moyenne, assez bien 
développée, bien localement, particulaite dans le "tonguing" - Assez nombreux 
revêtements argileux :  fins et dircontinus - Quelques canaux de lombricides tapissés 
d une fine pellicule humifère - Friable à ferme - Limite graduelle et ondulée. 

Limon argileux - Matrice brun-jaune :10 YR 5/8 - Oxydation brun franc : 7, 5 YR 
5/6 vers 5/8 - Réduction gris . pale : 5 Y 7/2 - P.evatements brun clair à brun-jaune : 
10 YR 5/3 vers 5/4 - .2'S33Z frais - TK.'s peu de radicelles plaquées inr les faces verti-
cales de structure - Petites concrétions de 7.e Mn assez friables et moins abondantes 
que dans le B2t - Phénomènes d oxyda-réduction fortement marqués : 15 à 20 % de 
recouvrement pour l'oxydatio, 20 à 35 % pour la réduction - Le "mottling" se localise 
de plus en plus en marbrures lorgeant les grandes faces verticales de structure - 
Structure polyédrique angulaire moyenne, moyennement développée, tendance à la 
reprise dans une structure prismatique grossière - Apparition, au contact des faces 
structurales verticales, de revêtements egsez épais et rosés, très argileux, allant de 
pair avec une augmentatien assez rapide de la texture du matériau emplissant les 
poches étroites terminant la partie inferieure des langues de dégradation e Assez 
ferme - Limite diffuse et réeuliZre. 

Bg et A 

- 48/60 

Beitg 

70/75 

B22tg 

- 85/90 

B3gx 	 Limon argileux --Horizon "fragipan" typiqee - Matrice brun-jaune : 10 yR . 5/8 
Oxyda -réduction localisée aux abords des t'eccs verdcales de structure où une frange 

- 125/135 	ocre-brune : 7, 5 YR 5/6 - 5/8 d'oxydation tt:..s nettement contrastée -passe en transi- 
tion h la matrice où le "moulin:" est assez distinct, mais de faible recouvrement - 
Structure prismatique gros3ière, moyennement développée, avec sous-structure à 
tendance lamellaire ; une structure lamellaire fire à moyenne, bien développée 
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s'observe localement - Les faces verticales de la structure principale composent un 
réseau polygonal très typique ; elles sont tapissées de revêtements argileux très 
épais et de couleur gris pâle à gris bleuté : 5 Y 7/2 - 6/1, due à des phénomènes de • 
réduction - Notons la teint brun-gris rosé : 7, 5 YR 6/2 - 7/4 des revêtements au contact 
de la masse agrégée - Kes faces horizontales de la structure lamellaire présentent loca-
lement des revêtements argileux fins et discontinus, ainsi que de petites taches d accu-
mulation d'oxydes de fer et de manganèse qui par endroits semblent s'indurer - Ces revête-
ments ont ici généralement une couleur brun clair : 10 YR 5/3 - La compacité est très 
prononcée et la porosité très faible - Ferme, friable sous une pression relativement 
faible - Limite diffuse et assez régulière. 

Limon argileux - Matrice brun-jaune : 10 YR 5/6 - 5/8 - Oxydation brun franc : 
7, 5 YR 5/6 - 5/8 - Assez sec - Concrétions encore assez nombreuses - Structure 
prismatique tris 3rossière, moyennement développée, et sous-structure lamellaire 
moyenne, moyennement développée - Présence d'un matériau très argileux et 
complètement réduit le long des faces verticales : 5 Y 6/1 ; bordant ces zones 
de réduction, une frange oxydée brun franc : 7, 5 YR 5/5 - 5/8 s'atténue en contraste 
assez faible vers la matrice constituant la masse de l'agrégat - Revêtements argileux 
fins et discontinus tapissant de plus en plus sporadiquement les faces horizontales de 
la sous-structure lamellaire. 

Limon moyen à argileux - Brun-jaune : 10 YR 5/8 - "Mottling" de contraste moyen, 
5 - 10 % de recouvrement d'oxydation brun jaune : 7, 5 YR 5/8, réduction localisée 
le long de certaines faces verticales - Structure à tendance massive, quelques faces 
verticales se dissociant dans la masse. 

Prélèvements sélectifs.  
Quatre échantillons complémentaires ont été prélevés : 
E 1  poches dégradées au niveau du B et A. ' 
E2 

: frange oxydée au niveau du contact B22t/B 3x. 
E3  • revêtements réduits au niveau du contact B 22t/B3x' 

: matrice gleyifiée au niveau du contact B22t/B3x. 

Ce sol est vraisemblablemunt légèrement érodé; mais l'horizon 
appauvri A2  est cependant bien différencié. Les plages de dégradation sont 
nettes et pénètrent profondément dans l'horizon 3t, par l'intermédioiro d'un 
Bg & A Où les o:régete résiduels du Bt sont bien individualisés. L'horizon 
compact de profondeur, ou frezipan, est très caractéristique.. 

La couverture limoneuse est très puro; elle contient moins do 
4 de sabiD, excepté dans le C2g où des pisolithes ferrugineux en sont le 
cause. Le rapport limon grossier / limon fin varie entre 1,15 et 1,60, il 
est un pou plus élevé au niveau de l'horizon A 2 . 

L'indice d'entraînement do l'argile totale est de 2,24, celui 
de l'argile fin :J de 3,7, cette dernière paraissFot s'tre déplacée jusqu'au 
C 1 gx. 

Ce profil est très caractéristique en ce qui concerne les données 
physiques. 

Le densité appErente augmente progressivement jusqu'à 1,84, -FM-
.s2nt passer la porosità totPlo de 43 à 28 %. 

cig x 

- 150 

C 2g 

- 190 



La stabilité structurale est très faible, particulièrement dans 
A2_et eu niveau du. 	Cette faible stabilité ost la cause de l'éro- 

dabilité très forte élo la couche arable, sous l'influence de la battance, 
comptee tenuici de le : faible teneur en. metière organique du Ap. 

Les teneurs en eau, utile sent élevées dans le.sclum, mais dimi-
nuent nettement en Profondeur. 

Ce sol, probablement originellement acide, a été resaturé par 
la misa un OultUre, tout ab moins dans les horizons supérieurs. 

ta C. Ee:C. 'de l'argileest plus intéressante à examiner. En 
effet, tre faible dans le .A .2,  :-f 23 meq., elle ougmento jusqu'à environ 
50 on ore -Fendeur. 

L'indice d'entraînement du fer libre est de 1,9 ; notons des 
valeurs assez élevées- en C ' 	. UtC21  dues vraisemblablement à la présence de - 	el  
nodules et, çoneretions ferriques. Le rapport fur libre / fer HC1 est très 
variable dans cd profil, Compris entre 43 et 55 dans le solum, il passe à 
plus de 70 au niveau des horizons C, en relation avec la teneur particuliè-
rement élevée en fer libre due l'on y observe. 

' L'aluminium échangeable présente un maximum on EJ 21 t et B22 t où 
il constitue 10 % de.la saturation du complexe. Le profil de l'alumine libre 
est bien marqué, avec un rapport B2t/A2  do 1,58. 

Echantillons particuliurs. 

Comme pour les 
granulométriques typiques. 

autres profils nous allons comparer les rapports 

LG/LF 	 AF/AG 

A2 1.78 0.51 

Dégradation 1.71 

2
t 1.55 1.39 

Revêtements 1.34 1.00 

B3 
1.41 1.19 

Certaines modifications sont intervenues par rapport aux profils 
que nous venons de commenter. 

- LG/LF. 

- Le A2 st la dégradation présentent pratiquement le même rap-
port, nettement plus élevé que pour les deux autres profils. 

- Les revêtements possèdent ici moins de limon grossier que 
les matrices. 

Las autres différences ne sont pas suffisamment sensibles 
pour pouvoir être interprétées. 

- AF/AG. 

- Le A2 'Durcit très appauvri Ln argile fine. 
- Les horizons profonds en possèdent moins que le B2 t. 
- Les revêtements possèdent moins d'argile fine quo les matrices 

corresponeantes. 

Les anelyses chimiques montrent tout d'abord une saturation des 
échantillons de dégradation, d'oxydation ut do revêtements due probablement 
aux amendements de surface. 
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PROFIL N° 15 

   

I' de labo. Horizon P rofondeur en cm 
Couleur 

à rétat sec 

Argile Limons Sables flns 5.0. 

M. O. 

Fractionnement 

de l'argile 

0_211  2-10 ti 10-20 g 20-50 P 50-100P 100-2001  
0-0.24 0,2-2p 

1296 Ap 0 - 	25/30 10 YR 7/2 13.0 13.8 17.1 48.9 2.3 0.6 2.8 1 .5  4.6 8.4 

.1297 A2 - 	 30/39 10YR8/2-8/2 17.7 11.4 16.3 49.3 2.2 0.5 1.6 1.0 6.0 11.7 

1298 Bg et A - 	48/60 10 YR 8/2 25.5 13.2 14.8 43.1 2.0 0.3 1.1 11.3 14.2 

1299 1321tg - 	70/75 10 YR 8/6 29.0 9.9 14.9 37.3 2.7 0.4 0.5 16.5 
4.- 

12.5 

J300 1322tg - 	85/90 10 YR 8/6 29.2 10.0 15.8 40.0 2.4 0.3 0.9 17.0 12.2 

1301 63gx - 125/135 10 YR 7/6 29.0 12.5 15.7 36.5 2.4 ' 	0.4 0.4 15.3 13.7 
4 

.302 Clgx - 	150 10 YR 7/6 28.0 12.4 16.5 33.0 2.2 0.4 0.7 115.2 12.8 

_1303 C2g - 	190 10 YR 8/6 20.6 14.0 15.6 38.6 2.8 1.0 6.4 10.3 10.3 

1 

i 
,378 El Dégradation 13.0 13.5 17.4 52.9 2.1 0.5 0.6 - - 

I 

;379 E2 Oxydation 22.4 14.2 18.9 41.3 2.0 0.3 0.9 _ . 	_ 

.380 E3 Revêtements 32.6 16.3 11.4 37.2 1.9 0.3 0.2 16.3 16.3 

4381 E4 Matrice 26.4 13.4 16.3 41.8 1.2 0.3 0.6 - - 

hRACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

,rizon 
Densité 

aPP 
Densité 

labo 
Porosité 

% 

Stabilité de structure 

Humid. 
pF 2,5 

P. F. 
pF 4,2 

Eau utile 
% 

Test d'instabilité 
10g. 10 Is 

Test de penuolatIon log.10 K 

Ale. Benz Air 1H. 2H. 3H. 

1.48 2.59 42.9 6.0 4.6 4.8 1.95 1.19 1.12 1.09 29.7 6.1 23.6 

7.7 2.8 3.6 2.02 1.04 1.01 0.98 29.1 6.6 22.5 

qtA 12.3 1.2 3.8 2.00 1.27 1.18 1.16 29.5 9.2 20.3 

itg 1.61 2.59 37.8 15.4 1.2 4.0 1.79 1.29 1.25 1.23 30.8 11.0 19.80 

,tg 12.0 2.5 4.4 1.82 1.25 1.19 1.16 30.1 12.0 18.10 

oc . 3.6 0.6 1.2 2.51 0.75 0.62 0.61 26.3 11.4 14.9 

Dc 1.84 2.56 28.1 4.0 0.5 1.4 2.54 0.74 0.65 0.65 25.8 10.6 15.2 

L 3.1 1.2 1.9. 2.42 a,82 0.81 0.79 28.9 12.8 16.1 

28.0 5.7 22.3 

26.9 11.5 15.4 

28.8 14.0 14.8 

25.7 11.1 14.6 

>LYSE CHIMIQUE: 

MEI 

PH Carb. N tot 

Ciel 

En milnécluivelents/100 g de terra à pH 7,0 le  
x 100 

xj. 

argile 

Fer 

,. HC L 
Fer 

Alum. 

de 
Aluni. 

libre 

eau KCI 96. S. 
C.E.C. 

T Ce Mg K Na 
Total 5.5. 

S 
ce, cl, 

% 

Fe203 

% 

méci. 

% 

A1203 ' 

6.1 7.6 0.79 9.6 5.9 5.9 0.73 0.19 0.12 6.94 Bat - 1.21 2.20 0 08 1 32 

6.0 5.4 0.64 8.4 5.9 5.8 0.81 0.17 0.15 6.93 gat.iira] 1.13 256 0.05 1 38 _ 
tA 5.5 6.4 6.7 1.27 0.26 0.16 8.39 Bat IL 1.78 3 55 0.08 1 67 

'.'6 5.0 12.0 7.0 2.30 0.35 0.18 9.73 81.0 41 2.13 3 95 1.21 2 07 

-g 5.2 • 14.6 8.2 3.64 0.39 0.30 12.53 86.1 50 ,88 4.40 

3 82,1 

1 52 

08 

7 08 

1 78 ' 5.1 13.4 8.6 3.53 0.26 0.35 12.74 95.4 46 1.68 

( 5.1 13.7 8.0 3.33 0.29 0.39 9.01 88.0 49 2-93 3.76 1 02 1.73 

1 67 5.4 10.5 6.6 2.33 0.21 0.39 9.53 90.8 51 2.82 4.23 0 22 

- 5.5 6.3 9.7 1.19 0.23 0.16 ti.2e - 48 0 73 - 
5.1 12.0 8.3 3.73 0.28 0.33 12.64 - 54 3.42 - 
5.1 12.4 9.9 3.90 0.40 0.40 14.60 - 38 0.28 2.18 

. 

5.0 1' 	1 • a 	: 1 	. • : 	a 
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Remarquons ensuite le C. E. C. assez faible de l'ar-ile des 
revêtements argileux. 

Ces revetements sont particulièrement défarrifiés : 0,28 % do 
fer libre, avec rapport far libre / far HC1 de 13. Comme dans les cutres 
profils morpholoeiquement très dégradés la teneur en fer libre de la dégra- 
dation est inférieure à celle de l'horizon A 2 . Colle be la frange d'oxydation 
est naturellement élevée. 

MICROMORPHOLOGIE  

Par rapport aux deux profils précédents il faut noter quelques 
points principaux. 

Tout d'abord l'assemblage elgmentaire un peu particulier du Ap, 
hétéregène et à tendance intertextieue. 

Ensuite les teintes très grises en lumière polarisée des revê-
tements d'illuviation hydromorphe, très deferrifiés. 

Enfin l'impertante qunntité de nodules des horizons Cg, associés 
à des iso et strio-tubules assez nombreux. 02S papules, vraisemblablement 
issues do la fraementation do concentrations plasmiques du type argilanes 
ne srnt pas rares dans lus horizons infériourg bu profil. 

UETERMINATIONS MINERALOGIQUES  

Des analyses eux reynns X ont été effectuées sur trois horizons 
principaux : A9  - Lj2t - C, ainsi que sur dos échantillons particuliers : 
zones de dégraaation - revnetements argileux gris - motrice eu niveau eu b 3 . 

NOUS décrirons tout d'abord globalement les résultats cencer-
nant les horizons, ensuite ceux d'un échantillon d'orgile 0-2 p provenant 
d'une plage déeradec. Les autres données correspondent aux prélèvements 
particuliers seront présentées dans le chapitre 4.4.. 

Horizrns A2  - 8-2  t - C.  

Trois réflexiens o principales se présentent sur les diagrammes 
Mg, à 7,2, 10 ut vers 14/15 A. Le pic à 7,2 est de moins en moins important 
du A

2 
au C celui à 10 est relativement bien marqué on A 2  et C, très peu 

differencié dans let. LD réflexion à 14 7\ st 23S''Z nette bien qu'étalée 
dans le A2 et lu 2

t,
2
elle est très large dans le C2 . 

Le traitement au [-,lycérol provoque le gonflemont des trois echan- 

- dans le A2 on observe un étalement avec maximum vers 17/18 7\, 
avec un tr è s le-rer accident vers 14 ?\.; 
jans 	 2 ln 	t la réflexion est très nette à 17 A. 

- dans le C, seul un étalement vers les distances basale.s impor-
tantes est observable. 

Los cheuffages à 250, 400 et 550 °  amènent une fermeture progres- 

	

sive des échantillons : 	 0 
- très peu importante à 250 0 , avec petit maintien à 14/15 A 
dans le A2 . 

- irrégulière mais mieux prononcée bans le Bet et le C à 400 0 . 
- meilleurs à 550 ° , mais toujours très incomplète. 

tillons. 



- 227 - 

Les diffractogremmes des échantillons K wontrent une fermeture 
modérée pour la A9  et la B2t avec traces à 12 et 14 A, tandis que la ferme-
ture du C est meilleure. 

Le chauffage à 250 0  amène, la disparition du "halo" var ë 14 /°; 
dans le A2' tandis que'peu de modifications sont ensuite observables à 400 
et 550 ° . 

On constata donc à nouveau une dirainutien relative de la Kaon-
nits en profondeur, et la présence d'illite, moins bien exprimée cependant 
dans le B2 t. 

lkèrement alumineuse. 
Un minéral gonflant est présent dans les trois horizons, parti-

culièrement samble-t-il dans le B2 t. 

Dégradation. 

Deux réflexions très nettes à 7,2 et 10 :e% caractérisant 12 dia-
grammu Mg, avec un pic 2SSGZ faible vers 11/12 Â et une réflexion assez nette 
mais large à 14 	L'échantillon gonfle 3VOC un maximum peu marqué vers 10 R. 
Les chauffages provoquent la fermeture qui reste cependant incomplète à 550 ° . 

62 diagramme K montre une fermeture irrégulière mais nette cepen-
dant sur 10 A. 

Quartz, kaolinite, illite et minéraux gonflants constituent donc 
la fraction fine de cu prélèvement. 

Les déterminations minéralogiques montrent donc pour ce profil 
ees variations sensiblement moins importantes que pour los deux .sols précé-
dents. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS' 

Morphnlegiquement très évolué, ce sol offre des différences 
assez fondamentales per rapport aux sels situés actuellement sous végétation 
naturelle. 

En relation avec la mise an culture, une resaturation d'il complexe 
absorbant est intervenue. L'évolution minéralogique apparaît comma moins 
avancée, peut-ftre les influences anthropiques en sont-elles responsables. 
Au demeurant, les teneurs en aluminium sont moins importantes que pour les 
deux sols précédents. 

L'horizon compact est cependant remarquablement différencié. 

Illuviation, "eégredation", hydromorphie sont donc comme prévu 
les processus fondamentaux qui sont intervenus dans le développement de ce 
sol très évolué. 

Ce "sol lessivé déradé, ou zlossigue, à eseudezley" de la clas-
sification française correspond donc à un "Aquic Fraslossudalf" du la 7e 
approximation. 

La saturation importante pourrait en faire un "Eutric Podzoluviscl" 
de la légende F. A. O.. 

L'horizon A2 montre des traces de vermiculite, peut-ètre très 

o 
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- P2OFIL CHATEAU-MERU 22 - 

Le Tord.2nnis constituo unB 	noturello à n terresfr ,rddes" : 
limons humides rdposant on profondeur sur 1?.s 	41os à meulière. 

Li profil gui nais OCCUpL. CSt rOrréS-ntatif de cett2 couvurture, 
unité en prJlonLfement de celles de la Hautc-Brie. Les processus d'évolution 
ont intensément' affect à le matériau : illuviation - dé:rouation - hyoromorphi; - 
illuviaticn àn milieu hydromorphe. 

Situé sous culture, lp profil a vraisombleblement été resaturé 
par influences anthroniques jusqu'à plus d'un mètre. 

Quatrc échantillons sélectifs ant été prélevés de manière à met-
tre en évidencA les facteurs prépun,:érants d2 la Fédoen3s2. 

DESCRIPTION  

Localisation 
	 Est-sud-est Courpoil. 

Date - Conditions 	3/11/67 - Temps frais et pluvieux. 

 

atmosphériques 

Végétation 

Positions 

 

Trèfle sur chaumes de blé. 

  

Relief normal - Large ligne de crête - Pente pratiquement nulle. 

 

géomorphologiques  

Altitude 216 m. 

Recouvrement loessique de plus de 3 m. 

Drainage externe : lent 
Drainage interne : faible. 

Assez bonnes jusqu'à 0, 70 m, devenant rapidement très faibles ensuite. 

Sol lessivé dégradé à pseudogley, à tendance "planosolique". 
Fragiaqualf aérique intergrade vers les Albaqualfs. 

 

Matériau originel 

Economie en eau 

 

Activités biologiques 

Classification 

       

Limon moyen - Brun clair : 10 YR 5/3 - Assez frais - Teneur moyenne en matière 
organique - Colonisation radicellaire assez faible - Structure grumeleuse fine 
modérément à assez bien développée dans la partie supérieure, à polyédrique 
subangulaire fine à moyenne modérément développée - Assez nombreux conduits 
de lombrics et cavités remplies de grumeaux coprogènes - "Mottling" fin et assez bien 
contrasté - Quelques nodules Fe Mn, petites, friables - Friable à ferme - Assez 
poreux - Limite abrupte et régulière. 

Limon moyen - Gris pale à beige : 10 YR 7/2 - 7/3 - Assez frais à frais - Traces 
de matière organique - Quelques radicelles - Structure polyédrique subangulaire 

- 25/30 fine à moyenne faiblement développée - Conduits de lombrics tapissés de matière 
organique - "Mottling" fin - Quelques nodules Fe Mn - Friable - Limite distincte 
et légèrement ondulée. 

Ap 

0 - 21/23 cm 

A2 

Limon argileux - Beige : 10 YR 7/3 - 7/4 - Frais - Traces de matière organique - 
Quelques radicelles - Structure polyédrique subarulaire fine faiblement développée, 
localement modérément développée - "Tonguing" assez prononcé, environ 60 % de 
"sut", 5 à 15 % d'oxydation : "Mottling" et quelques taches grises d'appauvrissement 
et réduction - Quelques nodules et indurations Fe Mn et taches indurées sur les agrée 
gats structuraux - Friable - Limite distinct e et ondulée. 

Ag et Bg 

- 35/40 



- 229 - 

Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Frais - Quelques rares radicelles - Struc-
ture polyédrique angulaire à subangulaire fine à très fine, assez bien développée, bien 
localement "Tonguing" plus diffus, environ 30 % de plages de "sut" - Oxydo-réduction 
marquée ; 20 à 25 % d'oxydation brun franc : 7 , 5 YR 5/6, 10 % de réduction gris pale: 
10 YR 7/2 - Présence de taches ferromanganiques indurées sur certaines faces struc-
turales - Revêtements argileux assez nombreux, fins et assez continus, brunes : '7, 5 YR 
5/4 - Assez ferme - Limite graduelle et légèrement ondulée. 

Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Frais - Quelques petites radicelles - 
Structure polyédrique angulaire à subangulaire, fine à moyenne, assez bien développée 
à la partie supérieure de l'horizon, modérément à la partie inférieure où une structure 
lamellaire moyenne assez bien développée se différencie - Faces verticales grises 
argileuses terminant les langues de dégradation, de couleur 10 YR 7/1 - "Mottling" grossier 
à bandes oxydées et orientation verticale - Taches Fe Mn indurées sur certaines faces 
structurales - Revêtements argileux fins et assez continus sur les principales faces 
structurales, bruns : 7, 5 YR 5/4 - Ferme - Limite distincte et légèrement ondulée. 

Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/8 - Frais - Quelques radicelles - Structure 
polyédrique subangulaire à angulaire fine à moyenne modérément développée à la 
partie supérieure prismatique moyenne à grossière modérément développée à sous-
structure lamellaire grossière assez bien développée ) la partie inférieure - Oxydo-
réduction marquée par 20 à 25 % de zones oxydées réparties essentiellement lé - 
long des faces verticales de structure, de couleur ocre rouge : 5 YR 5/8, et 30•à 35.% 
de zones réduites matérialisant les faces verticales de couleur gris pale :10 YR 7/1 - 
"Mottling" diffus et grossier, assez peu contrasté, dans la masse - Présence de quelques 
taches ferromanganiques légèrement indurées, principalement sur les faces horizontales - 
Assez nombreux revêtements argileux fins- et discontinua sur les faces horizontales, épais 
et continus sur les faces verticales, de couleur brun rouge : 5 YR 5/4 à- grisrosé : 7, 5 YR 
7/2 - Ferme - Limite distincte et ondulée. 

- 	- 
Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/8 - Frais - Structure prismatique grossière 
faiblement développée à sous-structure lamellaire moyenne à grossière modérément 
développée - Taches importantes d'oxydo-réduction, envi!' on 30 % de chaque, de 
couleur ocre brun à brun franc : 7, 5 YR 6/8 à 5/8 pour l'oxydation, gris pale : 10 YR 
7/2 pour la réduction à orientation préférentielle verticale, et accompagnée de 
"Mottling" assez bien contrasté dans la masse. Nombreuses taches Fe Mn.  - Revête-
ments argileux grisatres, modérément épais le long des faces verticales - Très 
ferme - Limite diffuse et assez régulière. 

B21tg 

- 50/55 

B22tg 

- 65/70 

B3gx 

- 85/90 

B/Cgx 

- 105/110 

C1g 	 Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/8 - Assez frais - Quelques grandes faces verti- 
cales et horizontales de dissociation - Oxydo-réduction analogue à l'horizon sus-jacent - 

- 140 	 "Mottling" . fin et diffus - Très ferme - Limite diffuse et assez régulière. 

C2g 	 Limon argileux - Brun jaune à brun franc 10 YR 5/8 à 7, 5 YR 5/8 - Assez frais - 
Structure à tendance continue - "Mottling" fin et assez bien contrasté, de couleur 

+ 140 	 analogue aux horizons sus-jacents - Anciens conduits radiculaires colmatés par de 
l'argile partiellement réduite - Très ferme. 

Prélèvements sélectifs. 
El : langues de dégradation du Ag et Bg. 
E2 : franges oxydées au niveau B 3gx 
E3 : revêtements secondaires au niveau B 3gx. 
E4 : matrice des agrégats de la limite B22t/B3g. 



ANALYSE GRANULOMÉTRIQUE : CARTE • HATEAU-THIERRY PROFIL N° 	  

 

% de terre séchée à 105°  C 

N° de labo. Horizon 

r argile 

Profondeur en an 

Limons 
Sables fine S. G 

m. a 

Fractionnement 

de l'argile 

9-2 	e 2-10 P 10-20 P 20-50 P 5Œ100P 100-200E 2C0.2CCOP 
Cale. 

0-(1,2p 0,2-2p 

A 9476 Ap 0 - 	21/23 15.2 10.5 19.4 46.0 2.9 0.7 2.4 2.8 5.6 9.6 

A 9477 A2 - 	25/30 14.6 12.9 17.8 48.1 3.1 0.6 1.9 1.0 6.6 8.0 

A 9478 AgetBg - 	35/40 29.1 13.3 15.8 36.0 3.0 0.9 1.4 0.5 15.0 14.1 

A 9479 021tg _ 	50/55 30.2 13.9 15.5 37.0 2.2 0.5 0.7 15.8 14.4 

A 9480 822tg - 	65/70 31.6 10.6 16.3 38.8 1.7 0.4 0.4 18.0 13.8 

A 9481 83gx - 	85/90 30.1 8.9 15.5 42.7 1.9 0.3 0.6 16.0 14.1 

A 9482 B/Cgx - 105/110 29.4 12.3 16.3 38.9 1.9 0.5 0.7 14.2 15.2 

A 9484 Cig - 	140 28.5 14.7 17.1 36.4 1.9 0.8 0.6 13.7 14.8 

A 9485 C 26 - > 140 24.5 13.1 17.1 41.5 2.4 0.7 0.7 13.9 10.6 

49478 El Dégradation -17.1 13.1 20.4 42.6 3.4 0.7 2.1 0.6 6.7 10.4 

J 633 E2 Oxydation 26.2 13.1 16.4 40.5 2.3 0.8 0.7 9.3 16.9 

„I 	632 E3 Revêtements 37.3 10.0 15.7 34.7 1.7 0.4 0.2 22.1 15.2 

J 634 Ey Matrice 26.9 14.7 16.3 38.3 2.7 0.7 0.4 10.4 16.5 

CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

Horizon 

Densité 

aPF. 

Densité 
.1.- 

Porosité 
% 

Stabilité de structure 

Humid 
pF 25 

P. F. 
pF 4,2 

Eau utie 
96 

Test d'instabilité 
log. 10 la 

Test de percolation log.10 K 

Ale. Sena Air 1 FL 2H. 3H. 

Ap 5.8 4.9 4.7 1.95 1.16 1.11 0.97 30.8 8.7 22.1 

A2 1.45 2.55 43.1 7.8 2.7 3.4 2.01 1.09 1.06 1.01 27.6 7.7 19.9 

AgetBg 12.4 2.8 3.7 1.92 1.21 1.19 1.17 30.1 14.0 16.1 

621tg 14.9 2.3 3.9 1.78 1.14 1.14 1.13 32.4 15.6 15.6 

1322tg 1.63 2.56 36.8 7.1 2.7 4.9 2.10 0.74 0.71 0.68 32.1 15.5 16.6 

B3gx 3.2 1.5 2.5 2.42 0.61 0.58 0.58 31.7 14.9 16.8 

B/Cgx 1.78 2.61 31.7 5.3 1.2 2.6 2.37 0.63 0.57 0.56 29.4 13.7 15.7 

Cig 7.0 1.7 2.5 2.21 0.70 0.67 0.63 27.6 12.0 15.6 

C2g 6.9 1.6 3.8 2.11 0.72 0.68 0.66 27.0 12.3 14.7 

El - - - - - - 

E2-  - - - - 

E3-  - -- - - - - 

Ey - - - - - 

ANALYSE CHIMIQUE: 

Horizon 

pH Carb. N tot 

CiN 

En milliéquivalents/100 g de terre, â pH TA 
% sot 

SiT 
s100 

,. 
100 g 
argile 

Fer 
libre 

Fer 

HCL_ 

Alum. 

éch. 
A lum. 

libre 

e...w KCI 96 %, 
C.E.C. 

T Ca Mg K Na 
Totsi SE. 

S 
Fe. 0, 

u 
Fc203 merl. 

;6 
MC)3 

Ap 7.8 7.4 14.0 1.40 10.0 8.1 13.2 0.76 0.20 0.09 14.25 Se - 1.32 - 0.02 0.96 

A2 7.6 6.9 5.0 0.75 6.7 6.6 7.1 0.64 0.18 0.09 8.01 " (40) 1.63 2.74 0.02 1.04 

Agetag 7.5 7.0 2.5 _ 13.4 12.9 1.02 0.31 0.11 14.34 " (42) 2.89 3.05 0.02 1.91 

13 21t6 7 - 6  7.3 15.0 14.6 1.24 0.31 0.14 16.19 " 50 2.89 4.80 0.02 2.16 

6 22tg 7.8 7.2 15.7 15.6 1.64 0.33 0.14 17.71 " 49 2.75 4 . 55  0.04 1.77 

0 3 gx 7.5 7.2 14.9 14.7 1.61 0.29 0.14 16.94 " 50 2.29 4.02 0.02 1.77 

B/Cgx 7.4 7.0 14.5 13.6 1.92 0.26 0.12 15.90 " 49 2.49 3.72 0.04 1.69 

C i g 6.3 5.5 14.4 11.8 2.85 0.21 0.12 14.98 " 51 2.89 3.85 0.14 1.61 

026 6.2 5.5 
- 

12.0 9.8 2.65 0.17 
.---- 
0.11 12.73 " 49 2.37 3.41 0.10 1.49 

E 1  7.1 6.7 7.0 7.1 0.57 0.14 0.07 7.88 Sot (38) 0.92 2.05 0.02 1.15 

E 2  _ - - - _ - _ - 3.06 4.77 - 1.46 

E 3  - - - - - - _ - - 0.46 3.07 - 1.95 

E y  - - - - - - _ 	- - 	 ' 2.57 4.16 - 1.40 



L'aspect morphologique le plus marquant de ce type de sol est 
la présence L'une part d'un horizon da transition A g  & Bg peu épeds sous 
un A2 très net, d'autre part celle d'un hcrizon arFillique très cempact sous-
jacent. Le premier représente la dégradation de l'horizon arL:illique, le 
second est responsable Le la nappe temeoraire très superficielle cràant dos 
cenditiens d'hydromorphie pendant une partie importante de l'année. 

Ce nombreuses plaees da "sut",, limon fin, sent présentes sur 
les aLregats du A & B et du b21 t, associés à des poches de matériau appauvri, 
ces dernières paraissant cependant atténuées par rapport aux derniers pro-
fils analyses. 

Le matériau limoneux dans lequel le sol s'est developpé est, ici 
également, remarquablement dominé par les fractions limoneuses, avec une 
ràpartition équilibrée antre liman :Tessier et limon fin : ropocrt compris 
entre 1,4 et 1,7 sur l'ensemble du sol. La teneur on sable est très peu 
importante, inférieure à 4 

L'indice d'entraînement de l'argilc totale cst do 2,2, celui 
do l'argile fine est de 3,2. Nous noterons que dos constituants plus gros-
siers sa sont erealement déplacés de manière très sensible. 

La stabilité structurale est faible en surface ainsi qu'au 
niveau do l'horizon compact où la test ce percolation K présente par ail-
leurs des valeurs très faibles. 

Relativement peu de différences sont enregistrées peur la C. 
E. C. rapportée à l'areile. Compte tenu d'une correction pour la teneur en 
matière organique, 0113 est d'environ 4U méq. dans les horizons A 2  2t A & 
0g, tandis qu'elle présente une valeur mcyonne do 50 méq. pour le reste du 
profil. Nutons que clans l'échantlllon particulier preleve dans 13s plaçfes 
déeradéas elle est de 38 méq. 

Ce sol ayant subi très certainement de nombreux amendements et 
fumures, le pH est relativetdont élevé et le compl3xr saturé. Aucune inter-
prétation ne parait dune possible sur ces données. 

Les résultats concumant lu fer libre sent les suivants : 
- indice d'entraînement de 2,2, c'est-à-dire le Mend quo celui rie l'argile, 
- rapport fer libre / fer HC1 de SO pour les trois échantillons où ce dernier 

a àté dosé. 

En ce qui concerne l'aluminium échan;Lable las valeurs très -Fui-
bics sont naturellement à miettr: en relation avt c la seturatirn importante 
du complexe ler l'ion Ca. L'alumine libre 3st plus interesssnteC3 interpré-
ter j en effet, le répartition offre un. vsriatirn très nette, avec un mi-
nimum en surface et un maximum très net au niveau du B21t9, le rapPert tant 
de 2,25. 

Echantillons particuliers. 

Neus rrL;sentons tout d'abord ci-dessous en un tableau quelques 
rapports granulemétriques typiques d'échantillons sélectionnés un crmearai-
son avec dos horizons caractéristiques : rapports limon erossier / limon 
fin et argile fine / argile grossière. 
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LG/LF AF/AG 

1.58 0.82 

DéLradation 1.27 0.64 

B2 t 1.44 1.30 

Revêtements 1.35 1.45 

B3  1.75 1.17 

Son examen nous permet quelques interpréta:tiens concernant les 
déplacements d'éléments constituants dons le profil. 

- LG/LF.  

La comparaison Dégr./A2  permet de constater une diminution du 
rapport qui parait indiquer une porto en limon grossier dans les plages cé-
gracées. De mamie en ce qui concerne la cemparaison entre Dégradation et G 2t. 

Une remarque analogue peut être faite lorsqu'on compere lu rap-
port des revêtements à celui du 33 1 niveau de prélèvement. 

- AF/AG.  

Le comparaisen CL.: cos raeperts montre : 
- d'un ,  per l'élimination préférentielle de l'artiln fine dos 

plaees dégradées par rapport su A 2 , malgré une teneur en argile totale un 
peu plus élevée. 

- l'accumulation au niveau du 6 2 t de cette fraction argileuse, 
par l'intermédiaire des revêtements. 

Sur le plan des données chimiques les différences sont particu-
lièrement nettes. 

Les teneurs en fer libre sont très peu importantes eans les 
revêtements qui paraissent donc très ,Jéferrifiés, ainsi qu'écialement dans le 
dégradation où elle est moindre que dans le A 2  ; toneur importante : ar contre 
dons la frange d'oxydation. Le rapport for libre / fer HC1 présente égale-
ment une variation très particulière : 45 dans la dégradatirn, 64 dans la 
frange oxydée, 62 bans la matrice et 15 dans les revêtements. 

L'alumine libre est -Fortement représentée dons les revêtements 
1,95 %. 

Nous interprèterons da manière plus approfondie l'ensemble de 
ces résultats dans le chapitre suivant. 

MICROMORPHOLOGIE  

Beaucoup de caractères sont très analrzues à ceux que nous avons 
décrits pour les sels typiquement glossiques :lue nous venons d'analyser dans 
les pages precédentes. 

Certaines différences apparaissent cependant dans l'horizon ca-
ractéristique A2  et denc l'horizon ergillique. 

Le squelette est assez homogène dans le A
2 
 mais devient plus 

hétéroj.,ène au contact do l'horizon Bt où il se répartit dans des tubules 
issus de remplissaes progressifs ear accumulation. 

Le plasma est très hétérogène, caractérisé dans l'horizon appau-
vri par de nombreux globules bien différenciés et délimités. On observe une 
anastomose entre les plages déLrcdées, particulièrement k- rès de le limite 
inférieure do l'horizon A & O ; une grande partie du plasma en a été éliminée 
et très peu ce reliques du Elt y sont encore observables. 
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Les 94paration8 plasmiques scnt peu nombreuses dans le A2 , et 
essentiellement du type insepiqus ut squelsepique. Onns l'important horizon 
argillique, ces séparatiens sont surtout squelsepiques, masepiques et latti-
sepiques très localement. 

La distribution relative, ou assemblage él‘mentaire, est, dans 
l'horizon éluvià, à dominance granulaire, avec quelques plages du typa inter-
textique, tandis quo celui des horizons Bt est typiquement porpLryrique. 
L'aspect de C35 dernie)rs est très uansa, on y observa relativement peu de 
Vides qui sont surtout constitué S par des fentes jointives et déviées. 

Les concentrations plasmiques sont nombreuses, on retrouve la 
majorité des traits pédeloj.ques typiques des sols dégradés. En ce qui con-
cerne les argilanes, il faut noter une importance 71lus gronde U3S ergilanes 
de diffusion, et lc présence de fragments de ferriargilanes en plus grande 
quantité. 

Les glaebules ont une répartition particulière. Do nombreuses 
concrétions à organisation concentrique bien distincte, ainsi que des noeules 
à limites très nettes sont ebservebles'à la base Ou A2. De nombreux nodules 
et ségregations ferriques sont -,résents dans l'horizon Bt, associés à ues 
iso et striotubu les. 

Les caractères d'hrdromcrphie apparaissant donc comme plus accen-
tués que dans les types de sels que nous venons d'exeminer. 

DETERMINATIONS MINERALOGIQUES  

Deux échantillons d'argile totale caractérisent le profil, pro-
venant des horizons A2 et 62t j taus deux ont subi un traitement au citrate 
de Na. 

D'autre part, trois échantillons particuliers ont été prélevés 
et ont fait l'objet d'une séparation supp1émentaire'à-.0,2 p : zones dégra-
dées du A & B, revêtements d'illuviation secondoire, matricE au même niveau, 
c'est-à-dire transition B2t/B3' 

Les rE:sultate on seront traités au prochain chapitre. 

A2 	
Trois réflexions très nettes apparaissent sur le diagramme Mg : à 
7,2, 10 et 14 A. 
Le ',.;lycerol erovoque un gonflement assez anarchiqu3 jusqu'à 
18/20 A, sans maximum bien net, mais avec traces à 14 Â. 
Le treitiment 9U potassium amène une fermeture très incomplète 
vers 10 A avec maintien sensible L'une partie à 14 

B2t 
0 

L'échantillon Mg montre des réflexions très nettes à 7,2 et 14 A, 
moins bien. exprimées à 10 A. 
La base ou pic à 14 est ;)lus étolée que dans l'horizon supérieur. 
Le traitement au glycérol amène un pplacement vers 17 7\ et plus, 
assez étalé. Une légère tracs à 14 A est décelable. 
L'échantillon saturé K montre une fermeture très incomelète. 

Les minéraux constitutifs de la fraction fine de ces deux hori-
zons sont donc la kaolinito, l'illite, des minéraux 2/1 gonflants, en asso-
ciation avec du quartz. 0 

Un minéral à 14 A non ronflant est présent de manière assez natte 
dans le A2, à l'état de traces dans le 13 2t. Cc minéral no semble donc pas 
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être hérité mais lià à révolution du sol, il s'agirait d'un- intergrade du 
type vermiculite Al. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS  

Deux peints particuliers distinguent immédiatement ce sol des 
sols glossiques que nous venons de voir : aspect morpholoique et données 
minéralogiques. 

, 
Ou point UC VU3 morphologique tout d'abord, les caractéristiques 

"glossiques" paraissent s'estomper, les parties dÉsradées se présentant plus 
sous la forme de pochesanestomosées que sous celles ce langues typiques, pro-
voquant l'apparition d'une transition plus abrupte entre horizon appauvri 
et horizon d'accumulation. 

D'autre part, la compacité no parait plus exclusivement carac-
téristique de l'horizon bex, mais affecte l'ensemble des horizons Bt. 

L'hydromorphie se marque très haut dans le solum, tandis que les 
traces de déplacements colloïdaux en conditions réductrices sont nombreusos 
illuviation de produits très appauvris en fer. 

Nous avons d'autre,  part affaire ici à un profil ou apparaît une 
modification très nette dans la composition des minéraux argileux suite à une 
évolution péuologiquo. Des minéraux du type vormiculite alumineuse se prt;sen-
tent en effet dans l'ensemble du solum, avec plus ou moins d'intensité il 
est vrai. Dans l'horizon A2 et les zones dégradées il s'airait pratiouement 
d'une chlorite secondaire. La fractionnement de l'argile nous permettra do 
constater quo cc typo do minéral appartient presqut-xclusivement à la fraction 
argileuse grossière (cf. chapitre 4.4.). 

La saturation par voie anthropique ne nous permet malheureusement 
pas une interprétation suffisante de la dynamique du l'aluminium. 

Les nropriétés que nous venons d'évoquer, particulièrement en ce 
qui concerne la morphologie du profil font penser à une évolution du tyne pla-
nosol, dont l'origine pourrait Iltro des conditions d'hydromcrphie de plus 
en plus Défavorables. 

Dans le système français de classification ce sol constitue un 
"sol lessivé à 2seudoi;ley",  dégradé, que nous considèrerons comme à tendance 
podzolique. 

La 7e approximation le classerait probablement comme "Aéric 
Fragiequale ou comme "Albaquic Fraglossudalf", peut-être intergrade vers 
les "Albaqualf". 

Dans la légende de la carte des sols de la F. A. O. ce sol entre-
rait soit dans les "Gleyic Podzoluvisols", soit dans les "Albic Luvisols". 

o 
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4.33. SOLS POUGEAIQUES. 

Les nombreux sols dévcloppés dans dos matériaux moins hemnzènes, 
dons des suporpr,sitiens de dàpôts, nu présentant des caractères d'évolution 
complexe sont représentés par trois profils assez caractéristiques : Hitdan 
16 pour la ThiérachL,, Hitun 55 ,our la partis erdpnnais et ta nte 6 pour 
le Soissonnais. 

- PROFIL HIRSON 16 - 

Nous avons vu que la Thiérache et d'une manière plus générale, lm 
partie nord-est chI la réLian étudiée présentait fréquemment ln super:iesition 
de deux matériaux successifs, le couverture la plus récente étant relative-
ment peu épaisse. 

Le profil Hirson 16 est représentatif de cette unité, et le ni-
veau de contact entre les ceux dépôts montre des caractères particuliers. Il 
s'agit d'un sol de prairie qui présente des taches d'oxyde-réduction dons le 
chevelu rceic911aire. 

DESCRIPTION  

Localisation 	Carte Hirson 5-6 - H 5 V - La Bouteille. 

Date - Conditions 	12/12/62 - Temps couvert et pluvieux. 

Prairie permanente. 

Paysage faiblement ondulé - Légère pente ouest-sud-ouest. 

211 m. 

Recouvrement limoneux quaternaire, constitué de deux apports successifs. 

Drainage externe : moyen 
Drainage interne : imparfait. 

Importantes jusqu'au B21 , diminuent fortement ensuite. Assez nombreux grumeaux 
coprogènes dans le An  et le Al2 . 

Sol brun lessivé à pseudogley. 
Fragiudalf aquique. 

Limon argileux - Brun gris foncé : 10 YR 4/2 - Très frais - Teneur en matière 
organique importante:. - Colonisation radiculaire importante - Quelques petits 
cailloux épais - Structure polyédrique subangulaire très fine, moyennement 
développée à grumeleuse fine moyennement développée - Friable - Limite 
graduelle et régulière. 

atmosphériques 

Végétation  

Position 

Eé2I1.1°-r2Y.93919.u-e_ 
Altitude 

Matériau orienel 

Economie en eau 

Activités bioloeques 

Classification 

A
11 

0 - 10 cm. 
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A
l2 	

Limon argileux - Brun à brun clair : 10 YR 4/3 - Très frais - Teneur moyenne en 
matière organique - Colonisation radiculaire moyenne - Structure polyédrique 

- 20 

	

	 subangulaire fine moyennement développée - Quelqiies taches de rouille disséminées - 
Friable - Limite graduelle et ondulée. 

A3 	
Limon argileux - Brun jaune foncé :10 YR 4/4 - Frais - Quelques infiltrations de 
matière organique - Radicelles assez abondantes - Structure polyédrique subangulaire 

- 35 	 fine moyennement développée - Quelques taches d'oxydo-réduction - Friable - 
Limite graduelle et ondulée. 

B11 	
Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/4 - Ox. brun franc : 7, 5 YR 5/6 - Réd. gris 
brun pâle : 10 YR 6/2 - Frais - Traces de matière organique - Présence de radicelles 

15/50 Structure polyédrique angulaire fine moyennement développée Mottling légèrement 
plus marqué - Présence de quelques revêtements argileux - Friable à ferme - Limite 
graduelle et ondulée. 

B
12

g 	 Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/4 
10 YR 5/3 - Frais - Quelques radicelles - 

- 70 	 moyennement développée - Mottling net 
revêtements argileux fins et discontinus - 

Ox, : 7, 5 YR 5/6 - Réd. brun clair : 
Structure polyédrique angulaire moyenne, 
- (Ox. 10-15 %, Red. : 5 %) - Quelques 
Ferme - Limite graduelle et régulière. 

Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/4 - Ox. et Réd. id. 13 12g ; revêtements brun rouge : 
5 YR 413 - Assez frais - Quelques rares radicelles - Structure polyédrique angulaire moyenne 

- 110 assez - ino.reuc(Dx. : 10-15 % Réd. : 10 %) - Revêtements 
argileux assez épais mais discontinus, localement très épais sur certaines faces verticales - 
Très ferme - Limite graduelle et régulière. 

Il B21
tg 

B
22

tgx Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Ox. et Réd. : id. horizons sus-jacents - 
"Coattings" : 5 YR r/3 - Assez frais - Structure lamellaire fine à moyenne assez 
bien développée, reprise dans une structure polyédrique grossière, moyennement 
développée - Mottling léger dans la matrice, net le long des faces verticales -
Revêtements épais et continus sur les faces verticales, discontinus et beaucoup. 
plus fins sur les faces horizontales - Très ferme à compact - Limite diffuse et T

.  

ondulée, 

Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/4 - Assez frais - Structure lamellaire fine 
moyennement développée - Quelques taches de rouille - Quelques "coatings" épais, 
discontinus - Très ferme - Limite diffuse et régulière. 

Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/4 - Assez frais - Structure lamellaire. fine faible-
ment développée à granulaire - Friable mais assez compact. 

1.1 B3gx 

- 160 

Cgx 
+ 160 

Prélèvements sélectifs. 
E : revêtements épais au niveau II B

22
tgx/II B

3 
 gx. 

CLmmc pour teut sol sous pâture, le A 1  ust épais et présente des 
phénomènes trÈs localisCs d'hydroraorphie : - l "gley de prairie". 

L'horizon II :32 -t comporte des revntements paraissant assez anciens, 
d'autres visiblement liés à une évolution actuelle. Des revntements tpis et 

brun-rougeâtre , ont très carectéristiques Le la base du solum. 



■ NALYSE GRANULOMÉTRIQUE : 
	

CARTE 	HIRSON 	PROFIL N° 

% de terre séchée à 105° C 

.1° de labo. Horizon Profondeur en cm 

Argile Limons Sables fins S. G. 

M 0 

Fractionnement 

de l'argile 

0-2 r  4 2 ' 1  10-201' 20-501' 50-100-2001'F' 100-2CO 23D2CCOP 
Cale. 

0-0,2 p 0,2-211 

A 552 Ail 0 - 	10 20.8 928 14.7 41.9 4.5 1.3 1.1 5.5 10.3 10.5 

A 553 Al2 - 	20 21.6 10.6 14.6 47.5 3.7 0.9 0.7 1.4 11.6 9.8 

• 554 A3 - 	35 27.9 8.2 14.7 44.8 3.1 0.5 0.8 E 14.2 13.7 

A 555 B11 -45/50 27.3 9.1 16.5 43.7 2.5 0.3 0.6 14.5 12.8 

A 556 B12g - 	70 26.4 9.9 17.3 42.7 2.9 0.3 0.5 12.7 13.7 
_ 

A 557 11821tg - 	110 28.9 11.5 15.7 40.6 2.6 0.3 0.4 12.7 16.2 

• 558 Inntgx - 	130 28.9 12.4 16.5 39.4 2.4 0.2 0.2 15.0 13.9 

A 559 IIB3gx - 	160 23.8 10.6 16.4 44.0 2.8 0.3 2.1 7.7 16.1 

A 560 IICgx - +160 23.8 10.7 16.4 42.9 2.7 0.4 3.1 7.2 16.6 

\ 	557' E Revêtements 57.0 8.7 6.9 25.6 1.3 0.3 0.2 41.0 16.0 

_ 

• 

"RACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

,rizou  Densité Densité Porosité 

Stabilité 	de structure 

Humi
2

d. 
pF 

R F. Eau Mile Test d'instabilité 
log. 10 N 

Test de percolation 109. 10 K 

Alc. Benz. Air 1 H. 	2 H. 3 H. 

• . I 	I : 	■ I 	• : 	 78 1.74 • 

EIMINIIIII.  
IIMINIMMINIMINgi 

6 

riligillIM 
22.6 

.9  
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11111,111111. . , MIME 
1_7 
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. 
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3 	t IIIIIIMMOIMEIM. 9.: 
3 	t . MIIMINIMMIMMILINII 

IMIIMINIIIIMINI120.8 
MN • FM 8. 9 

S lx - . MIIMIIIIIM 0 . 2 IMIIMIEN 17.2 20.5 	6.7 
C-x . • : 	, . 	: minimAIIIIIIIMBIRMINNIIIIIIIIIMMIN 32.1 20.9 	11.2 

IALYSE CHIMIQUE: 

irizon 

PH Cerb. N tot. 

C/N 

En milliéquhralenta/100 g de terre, 9 pH 7,0 
% set 

:SIT100,  

,.T 

la°r ig)Ileg  

Fer 
libre min  Alum 

Fer 
_ 	éch. 

Alum, 
_libre_ 

eau KCI 96. 96. 
CEC. 

T 
III a 	; . 

S 
1111 Total B.E. A1203 

° fb. 
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La couverture limoneuse est peu sableuse : moins de 5 % de sable, 
et comme• fréquemment 1; sable grossier de profondeur est essentiellement cons-
tituC par des pisolithes fàrrugineux. Le rapport limon grossier / limon fin 
du. matérieu I est voisin da 2, celui eu dépôt enfoui voisin de 1,5. 

La variation de la oistribution des argiles dans ce profil est 
difficile à interpréter j le dépôt do surface aparaît assez argileux dans 
l'ensemble, avec une teneur en are,ile grossière, comprise entre 0,2 et 2 p 
eseez élevée, ce qui est particulier. 

L'indice d'entreinement théorique calculé entre le II B 2 t et 
le A11 serait de 1,4 :Jour l'argile totale et 1,5 pour l'argile fine. Remar-
quons là re - port argile fins / argile grossière assez élevé dlns les rcvâ-
tements erjileux prélevés : 2,56. 

La densité apperente présente une valeur meximum ou niveau de 
l'horizon da contact assez cempact : 1,75, la porosité v étant la plus fai-
ble : 34 %. Le stabilité de structura, benne an surfac: du fait de la matière 
organique, Jiminue 3SISZ brutalement au contact I/II ; la test K tant par-
ticulièrement sensible. 

L6S teneurs en eau utile sont. comme toujours, assez élevées, 
avec un minimum dans ce male niveau plus dense. 

L'horizon humifère, assez orLanique sous cette prairie perma-
nente, a un rapport C/N de 10 mais est légèrement désaturé, avec un pH in-
férieur à 6 ; le reste du profil est à oh plus Clevé et saturé. 

La C. E. C. oe l'argile ne présente pas da varietion sensible, 
elle diminue cependant léerement dans les horizons profonds. 

Le fur libre est assez bien représenté sur toute la profondeur 
ou sol, avec un rapeort de 2,1 entra le B et le A. Le repport fer libre / 
fer HC1 est compris L'une manière eénérele entre 60 et 70. On note enfin une 
faible teneur en aluminium échangeable sur tout le profil. 

Les rapports des teneurs entre horizons 3t et 	n'ont été données 
qu'à titre indicatif, compta tenu de la discentinuit3 lithologique. 

MICROMORPHOLOGIE  

SeetettL - Nature. Constitué de quartz et folespeths essentiellement, quel-
quas cristaux à relief fort probablement eu zircon ou de l'épi-
dote. On observe de le glaucenie dans les horizons supérieurs, 
jusqu'au niveau du 82t. 
Dimeneions. Les composants du squelette sont La taille assez homo-
gène sur l'ensemble du solum. 
Distribution.  La distribution de base se présente ru hasard, exce,D-
té quelques grains repris dans les cutanes au niveau du B 1 ; 
celle par référence est sans relation. 
Orientation. Le, squelette prCsonte dans son ensemble une erienta-
tien mederée. 

Ka4ma - 	 %partition.  La répartition est irr'àguliére au niveau Lie l'horizon 
A7 , et est caractérisée par une densité très variable. Boouceup 
plus homegène dans le B 11 .elle redevient hétérogène cens le B2  et 
prene un aspect très hétérogène dans les Leux horizons inférieurs. 
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.1É2arations.  On observe des séparations sur squelette dans los 
zon:s las plus dunses de l'horizon A2, ainsi que dans tous les 
horizons sous-jacents. Des -aéparations dans la masse apparais-
sent d'une manière très peu marquée dans la A2 , plus nettement 
dans le B , et d'une manière très accentuée dans les trois ho-
rizons in érieurs. Les aSseinblaees plaSmiques sont donc essena 
tiellement du type squelsepique avec présence de Masepique et 
vosepique dans les horizons' supérieurs A2  ct pi , omnisepique et 
masepique dans les trois hcrizOns .  inférieurs-, particulièrement 
le 62t et le Bl . 
Nature. Essentiellement argileux dans le A2, il est cependent 
'a- ri:ho-ferrique là où des glaebules semblent ntre en formation. 
Dans le E 1 et le B2 des zones argilo-ferriques caractérisent 
certains agrégats plasmiques. Dans le E2t, le plasma est essen-
tiellement argilo-ferrique, dans 103 3  areile-ferrique à argi-
leux. 
Distribution. La distribution de base est essentiellement orge-
nisée par croupes dans l'horizon A2 , ensuite elle peut létre con-
sidérée comme étant au hasard avec quelques regroupements en 
ségrégations dans les deux horizons inférieurs. Une distribution 
en bandes caractérise les horizons,OÙ les assemblages plasmiques 
du type masepique.smt représentes. La distribution par référence 
est du. type erincipalement subcutenique dans les trois horizons 
de surface, associés à "unreleted" ; là où l'assemblage vcsepi-
que so présente, la distribution est localement cutenique. Dans 
le bas du rrofil, liée à la présence de Matériaux plus anciens, 
apparaît une distribution par référence du type "unrelated". 
Orientation.  Le degré d'orientation, fort en surface, s'atténue 
quelque peu en profondeur, dans l'horizon : Bi. Dans les herizons 
B2t et B3 , il est très fort. La . rame est faiblement à fortement 
striée dans toutes les séparations sur squelette, elle est généra-
lement fortement à modérément stries dans les séparations du 
type masepique des horizons profonds. 

Semetute de ba4e - Le squelette est toujours dominant par rapport au plasma 
dans les truis horizons supérieurs. Dans les horizons B 2t et B3 , 
le plasma, caractérisant une zone d'accumulation préférentielle, 
peut être localement très lareement dominant. L'assemblage élémen-
taire  des composants, du type aggloméré dans les horizons A, ,est 
du type intertextique à perphyrique sur l'ensemble des autres' 
horizons. Là variation de cette structure de base ontre'les'deux 
horizons de surface et les deux horizens prefones, par l'inter-
médiaire d'un horizon de transition, pourrait : Matérialiser la 
présence de deux matériaux superpcsés dans le solUm. 

Vide) - 	Les cavités orthe, régulières et irrégulières des horizons supé- 
rieurs, accompagnées de cavités méta, font place à des cavités 
_méta, à parois adoucies, régulières et incurvées, localement 
"mammillated", dans l'horizon B3 . Quelques cavités ortho s'ebser-
vent cependant dans le bas du profil. Des chenaux méta simples 
sont présents dans tout le solum, copen2ant quo CIGS "metajoint-
planes" semblent caractériser la matériau le plus ancien. 

Cautetexatique6 Motogique4 - 

Concentrations plasmiques. 
Cutanes OPS cutanes de nature argileuse, fortement orientés et 
striés, taeissent les parois des vides, légèrement au niveau du 
A2' d'une manière discontinue dans le B 1 où ils sont cependant 
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Horizons 	, 

Unités de description + 

A
3 

B
11 

B
12

g B
2
tg (II B 

2
tb) B

3
gx (II B

2
tb) 

S 	Matrix 
Squelette Quartz Feldspaths - Epidote - Zircon - Glauconie - Biotite 	- 	Quartz - 	Feldspaths - 	7.ircon 

Assez homogène Assez homogène Assez homogène Assez homogène Assez homogène 

Plasma Argileux à argilo-ferri- Argileux à argilo-ferri- Argileux à argilo-ferri- Argilo-ferrique 3 argi- Argilo-ferrique à argi- 

que - Traces de matière 

organique - Hétérogène 

plus dense localement 

que - Assez hétérogène que Hétérogène densité 

très variable 

leu... Très hétérogène 

très dense dans l'ensemble 

lests - Très hétérogène 

Séparations plasmiques Fines sur squelette dans Sur squelette - Quelques Sur squelette, particuliè- Sur squelette, et très im- Sur squelette, et très im- 

zones denses unes dans la masse et le 

long des vides 

rement dans zones denses, 

Quelques une importantes 

dans la niasse 

portantes dans la masse portantes dans la masse, 

en bandes plus ou moins 

parallèles ou variables 

Assemblages plasmiques (in)-Squelsepique (vo)-ma-Squelsepique ma-Squelsepique (omni)-rna-Squelsepique omni)-ma-Squelsepique 

Structure de base SK >> P1 SK »  Pl SK> 	PI SK> 	Pl localement SK> PL localement 
P1 .•> SK Pi> SK 

Assemblage élémen- Intertextique à Intertextique à porph ri- 

taire 
Aggloméré 

porphyrique que, aggloméré loc: terne 
Porphyrique 

t 
Porphyrique 

Vides Cavités ortho et méta, 
régulières et irrégulières 

Cavités ortho et méta, 

régulières et irrégulières 

Cavités ortho et met.. 
régulières, irrégulières et 

Cwités méta, régulières 

quelques ortho. Quelques 

Cavités méta, régulières 
quelques une mammilon- 

Quelques chenaux simples Quelques chenaux méta, 

simples 

incurvées, Quelques clac- 

eaux méta, simples 

chenaux simples. Rares 

fentes jointives 

nées, Chenaux méta, 

simples, localement 

refermés. Quelques fen-

tes jointives 

Caractéristiques 

pédologiques 
Orthic. Séparations 

(voir plasma) 

Concentrations 

Quelques argilanes fins et "Normal void" argilanes Argilanes simples, peu Deux types de cutanes : Deux types de cutanes : 
Cutanes 

discontinus dans pores, localement assez ..pais, épais et localisés - Ferri- - "Ped" et "normal void" - "Ped" et "normal void" 

striés et fortement orien- discontinus, modérément argilanes. "Normal void" argilanes, simples, très argilanes, simples, très 

tés orientés cutans épais, fortement orientés, 

modérémént striés; 
- "Normal void" ferri-

argilanes, moins épais, 

- "Normal void" ferri- 

argilanes + mangans, sim- 

pies, très fortement orien- 

tés et striés. 

Mangans. 

Orientation forte à très 

forte 

Glaebules Nodules --rgilo-ferriques Nodules argllo-ferriques Nodules amygdalordeeou Nodules à limites assez Nodules ferriques très 

à limite, très diffuses ellipsoklaux à limites dif- sphériques en formation, nettes ; nodules en forma- sombres, à limites assez 

fuses à. nettes. Quelques 

cristallites 

Limites peu nettes, 

Quelques cristallites 

lions 

Quelques cristallites 

nettes. Concrétions à li-

mites assez nettes. Quel-

ques cristallites. 

Pedotubules Quelques iso et striotubules 

à remplissage analogue 

à la S. Matrix. 

Quelques pédotubules peu 

distincts 

Plusieurs isotubules assez 

nets, à matrice analogue 

3 la S. Matrix. 

Hérités. Pedorelicts Assez nombreux glaebules 

relictes, entourés de sé- 

parations plasmiques sub- 

cutaniques. 

Elementary fabric 
Agglomeratic Tendance prophyropectic Intertextic à porphyropec- 

tic 

Porphytopectic à porphy- 

ropeptic 
Prophyropectic à porphy- 

ropeptic. 
(Kubiena) 
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assez éaais. Dans l'horizon du transitiun, ils sont aeu épais et 
localisés, leur nature apparaissant localamant comme baaucoup plus 
farriquo (farriargilanes) ; leur arfantatian y est.fortu, la tra-
ma y ast très nottemant striée. Dans - les horizons inférieurs, on 
constate la présance ao deux types de rev7ataments cutaniquas 
différants : 
1 ° ) des revnuments argileux trés épais qui constituent dos "nor-

mal void autans" et des "aod - cutans" ; 
2 ° ) des revntamonts arzilo-farriquas, nettement striés, moins 

épais et constituant des ricrmal void autans". 

Beaucoup da cutanue semblant d'autre part avoir eté enfermas par 
évolution successive dans les horizons anciens, et sont actual-
lament t-tglob3s dans la S-Matrix. Sur l'onsemblo du solum appa-
raissent de plus des cutanas da diffusion, en cannaction avec les 
crLilancs tyaiquos. 
eashules.  Das nodules •rgilo-forriquas, localemont enrichis un 
manganèse et d: farma irrkulièra, souvent assez allongée, à li-
mites' diffuses à assez' nattes par endroits, s'observant dans las 
trois horizons suricurs. Dans los horizons B 2 t et E3 , an observa 
dos nodulas issus d'une segrégatian essentiallament ferrique; à 
limites CSSEZ nettes. La E 3  est caractérisé par la présenca de 
certains nodules, possédant un ncyau uniquement farriquo et de 
nature parfais tras nettamont cristallisaa. Lés limites an sont 
assez nattas. 
Concrétions..  Das concrétions sont abservables à limitas nattes, 
et parfois antourcs de séparations subcutaniquas. Peut-ntrp 
s'acit-il lè da caracteristiqUeS rGlictas ? 
Cristallites.  G)Lnlques cristallitas sont observables dans les 
trois harizons infariaura. 
Pedotubulea.  Pualquas isatubules ont été observés dans le b 1' 
ainsi qua dans le L2 t, ils sont ':lus nombreux dans le B 3 . 

A4nmileage4 iflÂmentaiice4 u,ton Kabiena - 
L'assembla à tendance "alomaratic" dans les doux horizons de 
surface doviant "aurphyropactic" à "intartaxtic" dans l'horizon 
d. transition. Dans las horizons B2t et 83  il ast du typé "porphy-
rapeatiç" à "parphyropaptic". 

,tade d'évetution -• - 
Mous avains affaira è-  un sol du type Draunerde avec présence de 
Braunlahm Tailplasma, particulièremont bien ropresenté dans le 
bas du orafil (B2t et B 3 ), ainsi que du draunlahm autans dus au 
lussivaa. 

Canati4iOn4 - Il sambla qua l'on soit ici tyaliquemant an arésence da cieux 
limans.eka et de degré d'évoluticn,très differcnts. Las doux 
échantillons do surfaca constituant un recouvromant ralativemant 
récent, lis doux échantillans du bas constituant un limon ancien 
et l'horizon intermédiaire représentant une transition. Las revn-
taments ér73iS du 2t et du b3 seraient dus à l'évolution ancian-
ne, cependant qu'un développement subactuel se serait surimposé 
à l'ensemble. 
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CETERilINATIONS MIN ERALOGIQUES  

Deux echantillens•d'argile 0-2 -e ont fait, l'objet d'analyses 
aux rayens X: provenant des horizons A 3  et II 02tgx. • 

7 	Nous commentercns très Succinctement les résultats des échan- 
tillons Mg, glycerelés et saturés au K. 

Les diffracteLrammes Mg montrent trois réflexions à 7,2, 10 et 0 
14 A. Celles à 7,2 et 10 sont relativement nettes j à 14 Â le pic est assez 
étalé. 

,près traitement au glycérol on observe un gonflement des échan-
tillons. Peur le A 3  une petite partie est maintenue vers 14 14 tandis qu'une 
autre s'est déplacée à 17 et plus. Le II B2t montre une réflexion largo avec•

maximum à 17 Â. 
Le traitement au potassium provoque une fermeture partielle des 

doux échantillens, celle du A3  paraissant légèrement plus -incomplète que 
colle du II B2t. 

Les deux échantillons comportent donc de la kaclinite, de l'illite, 
ainsi que dos minéraux gonflants. Do olus, des traces de vermiculite pour-
raient Ure présentes dans l'horizon supérieur. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS  

Ce sel présente donc plusieurs particularités. .  

Il s'agit tout d'abord d'un profil complexe dans lequel l'évolu-
tien actuelle surimpose ses carecteres pédo,énetiques à dos phénomènes d'évo-
lution plus ancienne, et ce essentiellement à la partie se,erieure du dépôt 
enfui. 

Le matériau de couverture est assez lourd et pourrait avoir été 
repris à partir c'e sédiments déjà évolués entérieurement. 

L'illuviation caractérise actuellement l'évolution de ce sol, avec 
déplacements au sein d'un metériau ar3ileux. 

L'hurizen II 52t est la plus cemplexe, caractères d'évolution 
typiques do pédogenèse ancienne et actuelle y voisinant. La partie inférieure 
de cet horizon, ainsi que le B3  constituent un niveau du type fragilan.. 

Peu de différences s'observent dans la minéralogie des ariles 
entre les deux horizons étudiés. 

Nous SDMMOS donc amenée à classer ce sol de la façon suivante : 
- "Sel brun lessivé à pseudogley" - C. P. C. S. 
- "Aquic / Tyric Fragiudalf" - 7o approximation. 
- "Gloyic orthic Luvisel" de la légende F. A. O. 

o 
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- PROFIL !!IRSON 55 - 

Li socle ardennais possède, dans sa narti2 sud-ouest, comme nous 
l'avnns vu plus haut, une cLuverture limnn ,Jusc rarfnis très Cpaisse mais de 
constitution assez hétérogène. Assez fortement altérés, situe sous forét ut 
protiquemont toujours an milieu acide, elle rusulte vraisemblablement d'une 
redistribution de limon assez ancien. 

On note fréquemment en surface le prescnc -2 L'un humus brut, tandis 
que l'hydromor.)hiu y est imnortante. 

DESCRIPTI014  

Localisation 	Forèt de Saint-Michel - Maison forestière de Cendron - 9e série - Coupe 21. 

Date - Conditions 	8/6/64 - Temps couvert - Pluies orageuses la veille. 
• atmosphériques 

Végétation 	Taillis sous Filtaie - 
Strate arborescente : Quelques pedonculata - Fraxinus excelsior - Fagus sylvatica - 

Alnus glutinbsa - Betula verrucosa. 
Strate arbustive 	: Quercus pedonculata Quercus sessilis - Carpinus betulus - 

Fraxinus excelsior - Betula verrucosa - Betula pubescens - 
Fagus sulvatica Coryllus avellana. 

Strate herbacée 	: Aneknone xemorosa - Luzula albida - Lonicera periclymenum 
Endymion nutans - Teucrium scorodonia - Dryopteris spinulosa 

- DeschaMpsia flexuosa - Deschampsia coespitosa - Athyrium filix 
femina - Milium effusum - Rubus sp. 

Bordure de dôme faiblement marqué. 

291 m. 

Position  
39.l.P.ctrP11.919.81-cLue- - 

Altitude 

Recouvrement limoneux épais reposant sur les schistes et quartzites de Revin (Xd). 

Drainage externe : lent. 
Drainage interne : faible. 

Moyennes en surface, peu importantes dès le B 11. 
Sol lessivé acide à pseudogley 
Glossaqualf aérique. 

Coucle L : assez importante. 

Couche F : peu importante, localisée par plages. 

Limon moyen - Brun gris foncé : 10 YR 4/2 - Frais - Teneur importante en matière 
organique - Activités radiculaire importante, nombreuses petites racines - Struc-
ture grumeleuse fine moyennement développée - Friable - Limite distincte et 
ondulée. 

01 
1, 5 - 0 cm. 

02 

A
11 

0 - 15 cm 

A
12 

Limon moyen - Brun à brun clair : 10 YR 1/3 - Frais - Teneur moyenne en matière 
organique - Colonisation radicellaire plus faible, quelques grosses racines - Présence 

- 24 	 de quelques petites taches rouille, 2/3 % de recouvrement de couleur ocre rouge : 
5 YR 4/6 - Structure grumeleuse à granulaire fine à moyenne, moyennement dévelop- 
pée - Friable - Limite distincte et irrégulière. 
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A
2

g 	 Limon moyen - Brun jaune : 10 IR 5/6 - Frais - Faible teneur en matière organique - 
Faible pénétration radicellaire et quelques grosses racines - Taches d'oxyde-réduction 

- 46/50 marquées, 10 96 de recouvrement pour l'oxydation de couleur brun jaune : 10 YR 5/8, 
10 à 15 % pour la réduction de couleur gris pale : 10 YR 7/1 - Structure granulaire fine 
à moyenne faiblement développée. - Friable - Limite dicincte et ondulée, irrégulière 
localement, en forme de "toe3uing". 

B
21

tg 	 Limon argileux - Matrice brun jaune : 10 YP_ 5/8 - ssez frais - Quelques traces 
d'infiltration de matière organique - Prrence de poches verticales dégradées, en formes 

- 72/75 	 de langues - Quelques petites re 	-s - Oxydo-niducticn fortement marquée, 10 à 15 % de 
recouvrement pour l'oxydation, ocre rouse : 5 YR 4./6, 10 % pour la réduction, gris 
pâle : 10 YR 7/1 - Structure polyédrique subaregulaire fine à moyenne, moyennement 
développée - Présence de revê.tements argile.ue :ins et discontinus sur les faces 
structurales - Friable à ferme - Limita distincte et ondulée. 

B
22

tg 	 Limon argileux - Matrice brun jaune clair :10 YR 5/8 - Assez frais - Quelques petites 
racines - Phénomènes d'oxydo-réduction bien contrastés - 10 % de recouvrernent pour 

- 98 	 l'oxydation et 5 à 10 % de recouvrement pour la réduction, de couleur analogue à 
celle de l'horizon sus-jacent - Structure polyédrique subangulaire moyenne, assez bien 
développée - Revêtements argileux orientés fins et discontinus sur les faces des agrégats 
structuraux - Ferme - Limite diffuse et ondulée. 

B
31

g 	 Limon moyen - Matrice brun jaune clair : 10 YR 5/8 - Réduction : beige foncé : 10 YR 
6/3 - Assez frais - Quelques rares radicelles plaquées sur les faces structurales - Oxyde- 

- 117 réduction nettement marq:-e, à contrasta moyen, 10 à 15 % de recouvrement pour 
l'oxydation : 5 YR 4/6 et 5 à 10 de recouveement pour la réduction, de couleur 
gris brun pale : 10 YR 6/2 - Structure polyédrique subangulaire moyenne à grossière 
assez bien développée - Présence de revêtements argileue orientés sur les faces de 
certains agrégats structuraux. Fe-rne - Limite distincte et ondulée. 

B
32

g 	 Limon moyen - Matrice brun jaune clair : 10 YR 5/8 - Frais - Quelques radicelles 
localement - Phénomènes d'oxydo-réduction identiques à ceux de l'horizon sus-jacent - 

- 135 	 Structure polyédrique subangulaire moyenne à grossière, moyennement développée - 
Présence de quelques revêteeeents argileux - Ferme - Limite distincte et régulière. 

C1g 	 Limon moyen - Matrice brun jaune : 10 YR 5/8 - Frair ,7 Oxydo-récluction moins 
contrastée, 10 % pour l'oxydation, 5 5'..; pour la réduction - Structirreprilyédrique" 

- 160 	 subangulaire moyenne à grossière moyennement développée, tandance lamellaire 
localement - Ferme - Limite graduelle et régult.'ere. 

Il C
2

g 	 Limon argileux - Brun jaune clair : 10 YR 5/5 - Frais - Oxydo-réductioh . nalogue, 
"Mottling" peu contrasté - Snuctu-e à tendance prismstique à sous-structure lamel-

- 180 	 laire - Ferme - Limite graduelle et re:gulike. 

II Cg 	 Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/0 - 5/3 - Frais - "Mottling" peu contrasté - 

- 220 	
Structure assez massive,. faces verticale.3 	eissocfation - Ferme. 

L'horizon ai-1nuvri ust accez -Irefont, dt surmonte un horizon dt 
où des traces particulières de ddgraL,htion sont ehservabl,s. Aucun aspect de 
fraj:;ipnn n'a d'autru „Jart éti,3  oàcuM. On hotprs 1- rJpartition assez diffuse 
des revêtements argileux nu niv^au d2 l'horizon d'Llocumu:,ticn d'arjile. Le 
solum repose sur un autre limon plus anciJn en - -o-ren rur. 



ANALYSE GRANULOMÉTRIQUE : 
	

CARTE: 	HIRSON 	PROFIL N° 55  

% de terre séchée à 105 °  C 

N" de labo. Horizon Profondeur an crn Couleur 
à l'étatsec 

Argile Limons  FracFractionnement  Sablas fins S. G. 

Calo. "A 0. 

de l'argile 

0-2P 2 -1 OP 1 0,2 g P 20-50 P 50-100 P 100-200 P 2:0-20:0P 
0-0,2p 0,2-211 

A 2928 An 0 	- 	15 10 YR 5/2 21.0 15.3 16.9 32.0 3.7 0.2 1.2 9.7  6.3 14.1 

A 2929 Al2 - 	24 10 YR 8/3 17.0 16.2 19.4 38.9 2.5 0.2 1.6 4.3 6.4 10.6 

A 2930 A2g - 46/50 10 YR 8/2 18.6 11.4 17.8 46.0 2.9 0.2 1.9 1.2 6.6 12.0 

A 2931 Eintg - 72/75 10 YR 7/3 21.8 10.1 13.4 49.1 3.6 0.3 1.7 11.0 10.8 

A 2932 822tg - 	98 10 YR 8/3 24.2 10.1 14.2 45.9 3.5 0.2 1.9 12.0 12.2 

A 2933 13 31g - 	117 10YR7/3-676 17.6 8.0 12.9 57.3 2.4 0.4 1.4 9.0 8.6 

A 2934 B32g - 	135 10YR7/3-6/6 18.4 8.8 14.5 53.2 3.0 0.7 1.4 8.8 9.6 

A 2935 Cig - 	160 10YR7/3-6/6 18.5 9.7 16.1 50.4 3.0 0.8 1.5 8.5 10.0 

A 2936 IIC2g - 	180 10 YR 6/8 21.0 11.3 15.3 45.9 3.9 0.9 0.9 10.4 11.4 

A 2937 IIC3g - 	220 10 YR 6/6 23.2 11.6 15.7 45.0 2.9 0.7 0.9 11.4 11.8 

CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

Horizon 
Densité 
„p.  

Densité 
abs.  

Porosité 
% 

Stabilité de structure 	 • 

Hurnid. 
pi' 25 

P. F. 
pF 4,2 

Eau Lies 
% 

Test d'instabilité 
log. 10 la 

Test de percolation log. 10 K 

Alc. &MM Air 1H. 2H. 3H. 

All - - - 56.8 66.6 52.4 0.24 1.60 1.53 1-52 34. 0 12.6 21.4 

Al2 1.20 2.33 48.5 44.0 41.6 35.8C 

17.0 

0.65 

1.33 

1.22 

0.85 

1.12 

0.82 

1.04 

0.78 

32.4 

29.7 

9.2 

7.5 

23.2 

22.2 A2g 1.48 2.44 39.3 22.4 5.6 

%Cg 1.A2 9.47 14.4 38.0 4.4 I 10.6 1.41 0.85 0.85 0.82 30.4 10.q 19.9 

R22tg 1.51 7.çn 38J1 16.0 4.2 9.0C 1.67 0.73 0.76 0.71 28.9 11.0 17.P 

19 31 g - - - 5.6. 1.4 4.0C 2 11 0.55 0.61 0.58 28.4 8.2 20.2 

19 32 g 1.56 2.55 38.8 6.8 2.8 4.4C 2.07 0.24 0.24 0.24 27.9 8.2 19.7 

Clg 1.72 2.58 33.3 4.0 2.1 3.8C 2.24 0.06 0.05 0.05 27.8 8.0 19.8 

itC2g - 
- - 2-8 1.6 2.4C 2.48 0.04 0.04 0.03 25.7 7.8 17.9 

TICe - - - -  _ - 

ANALYSE CHIMIQUE: 

Horizon 

PH cern N tot En milliéquivalants/100 g de tons, à pH 7,0 
g‘ s  

3/T 
x 100 

jg 
argile 

F «  
em 

Fer 
HCL 

Alum. 

dal 
A lum. 
Hble mi 

KCI IR mommi  Total LE, 
S 

MI Fe203 Ill A/203 
./.. 
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Très peu de sables sent contenus dans cette couverture, où le 
rapport limon ,-,ropsier / limon fin varie do 1,3 à 1,3 dans' le niveau I t SE 
stabilise à 1,3 -Ln profoneeur dans le 

L'indice d'entraînement dt l'argile totale est de 1,4, celui de 
l'ar:eile fine da 1,9. Il faut remarquer quo cette dernière n, semble pas se 
d.tiplacer ce manière importante eu eelà eu 6 3 . 

La eensite'apparente varie entre 1,5 nt 1,6 dans le solum, elle 
marque un maximum à la zone ce contact entre las deux deetits : 1,7. Une va-
riation analogue est naturellement enregistrée pour le densité aaperente : 
35 à 43 dans le solum, 33 au contact. 

La structure présente Lino très grande stabilité jusqu'à 70 cm at 
devient assez brutalement très faible dès le b '  sous la zone où la matière 3 
erganioue ait ; on note en ero -Pondeur ees valeurs ee l'indice K particuliè-
rement faibles. Les teneurs an eau utile sont naturellement très Clevées. 

Le milieu est particulièrement acide, le plus eue nous ayons pu 
observer au cours de cette aude : pH de 3,7 en surface et inférieur 'à 5 
jusqu'au matériau II. Le rappert C/N est tres élevé : 18,6, pour une teneur 
en matière organique importante, de 10 % dans le A. 

La capacité d'échange rapportée à l'ar_ile varie de 20 méq. cane 
le 7%2  à 45/50 méq. en profonoeur. Le degré da saturation du complexe est très 
faible en surface : 14 à 20 %, puis augmente progressivement vers le bas jusqu'à 
plus d2 70 % cens l'horizon C. 

Ouant au fer libre, on note un indice d'entraînement théorique 
assez différent de celui de l'arcile : 1,9, ce qui pourrait êtrc c4.1 à l'influ-
ence importente des conditions d'hyJromorphie du sol. Le r . oport for libre / 
fur HC1 est ici particulièrement élevé près de 80 en surface, supérieur à 
90 cane le 22 t et le .3 	ereche eu supérieur à 70 ensuite. Nous verrons plus ' loin les possibilités 'interprétation de ces valeurs. 

En relation avec l'acidité, les teneurs en M. échangeable sont 
très elevées, avec un maximum du 8 màq. dans le Bt. Le saturation du complexe 
en Al est do 82 % dans le A2 ; 92 dans le 62 .1 t, 74 dans le b22 t et 41 dans le 
011 L'alumine libre est présente de menière importante Cens les horizons A 
en;2t : 3,5 à 4 %. On ne eécèle pas Ge "profil" de répartition très net, la 
rapport des teneurs b2t/A11  est de 1,35. 

MICROMORPHOLOGIE  

Squetate - nature. Comeost essentiellement de quartz, avec fclds)aths ; pré-
sence de cristaux à relief fort, vraisemblablement de l'épidote. 
Oc petits fragments do biotite s'observent sur l'ensemble du solum. 
De la glauconie et C3 la hornblenee verte s'observant également 
Jratiquement dans tous les horizons. 
Dimensions.  On observe une variation de taille assez importante 
dans tout la profil. 
Distribution.  La distribution de base se présente au hasard, 
(MRandom"}, celle nar référence est sans relations ("Unrelated"). 
Orientation.  Le squelette présente une orientation énéralement 
modéree. 
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Kama - 	 RÉ2artition. Au niveau du l'horizon Al2 la ràpartiticn présente 
quelques ségrégations, le plasma étant cependant ossez réguliè-
rement dispersé. Dans l'horizon A2 :„ la répartition est assez 
heme,gène. Las horizons 821t,  b2e et b3  présentent, particulière-
ment les deux premiers, une héterogénéité importante, dans le 
répartition du plesma. 
8412aratione. Des séparations sur squelette sont présentes dans 
tout le profil. Au niveau des horizons 6, une fluculation carac-
téristique regroupe les aerà+ects plasmiques, particulièrement 
dans le b21t. Dans le 322t certaines ségrégations tendent à for- 
mer des tlaebules, cependant que dans l'horizon 6 3  les séparations 
s'accentuent dans le matrice. Les essembloges plasmiques sont 
donc essentiellement du type "squelsepique peur tout le profil ; 
le type "moseeique, et égalomcnt le type "vosepique" apparais-
sent dans les norizens A2 et surtout D, le type "masepique" ap-
paraissant dans le b3 . 
Nature. Essentiellement ar,ileux, très clair dans los horizons A 12 • 
et A2 ' 

la teinte caractéristique semble 3tre due à des phénomènes 
de reduction. Duns l'horizon B 12 plasma est nettement argilo-
ferrique, excepté dans certaines séparations sur squelette où il 
semble plus franchement argileux. 
DistriDution.  La distributien de base est essentielluflent au 
haserd ("nendom") dans la partie supérieure, tondis qu'au niveau 
des B2 1 t et B22  t elle se locelise en groupe ("Clustered"). L3 
- 	 " 

distribution Par refgrence présente, pour une partie du Plasma, 
un tyre sans relation ("Unrelated") sur trut le profil, tanuis 
que la distribution subcutaniqua caractéristique de l'essemblege 
squelsepique est présente d'une manière uniforme., une distribu-
tion cutanique peu marque° apparaît localement pour le type vose-
pique. 
Orientation.  Le clegrcl d'orientation du plasma peut être considéré 
comme modéré sur l'ensemble du solum. La trame, faiblement striée 
au niveau du 5 3 . 3 

St/meute de ba4e - LP squelette est toujours dominant par rapport au nlasme, 
particuliLrement dans l'horizon Al2. L'aseemblaet élémentaire des 
cempesants est difficilement déterminable dans les deux horizons 
supérieurs. Dans le 621t et le D72 t on peut la considérer comme 
sn transition entre le typo pereyrique et intertextique, dans 
l'horizon 03 oumme intermédiaire entre aggleméré et intertextique. 

Videe - 	Les cavités orthe irrégulières de surface deviennent plus régu- 
lières au niveau du A2 ou ' d'autre part, les eereis deviennent 
plus adoucies. Dans le B 2 1t et le D22t los cavitée méta dominent 
EN3C epparition do chenaux méta, simples cm Janeiro-Ides qui sent 
fortement rjprésentés. Dans le 1331  on rtreuve les cavités ortho 
et méta rézulières et irrégulières. Il semble que les chenaux 
caractérisent la macrestructurn bien développée de l'horizon 32t. 

Caiuzetéxiestiqued pédatogique4 - 
Concentration3 plasmiques. 
Cutanes.—Quelques revétements argileux s'observent dans l'horizon 
A2. Deux types de cutanes s'observent dans lu 6 71 t : tout d'abord 
des revêtements de nature argile-ferrique, asseZ fins et d'aspect 
granuleux ; il s'agit dans ce ces do ferriargilanes modérement 
orientés et très faiblement striés ; ensuite, des revêtements 
plus épais, de nature moins ferrique (arsilanes), peu répandus 
cependant, assez fortement orientés et modérément striés. Notons 
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Horizon 	-›• 

Unités de description + 
11 	12 g  

A g 
2 

B
2l

tg  B
22

tg  g / Cg 
32 

S.  

Squelette Quartz 

Fort hétérogène - beau-

coup de "sut" 

Epidote 	- 	Glauconie - Biotite - Homblende 

Très hétérogène 	 Très hétérogène 

Feldspaths 

Tes hétérogène 

verte 	- Zircon 

Très hétérogène 

Plasma Argileux - Débris de ma-

tière organique - Très 

dispersé 

Argileux - Débris de ma-

tière organique - Disper-

sé - Homogène - Quel-

ques ségrégations 

Argilo-ferrique à argi-

leux - Très hétérogène - 

Aspect floculé - Nom-

reuses ségrégations plas-

miques 

Argilo-ferrique è argi-

leux - Hétérogène, den 

ité variable - Ségréga-

ions localisées 

Argilo-ferrique à argi-

leux - Assez hétérogène 

Séparations plasmique 

Assemblages  
plasmiques 

Structure de base 

Assemblage élémentaire 

Squelsepique - Silasepi-

que localement 

SK »pl 

Très fines sur squelette 

me - vo - Squelsepique 

SK>>pl 

Intertextique localement 

néralisées sur squelette 

mo - Squelsepique 

ur squelette essentielle 

ent 

mo - Squelsepique 

  

SIC- Pl localement SK.P1 	SK ,  PI 

Intertextique h porphyri- Porphyrique à intertexti-

que très localement 	que 

Sur squelette et quelques 

unes dans la masse 

ma - ma - Squelsepique 

Aggloméré à intertextique 

Très fines sur squelette 

Vides Cavités ortho, irrégulières Cavités ortho, irrégulière 

et régulières - Cavités 
Méta, irrégulières et ré-
gulières 

Cavités ortho et méta ir-

régulières - Chenaux mé-

ta, simples ou dendroides 

Cavités méta régulières, Cavités ortho et méta Mi-

quelques ortho - Chenaux ulières et régulières 
méta, simples 

Caractéristiques  

pédologiques 

Orthic. Séparations 

(voir plasma) 

Concentrations 

CUtanes 
Quelques concentrations 

argileuses très fines dans 
dans les pores 

"Normal void" ferri-argi-

lanes, fins, continus, d'as-

pect granuleu::, modéré-
ment orientés et faible 
ment striés 

Argilanes et ferri-argila-
nes simples, peu nom-

breux - "Normal void" cu-

tanes - Fortement orien-

tés et striés 

Argilanes et ferri-argila-
nes, fortement orientés et 
modérément striés. Loca-
lement éléments du 

squelette repris dans les 

cutanes 

autres plus épais, forte-

ment orientés et modéré-

ment. striés 

Glaebules 

Pédotubules... 

Quelques éonodules à li 

mites très diffuses 

Eonodules, modérément 

ferriques, à limites assez 

diffuses 

Ségrégations ferriques 
nombreuses en amas, en 

voie de cristallisation - 

goethite 

Nodules Fe-Mn très denses, 
avec cristallites incluses - 

Limites assez nettes - Con-

crétions Fe/Mn à matrice 

id, à la S. Matrix, limi- 

Nodules et concentrations 
sphériques, ou amygdo-
laides, très ferriques, à 

imites assez nattes 

Pédoto Isotubules li- 

tes assez nettes 	mités par des cutans pié- 

Quelques papules fortemen gés 
orientées et striées, dis- 

séminées 

Hérité s Pedorelicts Quelques glaebules Fragments de ferri-argi-

anes rouges, très épais 

Nodules très nets, rou-

gegtres, orientés 

Quelques nodules loca-
lement 

Glaebules entourés de 

séparations plasmiques 

Plectoamictic à Intertextic Elementary fabric 

(Kubiena) 

Agglomeroplasmic à 

Plectoamictic 

Intertextic à Porphyropec-
tic 

Porphyropectic à Inter-

textic 
Intertextic à Porphyro-

pectic localement 
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pour ces revetements une orientation de refùrence parallèle aux 
parois des vides. Dans le bas du r , rofil on n'observe qu peu de 
revetemonts cutaniques (argilands ou ferriargilanes), qui SJ 
rattachent à des "normal void cutans". 
Gleebuies. Dus glasbules en formation sont présentes dans les 
horizons Al2 et A2 ; los limites an sont diffuses. Ces formations 
leuvent etre cnnsidéràes comma des "àencdules". Dans le 321t dus 
seiLrégations plasmiques et des floculations ferriques très rpm-
brouses s'observent ; ils creent un aspect inhabituel et très 
particulier de lr ristrioution. Ces amas ferriques sont très 
importants. Dans los horizons 322t st B , de nombreux nodules ? ferromaruanesifères et des concrétions a limitas assez nettes 
s'observent très lerment. On constate capendant que la sque-
lette situ à dans eus ,laebules carrospend à celui eu la S-Matrix. 
On ebserve queldu,s papuZes dissàminàes dans l'horizon B22t ; 
elles sont fortement orientes. Un certain nombre do criétalli- 
tes sont réparties Jans les horizons B, leur natur7 semble indiquer 
la presence Je gothite. 
Pedorelicts.  Quelques glacbuled à cristallisation assez nette 
s'observent à partir do l'horizon A2. Ils sont localises larti-
culièremont dans cet horizon et dans l'horizon B. Les limites 
en sont assez nettes à gradu7lles, des séparations subcutaniques 
semblant constituer ,une ràaction seccndaire au contact de le 
S-Matrix qui les englobe. 

A64emElZage.à élémentaixe6 (Lubicna). 
Los assemblag'Is varient ici très fortament peur chacun des horizons : 
Icllomeroplasmic" à "rlectoamictic" en surface, l'assemblae 
"pdrphyropectic" apparaît dans los horizons B ainsi CIU9 l'assem-
blage "intertuxtic". On note un É prédominance du type "ourphyro-
pectic" jans les horizons d, tandis que 1"intortextic" sembla 
Frédominzr dans le bas du profil (6 3 ). 

Stade degvatution - Nous avons affaire à un sel ou typo braunerde comportant 
du Braunl7hm Teilolasma et dos cutanes de :raunluhm autans. 

Conau4ion4 - Ce snl, à hydrumorf.hie nettement marquea, pràsente des ceractCris-
tiques de floculation plasmique au niveau du 3 qui pourraient 
etre liees Li des conditions climatiques particulières, celles 
du massif ardennais. La présence de d;laebules rollots, ainsi quo 
l'absence de cutanes très diffàrenciés font penser à un maturiau 
assez ancien redistribué plus récomment. 

DETERMINATIONS MINERALOCIQUES  

Quatre achantillons ont éte 'Ltudiàs 	diffractométrie aux reyens 
X, qui correspondent eux horizons suivants : A2 - 02t - C i  

Nous discuterons zlobalemLnt dos trois premiers echantillcns qui 
appartionnont au materiau I et analyserons ensuite le II 0 2 . 

Echrntillons A2 - b2t - Cl .  

Les diffractogrammes Mz montrent trois reflexions principales à 
7,2, 10 ...7t 14 Â. Lu ria à 7,2 est U7 moins en moins important de haut en bas, 
tandis qua celui à 10 resta pratiquement censtont. Le r io à 14 3st très mit 
dans lu A2, tandis qu'il est moins bien différencie pour les doux autres hori-
zons. 
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Après traitement eu gpcà:rol on constate un renflement des trois 
échantillons. Une réflexion à 1G A est présente sur les trois diagrammes 
avec une intensité pratiquement identique. Une réflexion à 14 Â se marque 
du manière modérée pour le A2, ue façon très faible dans 12 St : elle est 
pratiquement inexistante peur l'échantillon correseenennt è l'hurizon Cl. 

Le traitement au potassium provoque la fermeture partielle ees 
minéraux avec réflexion très nette à 10 A pour tous les échantillons. Cette 
fermeture est de plus en plus mauvaise de bas on haut du profil. 

Une très léçrère réflexion vers 14 s'observe peur le A2 , elle est 
absente lieur le a2t st le C1' 

Kaolinite, Mite et minéraux 2/1 eonflants sont donc présents 
dans les trois échantillons. Ces minéraux :enflants apparaissent plus inters-
tratifiàs dans le haut du profil, tandis qu'un peu de vcrmiculite serait pré-
sente en A2 •t B2t. 

La réflexion à 14 /1 après traitement K dans le A 2  indiquerait la 
présence de composés alumineux inter -Foliaires dans ln vermiculite. 

La variation e'intensité du :ic à 7,2 	entre les trois horizons 
pourrait indiquer une accumulation relative Je kaelinite dans les herizens 
supérieurs. 

Echantillons II C2. 

Des réflexicns très nettes à 7,2 et à 10 Â se présentent sur le 
diagramme Mg, une autre à 14 A est faible et laree. 

0 
Le eonflemere au elycérel est important, jusqu'à 17 A et plus, 

tandis que le eic à 10 A est très net. 

L'échantillon K. Montre un pic très net à 10 7;, la fermeture étant 
pratiquement complète 

On trouve donc dans cc niveau de la kaolinite, de l'illite et 
des minéraux interstratifiés 2/1 gonflnnts. 

DISCUSSION - CONCLUSIONS ,  

Une évolution minéralogique asscz sensible a donc été misa en 
évidence dans ce sol acide et riche 2n aluminium, ce qui caractériserait une 
certaine dégradation. 

L'illuviation y est cepenoant modérée, tanciis quo la merehologia 
du profil na décèle pas d'altération très importante du :t. Lus conditions 
d'hydrcmorphie et la Uésaturatien du complexe sont vraisemblablement respen-
sables do l'évelution actuelle de ce sol. 

Cet ensemble Cc données nous porte à croire que déjà lcrs du la 
mise en place du matériau, une évolution importante l'avait affecté, créant 
des ceneitions d'évolution tr -es rapides et CSSGZ indépendantes de l'illuvia-
tion. Nous sommes typiquement en présence d'un lessiva„e on milieu acide et 
mal aéré. 

Ce sel pourrait être considéré comme "sol lessivé acide à eseude- 
eey" eu comme "sol hyeromorphe lessivé" pour la systématique française. 

Il correseond h un "Aàric Glossaquelf" ce la classification amé- 
ricaine, avec cependant une restriction du fait de la merpholoeie peu exprimée. 

Dans la légende F. A. 0. ce serait un "Gleyic pcdzoluvisel". 

o 
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Véiétation 
— ------ 

Position 
----- -- uéomorphologique  

Altitude 

Matériau ol.:ainel 

Economie en eau 

Activités biologiques 

Classification 

01 

0,5 - 0 cm. 

02  

Ail 

0 - 4/6 
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171ZO.FIL. LA  FEU 6 ,  - 

L. profil La F'Ère 8 est situé en fort de Sint-Gobain, massif 
localistf en borure ndrd Lo l'lle-d'u-France. Il s'agit L'un sol dont le 
matériau original e' été fortement influancé par ns formations sableuses 
tertiaires Lu Bartonien inferieur : fiuvorsien. Il est tràs évelu, (A,rad, 
hl/un:morpho et à taneence poozolique assez marquée. La ;dégradation est avan-
cée et fiuree nettement par les lanEu --.s Le matériau app_uvri pénétrant . ,ro-
féndément dans l'horizon'Lt. 

Au —meurant, le matériau cri:lm-Il, assez ancien, semble avoir 
eté ,Jartiel13ment melan,,é au substrat sous-jacent. 

Lu secteur n'a jamais *tà clforesté entiàrem3nt mais doit vroisem-
blabloment avoir subi 2,:s Lynlritatians abusives >, certdincs é,Joqu3s. 

DESCRIPTION  

Localisation 	La Fère 7-8 - For'èt de Saint-Gobain -Le Pommelottien x = 678.650 ; 
y = 209.060. 

Date - Conditions 	10/4/67 - Temps frais. 
atmosphériques 

A
l2 

- 10/15 

Fûtaie de bouleau, peuplier, châtaignier, 
Strate arborescente  : chêne pédonculé, coudrier, sorbier, charme. 

Relief normal - Mi-pente faible, longue. 

195 m. 

Couverture limono-sableuse reposant sur un limon ancien fortement évolué. 

Drainage externe : assez lent 
Drainage interne : imparfait à faible. 

Moyennes en surface, diminuant très rapidement en profondeur. 

Sol lessivé, dégradé, à pieudogley et fragipan. 
Fraglossudalf aquique. 

Mull acide - Couche L peu épaisse (moins de 1 cm) ne couvrant pas la totalité 
du sol - Fanes de hêtres, chênes, châtaigniers. 
Couche F 1  éparse. 

Couches F2 et FI pratiquement nulles.' 

Limon moyen légèrement sableux Brun gris très foncé et brun très foncé : 
10 YR 3/2 et 3/3 - Frais - Forte teneur en matière organique - Assez bonne 
colonisation par les racines moyennes et petites - Petits silex rares - Structure 
polyédrique subangulaire fine, modérément développée - Quelques grumeaux 
moyens - Friable - Limite nette et régulière. 

Limon moyen sableux - Brun gris foncé et brun foncé : 10 YR 4/2 à 3/3 - Frais - 
Assez forte teneur en matière organique - Bonn?, colonisation radiculaire surtout 
par les petites racines, quelques grosses racines - Rares cailloux éclatés, traces 
de charbon de bois - Structure polyédrique subangulaire fine à très fine, faible-
ment développée - Quelques grumeaux - Friable - Limite distincte et ondulée. 
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A2 	
Limon moyen sableux - Gris pâle : 10 YR 7/2 - Frais - Infiltration de matière organique 
localement dans les galeries d'animaux fouisseurs - Faible colonisation par des petites 

- 19/26 	 racines - Quelques concrétions Fe Mn à la base de l'horizon, de 2 mm à 1 cm, peu indurées, 
ocre rouge : 5 YR 4/8 ; plages réduites gris pâle : 10 YR 7/1 - Structure polyédrique 
subangulaire fine à très fine, très faiblement développée - Meuble - Limite distincte 
et irrégulière langues descendant jusqu'à 32 cm. 

Bg et A 

- 35/44 

Limon moyen sableux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Frais - Très faible infiltration humi-
fère - Quelques racines mortes - Faible colonisation par les racines moyennes, assez 
bonne par les petites - Taches Fe Mn plus nombreuses, noires : 7, 5 YR 2/1, quelques 
concrétions - Eclats de cailloux moins rares - 20 % de plages oxydées ocre rouge : 5 YR 
4/6 à brun franc : 7, 5 YR 5/8, 5 % de plages réduites gris pâle : 5 Y 7/1 - Structure 
polyédrique subangulaire fine, modérément développée, angulaire localement, présence 
de langues de A sans structure - Quelques revêtements argilo-humifères fins et discon-
tinus sur les faces des agrégats - Friable à assez compact - Limite distincte et ondulée. 

B
2
tgx 	 Limon argileux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Frais - Faible colonisation par les petites 

racines, plus importante par les moyennes - Enracinement à tendance verticale très 
- 57/61 

	

	 nette - Quelques taches Fe Mn - Petits cailloux un peu plus nombreux - Plages oxydées 
à limites nettes, ocre rouge : 5 YR 4/6, canalicules tous oxydés - Taches réduites, 
gris pale : 10 YR 7/1 à 5 Y 7/1 - Structure squameuse moyenne assez bien développée 
et polyédrique angulaire fine à très fine modérément développée - Ferme et compact - 
Revêtements argileux brun franc : 7, 5 YR 5/8, assez épais et conitnus - Limite distincte 
et ondulée. 

B
3
gx 	 Limon argilo-sableux - Brun jaune : 10 YR 5/6 - Frais - Colonisation radiculaire locali- 

sée aux fentes verticales qui au sommet sont remplies d'un matériau limoneux très léger - 
- 78/83 	 Toujours une faible charge en éclats de silex - Plages oxydées rouges : 2, 5 YR 4/6 plus 

contrastées que celles qui bordent les fentes brun franc : 7, 5 YR 5/6 - Réduction localisée 
dans ces fentes olive plie : 5 Y 6, 5/3 - Ferme et assez compact - Revêtements fins et 
presque continus - Limite distincte et ondulée. 

II C g(x) 1 

- 90/95 

Il C
2 

 gx 

- 135/145 

Csg 

- 175/180 

Limon moyen sableux - Brun jaune : 10 YR 5/8 - Frais -- Colonisation radiculaire plus 
faible et très localisée - Charge en débris de grès quartzites, silex et meulière - Plages 
oxydées ocre rouge : 5 YR 5/6 - Réduction localisée en bandes avec bordures réoxydées 
de part et d'autre - Structure prismatique moyenne à grossière, modérément développée, 
avec sous-structure lamellaire fine à moyenne, modérément développée - Ferme et 
assez compact - Revêtements argileux fins et discontinus - Un grès meuliérisé 20 x 30 cm 
dispersé à plat à la partie supérieure de l'horizon - Limite distincte et ondulée. 

Limon argilo-sableux - Brun jaune : 10 YR 5/8 - Assez frais - Très faible colonisation 
radiculaire - Faible charge en cailloux - Plages oxydées brun franc : 7, 5 YR 5/6 ; certaines 
très contrastées, rouges : 2, 5 YR 5/8 - Réduction gris pâle : 7,5 Y 7/1, localisée le long 
des fentes verticales qui ont un remplissage plus argileux que la matrice - Structure 
lamellaire moyenne, bien développée et sous-structure polyédrique angulaire grossière, 
modérément développée - Très ferme - Revêtements argileux bruns : '1,5 YR 5/4, assez 
épais et discontinus : restes d'un ancien ”B2t" - Les fentes fortement, sur un plan 
horizontal, un réseau polygonal bien développé - Limite graduelle et ondulée. 

Limon argileux plus sableux - Brun jaune ; 10 YR 5/8 - Assez frais à frais - Quelques 
petites racines verticales - Plages oxydées ocre rouge : 5 YR 4/7 et réduites grises : 
5 Y 6/1 à gris verdêtre : 5 GY 6/1 - Structure massive avec quelques faces verticales 
gleyifiées - Très ferme - Quelques revêtements bruns : 7, 5 YR 5/4 - Limite distincte 
et ondulée. 
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à° de labo. Hodzon Profondeur en cm Couleur 
à met sec 

Argile Limons Sablas far S. G. 

M. 0. 
de 

Fractionnement 

l'argile 

0-2I. a.zo 
- 	il 

20-50 P 50-100 P 100-200P 7COSIXOP 
L., 

Ca"- * 
,0-0,2 h 
A. 

0,2-2h 

Po 4282 A11 0 - 	4/610 YR 6/2 10.6 16.3 41.6 9.6 10.2 2.7, 9.0 1.6 8.8 

A 4283 Al2 -10 / 15 10 YR 6/3 10.5 18.6 44.3 9.8 10.1 2.6 4.1 1.6 6.7 

A 4284 A2 -19 / 26 10 YR 6/3 11.3 18.6 45.5 9.9 10.5 2.5 1.8 1.8 9.5 

A 4285 Bg et A -35 /44 10 YR 6/8 12.9 21.1 42.8 10.4 10.0 2.8 4.5 8.4 

A 4286 B2tgx -57 / 61 10 YR 7/4 23.1 20.6 40.1 8.4 6.4 1.4 10.5 12.6 

R 4287 Bax -78 / 83 10 YR 6/8 20.5 20.6 37.2 9.7 9.7 2.3 6.5 14.0 

A 4288 IICIgx -90 / 95 10 YR 6/8 16.3 23.0 35.0 10.2 11.7 3.8 5.0 11.3 

% 4289 IIC2gx -135 / 145 7,5 YR 5/8 22.5 25.0 31.5 8.2 9.8 3.0 4.0 1e.5 

4 4290 IIC3g -175 / 180 10 YR 6/8 20.0 21.7 29.2 7.0 18.9 3.2 5.5 14.5 

A 4291 MCI -200 / 210 10 YR 6/8 14.9 14.1 16.5 5.3 42.3 6.9 - - 

A 4292 IIIC2 -240 - 19.0 6.6 6.6 4.9 52.6 10.3 - - 

• 

ARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES: 

iorium 

Densité 
app. 

Densité 
abc. 

Porosité 
% 

Stabilité de structure 

Hurnid. 
PF 2.5 

P. F. 
pF 4.2 

Eau Mis 
% 

Test d'instabilité 
lag. 10 lm 

l'est de percolation 10g. 10 K 

Ale. Sem Air 1H. 2H. 3H. 

-1-1 30.8 39.2 23.0 0.90 1.36 0.99 0.82 29.4 13.4 16.0 

21.2 34.5 22.0 1.06 1.32 1.08 1.13 21.4 7.2 14.2 

9 1.34 2.61 48.6 14.7 12.4 13.6 1.36 1.24 1.03 0.99 17.1 5.4 11.7 

:ig etA 24.6 1.6 13.6 1.93 1.25 1.03 0.73 18.6 _ 5.8 12.8 

5,2tgx 1.77 2.60 31.9 7.2 2.8 3.9 2.04 1.03 0.93 0.68 30.8 11.0 19.8 

'21.:ex 7.6 2.1 2.4 2.30 0.96 0.92 0.73 21.4 9.0 12.4  

'IC,R 1.72 2.69 36.1 16.0 1.7 3.3 2.06 1.03 0.90 0.72 19.7 7.6 12.1 

FIC9g 19.7 0.6 5.5 1.89 1.17 1.00 0.7e 22.7 11.8 10.9 . 

[ICqg 1.71 2.69 36.4 25.3 4.8 10.9 1.41 1.15 1.06 1.01 22.3 12.1 10.2 

L'ICI_ 19.6 10.8 13.2 1.74 1.15 1.03 0.94 16.4 9.4 70 

[IIC2_ 

,IALYSE CHIMIQUE: 

Id= 

PH Cerb. N Mt. 

CM 

En melléquivelerds/100 g de Une. à pli 7,0 

Sff 
x 100 

100 g 
aels 

Fm' 
Mue 

Fer 

Iff'L 

Mun 

éch  
Aluni.. 

Mie 

eau ca %. %. Cr ce Mg K Ne 
ToNLILE pi. 0, Fe203 meg. 4).205 

'11 4.R 
• 

45 '2 1_2 14.1 10.3 4-0 1.55 0.55 1 	1 8.1 59.9 0.79  

0.77 

- 

- 

1.04 

1.61 

1.44 

1.53 1 • :  1 	: I 	• I 	I I . 	, 

11111 ILIFILINIUMNINEINIOLIM a 0.71 1.64 3.07 1.54 

wormomilltilIMPIIIR111 0.97 3.53 1.57 

.-. IMIIIFINFIIIRIIIMIRINIENI 2.09 3.63 6.45 2.64 

1011111111•111,111Mallfflffill 49 1.66 3.13 3.82 1.96 

EFIIIIIIIIIIMINFIRIFIFI 48 1.62 2.82 2.37 1.54 

leINIIIIIIIIMIMIIIItlfflren 57 2.15 4.25 3.00 1.88 

Mag. 5 n 14.0 5.4 	,92 	0,15 0,27 11,0 .• 70 2.02 3.71 ''' 1.97 

ICI ,5 n . 15 -6_ 0-32 0,2 a-e 1051 1.60 3 Cl? - 1.84 
. 

1.-32(  

- 


